
i IF

PARÏSTYL
r<

r
ses»

:Service de 12 heure» Tél. 484—488
Pharmacie O. CADOURY il

-(Porto voisine du Bureau de Poste)
Kodak*, Films, Développement* et 

Impressions,

! -

acini-* fl I
V :«^LACHAPELLE 

S^pt-Loui», ___________ • OUVRAGE GARANTI •V r rr ^Téléphone 846
29, NOTRE-DAME, JOLIETTEAU SERVICE DE JOLI ET T E ET DE LA REGION DEPUIS

JOLIETTE, JEUDI, LE 16 FEVRIER 1939

Casier Postal 245PLUS D’UN DEMI-SIECLEkjème ANNEE. No 37

LE NUMERO : 3 SOUS
b ■u LE PAPE PIE XI li :

Le Conseil tient deux 
séances en trois jours

il
r

■ ?,z ai sir- """
ê£vicaire de la petite paroisse de Valsassma. il consacra ses loi­

sirs a I alpinisme, a étude de l’histoire et des langues (il en 
parlait cinq a la perfection).
»... Grfcc à ‘f clairvoyance de Mgr Ferrari, archevêque de 
Milan, il sort de I ombre, obtient la paroisse de St-Ambroise 
et un professorat. En 1912, il devient le directeur de l’Am- 
broisienne, une des plus belles et des plus riches bibliothèques 
catholiques du monde. A la fois humaniste et érudit, il public 
des ouvrages d’histoire, d’archéologie et d’architecture mys- 
Ü?"?- 9 , ■ ,°,n 1 appelle au poste de conservateur de la
bibliothèque du Vatican. Quatre ans plus tard, soit 
sonne pour lui l'heure de l'action: Benoît XV le 
en Pologne.

Achille Ratti s y comporte comme un grand diplomate, 
sans intrigue, et son immense popularité en territoire polonais 
tient a ses nombreuses activités, à la collaboration active qu’il 
apporte à la renaissance culturelle du pays, et à la large part 
quil prend à la reconstruction de l'Université de Varsovie.

En juin 1921, il revient en Italie pour être nommé car- 
d.nal et archevêque de Milan. Huit mois plus tard, le b février 
1922, après quatorze tours de scrutin, les cinquante-trois car­
dinaux du conclave font de lui le successeur de Benoît XV.

Pie XI a été un pape moderne. Il a aboli maintes cou­
tumes archaïques au Vatican. La science a trouvé en lui un 
de ses plus solides appuis. Son modernisme n'a pas été sim­
plement extérieur, mais il a traité avec une • totale indépen­
dance. sans se soucier des critiques des grands de la terre, 
les plus épineuses questions de son temps: la question inter­
nationale et la question ouvrière. Ses deux encycliques essen­
tielles Urbi Arcano Dei et “Quadragesimo Anno” reste- 
lont des oeuvres de haute autorité en la matière.

Depuis quatorze ans. Pie XI avait fourni un labeur écra­
sant. Il fut le pape des Missions et le pape de la "Paix”. 
L acté décisif de son pontificat a été la reconciliation de l'E­
glise avec I Etat italien, les accords de Latran signés le I I 
février 1929.

;
deuil. ■ tl'Eglise est en Assermentation des nouveaux échevins.

condoléances. — Le vérificateur présente le bilan 1938. 
— Résolution Séguin. — Encore la fumée. — Des car­
tes de stationnement.
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Av r f

le Souverain 
debout, car il a

On peut dirV <lue 
unie est n,or! L . 
lVillé jusqu'à sa fin.

Its dix-sept années de son règne 
fll,uX testeront marquées d'oeu- 
, ineffaçables qui perpétueront 
mémoire.

LES FAMILLES ETRANGERES QUI ARRIVENT 
A JOLIETTE

lit

très Après iivoir chômé pendant près 
<lc t mis semaines, vliûmnge forcé 
par les élections munieipales, nos 
' illles se sont lancés résolument A 
l’ouvrage et ont tenu depuis lundi 
deux importantes séances munici­
pales.

l u première séance, tenue lundi 
fut présidée par M. l'éclievin Ilot- 
lin, pro-mnirc, comme >1. .f.-lt. 
Fontaine était retenu par le décès 
de sa bien-aimée soeur, Mlle Amé­
lie Fontaine. Tous les échvvins y 
assistaient. Son Honneur le maire 
I -It. Fontaine présidait la secon­
de, tenue hier soir. Seuls étaient 
absents MM. les érhevins Ilérnrd 
et (ivrvais. Ce dernier avait été 
désigné par Son H. le maire pour 
représenter le Conseil à une dé­
légation de la Chambre de Commer­
ce des Jeunes qui rendait visite au 
Séminaire.

cirl à une «cnnce antérieure du 
conseil et nonHi Ht l!enregistré clans les 
minutes, soit consigné dans les 
prochaines minutes du conseil. 1-e 
conseil se rend à l’unanimité A la 
demande de M. le maire.

M. Fontaine exprime ses regrets 
de n’avoir pu assister à la dernière 
séance du conseil pour souhaiter la 
plus cordiale bienvenue 
veaux élus et

t ;
Ut
1*1 sà

:en 1918, ■

★ Xttin nomme nonce

Bh pipc de id Paix, qui signa 
,[ûrj de Latran. brisa ainsi les 

maintenaient captifs au 
pan les chefs de la chrétienté.

★ ,
Pu XI fut un ardent animateur 
\i cie morale et spirituelle et 

i règne brillera dans l'Histoire 
l/s plus Illustres de lu Pa-

inlt
ii aux non- 

leur présenter ses 
plus sincères félicitations. **Je suis 
fier, d’ajouter M. le maire, de 
voir ici de nouveau travailler en­
semble aux meilleurs intérêts de la 
ville de Juliette, je sollicite votre 
entière collaboration et espère que 
nos relations municipales seront 
toujours marquées de la meilleure 
entente. Je veux comme autrefois 
consulter tous mes 
d'armes et marcher 
tous ceux <pii désirent la bonne ad­
ministration de la chose publique. 
I n retour de leur collaboration, je 
les assure, comme tous les autres 
échevins d'ailleurs, de ma plus en­
tière collaboration à la bonne et 
saine ndmînistration".

M. Fontaine passe ensuite i\ 
autre ordre «le chose et remercie 
M. l’échevin Gervais et tout le 
conseil des marcpies d’estime A lui 
témoignées A l’occasion du décès 
de sa soeur, Mlle Amélie Fontai­
ne. Au nom de sa famille comme

\X: f / /iM qui } \ X •à«,en >• 
T"* ' 'Xw vous:> ;

ir v;'"'

jffrirl 1
$f.Vr: Jition

iCOl
i. H
• de Hi ■■ compagnons 

de pair avecI★cl
4i’-ii \Lt nombre de témoignages d’ap- 

Ugîo/i refus confirme bien iim- 
lision que 
,sr j nos lecteurs en publiant 
i roman-feuilleton. Ce premier 
nin s'intitulera: "Le voyage de 
xts" par Pierre Levaur et sa 
traduction n’est autorisée que 
ne les journaux ayant un traité 
x la Société des Gens de Lettres.

a
: La séance de lundi soirà w'RW !

nous avions de fairedes i In première séance c!u 
eonseil iiiunicipnl depuis les élce- 
lions. I.n etmrtc exige que les é- 
elicvins élus prêtent le serment 
d’office avant d’entrer dans leurs 
fonctions. C'est 
séance.

C’était

m
Mr -/ f

;P»

I u n
pourquoi avant la 

M. Camille Bonin, secré­
taire trésorier de la Cité et offi­
cier-rapporteur de la dernière élec­
tion proclama les trois élus pour 
ensuite leur faire prêter le serment 
d'office. Ont été assermentés, MM. 
F -X Morin, Louis Mainville et Noé 
Hiopel, respectivement élus éclie- 
vins aux sièges Nos C, :i et 5.

Immédiatement après la lecture 
des minutes de la dernière séance, 
M. le pro-mnire suspend l’ordre du 
jour pour remettre lu parole à M 
l’éelievin (îcrvals. Ce dernier ex­
prime les sentiments du Conseil en 
rapport avec le décès de Sa Sain­
teté Vie XI et le double deuil de 
la Cité de Joliet te

1kale
<■
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-
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NOUS PLEURONS 
AVEC TOUT L’UNIVERS 

LA MORT DE 
SA SAINTETE 

PIE XI

en son nom personnel il en remer­
cie tout le conseil.

M. le maire félicite le nouveau 
chef de police qui assistait à ras­
semblée. Il le félicite et de 
talents et de sa bonne conduite et 
il lui demande de toujours rester 

(n suivre à la dernière page)

.Vous en commencerons la pu- 
L'ion i/uns notre édition du 2 
1rs. i'n abonnement à notre 
vrnal cous donnera la certitude 
posséder tous les numéros de ce 

nlleton.

set

un Pie XI n est plus. Il n'a pas échappé, pas plus que l'hum- 
ble mortel, a 1 implacable loi de la mort. Jusqu à la dernière 
minute, il a travaillé à son bureau, dirigeant, en dépit de son 
mal et des recommandations de ses médecins, les destinées de 
1 Eglise. Il a voulu être a la barre jusqu à la fin : il y est resté. 
Sa mort, survenue à un moment où 1 on escomptait pour lui 
de nombreuses années, a surpris l’univers entier. Le monde 
catholique a été profondément ému ; tous les puissants de la 
^errc> lcs protestants et les membres d’autres religions, se sont 
découverts devant cet homme, roi spirituel de quelque 400 
millions de sujets, et dont les avis, le travail et l'autorité 
chef s’appuient sur d'incontestables mérites.

SCI

iil
sen
ni»! ★ Résolutions de

condoléances

sérié
Nous donnerons la semaine pro- 
nine un résumé de ce "Voyage 
.Voces'’ dramatique.

i,
ires.

pur la mort de 
Amélie Fontaine, soeur de 

Son H. le maire, et de Mme Ro­
bert Tellier, épouse du président de 
la Commission scolaire. I.e conseil 
a fait siennes les paroles de M 
Gervnis et a adopté dans chaque 
eus une résolution que nous pu­
blions dans une autre colonne.

Mlle
★ Notre Saint-Père le Pape 

“Le Pontife de la paix”

EXT U A IT dm minutes d’une 
séance ordinaire du conseil de 
la Cité de Juliette, tenue à 
l’heure et au lieu règlementai- 
rcs, le lundi. 13 février 1939, 
et ù laquelle il y avait quorum.
M. l'échevin Gervais s’exprime 

en ces termes:

Des pressions sont faites pour 
u M. .1. Séguin, de l'Assomp- 
îo. et ancien député fédéral, soit 
mmé un Sénat pour remplacer 
sénateur Casgrain. décédé récem-

comme

Pie XI est mort. Vive le Pape! Demain, un autre mon­
tera sur le trône de Saint-Pierre pour continuer, dans les des­
seins de Dieu, de diriger les intérêts de l'Eglise. L'Eglise ne 
meurt pas: elle en a la promesse éternelle. Prions pour celui 
qui vient après un fructdeux pontificat de disparai trç._de la 
scène du monde, et demandons à Dieu 
continue d'être, sur 
que la route de la paix.

et noui partageons le 
deuil de Notre Mère la 

Sainte Eglise.

l'ip)
mi M Ilot tin snuliailr In bienvenue 

nux trois nouveaux élus, les féli- 
cite de leur réélection et leur sou- 
huile tout le succès possible dans

nom- 
"Votre

coopération passée, d’ajouter M. 
Ilottin, est le meilleur gage futur 
de votre assiduité nu travail et le 
publie de Juliette doit être félicité 
de votre élection”.

ion mt.
Sur ★ "La mort d'an coup fatal toutes

choses moisson ne
t lij Lf gouvernement liberal et le 

kmirr ministre ne sauraient igno- 
r les demandes faites. M. Séguin 
rrite d'être sénateur. Ce poste lui 
iknr. .Vous le demandons. Jus- 
Ve date, les sénateurs de la divi­
se de Ijsnaudiére ont toujours été 
b étrangers. U ne occasion se prê­
ta t en faveur de l'un des nôtres, 
appartient maintenant à Mon­

tât King de nous réjouie.

l'iieroin plissement*1*00 leurs
lirriix «irvoirs d'échevins.

re to

FëTOIÏEfDWORDJ Et l'arrêt souverain
Qui veut que sa rigueur ne

connaisse personne

que son successeur 
le monde bouleversé, le phare qui indi­

um
U

■ Est écrit sur l’airain.ret YVONNIC.nbi Le pauvre en sa rabane où le
chaume le couvrecil

MM. Hii'pel et Mainville remer- 
eirnt brièvement M. Ilultin de ses 
lionnes paroles et l’assurent de leur 
plus entière collaboration nu trn- 
vnil îles intérêts publies. M. F.-X. 
Morin s’exprime un peu plus lon­
guement. Il félicite MM. Mninville 
et ltiopel de leur réélection et re­
mercie lu population et ses amis de 
l’avoir encore une fois choisi par 
acclamation représentant pour le 
siège S’o fi de celte Cité. M. F.-X. 
Morin assure toute lu population 
de son entier dévouement pour la 
bonne administration des affaires 
publiques.

Le» famille» néce»»iteu»ea

Est sujet à ses lots;
Et la garde qui vciUe oaix

barrières du Louvre 
N’en défend, point nos rois."

!

Me Robert Tellier Décès de Mlle 
perd son épouse Amélie Fontaine

Deuil Papal dans 
notre diocèse

Les Cendres
mercredi le 22

Les balcons’ont l
enneigés (Malherbe).

Comme vous le savez tous, chers 
collègues, toute la chrétienté pleure 
actuellement son père 
dans lu personne de Sa Sainteté 
le Pape Pic XI, 266e successeur 
de St-Pierre.

Sa Sainteté Pie XI a été juste­
ment surnommé le “pape de la 
pnix" et s’est également fait re­
marquer par ses nombreuses en­
cycliques qui demeureront après lui 
comme des monuments à 
gesse, à son intrépidité et à 
courage.

Notre pays s'honore n juste ti­
tre d’avoir été particulièrement 
choyé de Sa Sainteté qui, en main­
tes circonstances, a prononcé des 
paroles élogieuses à l'adresse du 
peuple canadien, spécialement de 
la Province de Québec. C’est à Sa 
Sainteté Pie XI que le diocèse de 
Jolicttc doit, pour la première fois, 
l'élévation de l'un de ses prêtres à 
l’épiscopat, dans la personne du 
Son Exc. l’évêque de Nicolet.

Il n’est peut-être pas hors de 
propos de signaler ici que le der­
nier discours public de Sa Sain­
teté Pic XI fut prononcé lors des 
fêtes du cinquantenaire du Collège 
Canadien à Rome et que les deux 
derniers diocèses créés par Pie XI 
furent ceux de Hearst, Ont, et 
d’Amos, Qué., tous deux au Ca­
nada.

La Cité de Joliette s’associe donc 
aux nombreux corps publics du 
diocèse pour présenter à Son Exc. 
Mgr Papineau l’hommage de ses 
plus sincères sympathies et de sa 
profonde douleur, dans cette cruelle 
circonstance”.

(à suivre à la deuxième page)

A
et p^twJla'^mmÙionS rc^T'jdemeu^'U K: 

la.re de notre ville vient dette, M zénon Fontaine, Mlle Amélie 
cruellement éprouve par la mort Fontaine, soeur de Son Honneur 
prématurée de son épouse distin­
guée, née Marguerite Guilbault, dé­
cédée lundi matin, le 13 février, ù 
l'hôpital Notre-Dame de Mont­
réal.

Pour commémorer le souvenir du 
grand pape que fut Sa Sainteté 
Pie XI, un service solennel n été 
célébré ce matin, le 16 février, en 
l’église Cathédrale de Jolicttc, à 
H lires; dans toutes les églises du 
diocèse, un service sera chanté à 
une date que les curés jugeront 
conforme.

Des glas ont été sonnés dans 
toutes les églises de notre ville 
et du diocèse, vendredi dernier, 
dès que la nouvelle du décès du 
Souverain Pontife se fut répandue 
partout.

Dans notre ville, le Conseil Mu­
nicipal a ajourné sa séance ré­
gulière de lundi dernier à hier 
soir et a proclamé l’avant-midi de 
jeudi, 16 février, “fête civique” et 
adopté une résolution de sympa­
thie è l’adresse de S. Exc. Mgr 
l’évêque de Joliette.

Copie de cette résolution de con­
doléances est publiée dans une au­
tre colonne de la présente édi­
tion.

Mercredi prochain, le 22 février, 
commencera le carême. A cette oc­
casion, il y aura grand’messc n 
9 heures, à la cathédrale, et l'im­
position des Cendres bénites se fe­
ra immédiatement après la céré­
monie de la bénédiction, puis a 
près la grand’messe, après la 
prière du soir et à 7 h. 30 p. ni.

Le chef de police, M. Valmore 
Lapierre, nous prie d'avertir le pu­
blic de nettoyer leur balcon au 
deuxième ou au troisième étage. 
Ces sorties doivent être toujouis 
tenues libres car elles peuvent être 
souvent utiles comme sorties d'ur­
gence en cas d'incendie alors que 
les escaliers sont souvent attaqués. 
M. Lapierre nous soulignait que 
ce genre de sortie a été très utile 
au feu du Christ-Roi, dimanche 
dernier, alors que les occupants 
durent s'échapper par le balcon. 
Il a fallu enlever la neige du bal­
con pour débloquer la porte, ce 
qui a de beaucoup retardé l'éva­
sion des occupants. Et on sait ce 
que peuvent causer quelques minu­
tes de retard dans ce genre de 
sinistre.

communtil
né
m

le Maire de la Cité de Joliette, M. 
J.-Bte Fontaine. Mlle Fontaine é- 
tuit âgée de 63 ans. Née à Jo­
liette, elle était la fille de feu A 
dolphc Fontaine, ancien maire de 
Joliette. Elle a passé toute sa via 
dans notre ville où elle était fort 
estimée et reconnue pour la part 
active quelle a toujours accordée 
aux oeuvres charitables.

Elle laisse dans le deuil une 
soeur, Mlle Alice Fontaine, avec 
laquelle elle demeurait au No 43 
St-Louis ù Joliette, cinq frères 
dont trois de Joliette, un de Mont­
réal et le dernier de St-Félix de 
Valois. Ce sont MM. J-B. Fontaine, 
agent d'assurances, industriel et 
■nulle de notre cité, Léon, notaire, 
et Antoine, comptable A lu Joliette 
Steel, tous trois de Juliette; Mc 
Fontaine, avocat de Montréal et 
François Fontaine, gérant de ban­
que à St-Félix de Valois. Elle 
laisse également pour pleurer sa 
perte plusieurs cousins et cousines 
neveux et nièces.

Ses funérailles eurent lieu hier 
matin, mercredi, à la cathédrale 
de Joliette au milieu d'un grand 
concours de parents et d’amis. M. 
l’abbé Odon Archambault fit la le­
vée du corps et M. le chanoine

(A suivre A lu dernière page)
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Malade depuis quelques semai­
nes, à sa résidence, rue Notre- 
Dame, Mme Tellier fut transpor­
tée à l’hôpital Notre-Dame jeudi 
soir dernier, et son état continua 
d’empirer. Elle décéda lundi ma­
tin, à bonne heure, à l’âge de 45 
ans, emportant les regrets de tous 
ceux qui l’ont connue.

Outre son époux éploré, elle lais­
se dans le deuil ses trois jeunes 
filles, Mlles Huguotte, Andrée et 
Louise; ses père et mère, M. et 
Mme Arthur Guilbault. Elle était 
la bru de Sir Mathias et Lady 
Tellier, la belle-soeur de Me Mau­
rice Tellier, C.R., avocat et député 
de Montcalm à l’Assemblée Légis­
lative, et de M Jean Tellier, cour­
tier en assurances. Elle laisse éga-

r-r > ?"“•»- ‘ - “ te
. °n M,re «*• le Coamuaauti, Tellier. Mmes Maurice et Jean Tel- 

» rendra à Rom», à l’occa­
sion du

II A

Funérailles de
G. Roberts

sa sa- 
son

l-i société St-Vincrnt de Paul 
dont M. VIrie Chnput sc fait le 
porte-parole, représente au conseil 
la nécessité d'enquêtes sur les fa­
milles de l'extérieur qui viennent 
s’établir à Joliette. “Ces familles, 
pour un bun nombre, d’ajouter M. 
Vliaput, tombent presqu'inunédiate- 
iiieut sous la St-Vinrent. Il faudrait 
faire enquête aux fins de savoir si 
ces familles peuvent sc tirer d'af­
faires à leur arrivée à Joliette”. 
I.e conseil abonde dans les vues de 
la St-Vincent de Paul.

Les commissions
Sur proposition de M. l’échevin 

Forest, appuyé par M. l’échevin 
Mainville, le conseil adopte la for­
mation des différentes commissions 
avec nomination de leur prési­
dent respectif. Nous publions la 
liste de ces comités, en dernière 
page. Le conseil ajourne après a- 
volr déclaré “deuil civique” l’a­
vant-midi de jeudi, jour du service 
funèbre de Sa Sainteté Pie XI à 
Juliette.

il
M , =iuV 1 .

'f
M m
rd Georges Roberts, victime du 

drame de la nuit de dimanche A 
l’école anglaise de cette ville a 
été inhumé hier après-midi après 
un service a l'église presbytérien­
ne de cette ville. 11 a été inhumé 
dans le cimetière protestant de 
notre ville. La dépouille mortelle 
avait été exposée chez M. Mauri­
ce Brisson, directeur des funé­
railles, qui avait la direction de 
ccs funérailles.

■ 4

Mi
3

b ek Naissance Pietteins
m
)iit M. l'avocat et Mme J.-Robert 

Piette (Marie-Aimée Bohémier), 
sont les heureux parents d'une fil­
le née à l’hôpital St-Eusèbc le 3 
février et baptisée le 6, à la cathé­
drale, par M. le chanoine L.-P. 
Lamarche, curé, sous les noms de 
Marie, Eloisc, Francine. Parrain 
et marraine, M. l’avocat J.-A. 
Piette de Joliette et Mme Vve 
Octavicn Casaubon (Eloisc Dau­
phin), de S te-Elisabeth, grand 
père et arrière grand’mèrc de l’en­
fant Porteuse, Mlle Marie-Blan­
che Casaubon, grande tante de 
l’enfant.

Les drapeaux flottaient en berne 
sur tous nos édifices publics.

1 * P Paul-E. FARLEY, Per» 
inéral de» Clercs de St-Viateur,

t

Décès Latour
14 SORTIES

A Notre-Dame de Lourdes, le 11 
février, décédait M. Onésimc La­
tour, célibataire. Ses funérailles 
eurent lieu mardi le 14 février en 
l’église de Notre-Dame de Lourdes.

lier, ainsi que plusieurs autres pa­
rents, neveux et nièces, cousins et
cousines. ................

D’imposantes funérailles lui fu­
rent faites ce matin, le 16 février, 
à la cathédrale, au milieu d’un im- 

concours de parents et d'a- 
(A suivre A la dernière page)

4
Nos pompiers ont été appelés 14 

fois au cours de la dernière se­
maine pour des feux de cheminée
ou de tuyaux. Comme le chef nous ........................
le faisait remarquer, le nombre des I M. Latour était originaire de Sto-

Elisabeth et cultivateur à Notre- 
Dame de Lourdes depuis de nom­
breuses années.

M. l’abbé E. Filiatrault, curé, fit 
la levée du corps et chanta le ser­
vice.

centenaire de l’approbe-
,0° pontifical» des CS.V. i
isite au Sémi­
naire de Joliette

ij! ;
La eaance d'hier soir.

Après la lecture et l'adoption des 
minutes de la dernière séance, M. 
le maire fait remarquer qu'il tient 

A ce qu’un document rendu offi-

S# ]sorties pour ce genre d’incendies 
augmente au lieu de diminuer. Les 
propriétaires et locataires devraient, 
porter une attention particulière à 
leurs tuyaux et cheminées, car ces 
feux peuvent souvent avoir de gra­
ves conséquences.

mense I iLa ville perd ■ii
son procèsFeu au Christ-Roi AChambre de Commerce ca­

st * t Jolictte a visité le Sémi- 
,■ rc *Ut‘li soir. Au nombre d’une 

Quanta ine, les membres de cette

Z r<*,us par le Rvd Père Alp. 
«brandj're, supérieur et un grand

Si;

IIM. Latour laisse pour pleurer sa 
perte, 5 frères: Joseph, d’Holyokc, 
Mass., Georges et Hervé de Mont­
réal, Antonio, de N.-Dame de 
Lourdes et Edouard, dentiste à 
Montréal, et une soeur, Mme E- 
mile Roch, du Christ-Roi de Jo­
liette.

Agissaient comme porteurs, MM. 
Louis Olivier, Abondéus Guilbault, 
Auguste Geoffroy, Arthur Latour, 
Arthur Laporte et Roméo Asse-

Contr» U ligue des propriétaire*. 
—Le jugement a été rendu mer-

L’immeuble de M. J.-P. Richard 
subit de gros dommages. —; On 
ignore Forigine de l'inoendie.

Assermentés comme échevins lundi soir dernier & =
Garçon recueillidi.i .sDimanche matin, à 6.50 hrcs, le I.n C'our du Banc du Roi, slé- 

téléphone mandait les pompiers géant en appel, n rendu mardi ses 
pour un commencement d’incendie premiers jugements de 1939 en se 
déclaré au magasin de ferronne- prononçant sur une série de II np- 
rie de M. Gérard Baxinet, rue St- pels qui lui avaient été soumis en 

I Charles au Christ-Roi. A l’arrivée novembre et décembre derniers.emee
de vm redl Prochsin, à l’Hôtel Lapierre et de scs hommes. pnint p0llr |c chômage en

'llle- Il y eut cependant des domina- "J de lni ,pédale provinciale
ges à la boucherie de M. Rlvest ^6-26 George V, chapitre 9). La 
de même qu’aux ateliers de répa- £it< nvnit pnssé un règlement sans 
rations de radio de M. Roger no- |e8 forma|ités exigées par la Loi 
nin et aux ateliers de phptogra- dcs dtés et villes. . en prétendant 
phiea de M. Marcel Hétu, Le lo- emprunter en vertu de la loi spé- 
gement de M. Gagné fut ciWoiwha- dale. L’argent A emprunter, soit 
gé par l’eau et surtout par. Laju- gts,non, était destiné A rembourser 
mée. ' la ville pour l’argent dépensé pour

Nos pompiers nim|ÉIPB| M je chômage depuis les quatre der- 
statlon que vers les 10 lires, c’est- nières années, et la Cour d appel 
à-diiv après avoir travaillé pen- décide que, dans les circonstances, 
Am»st plæ de trois heures. Il a l’emprunt ne tombait pas sous la 
été impossible à date de détermi- loi spéclsle. et elle annulle le rè- 
ner l’origine du feu. glement.

i!Dans la journée de dimanche, la 
police locale a recueilli dan# la 
ville un jeune garçon d’environ 15 
ans disant venir de Québec. Il se­
rait venu dans notre ville avec un 
compagnon qui l’aurait abandonné 
ici. Après enquête par le chef de 
police de Joliette, M. Val more La­
pierre, ce jeune cheminot a été 
retourné à sa famille dans la vieille 
capitale.

'
«IE 5% iSi ...

ms■sg.lin. m 0îM. Armand Bernier avait la di­
rection des funérailles.

&»•
lS*,«a

Décès de M. Parfait 
Dufresne

x i
Décès Gagnon SaHi

m
3Le 1er février dernier, décédait 

à Joliette M. Zacharie Gagnon, à 
l’âge de 66 ans. Ses funérailles 
eurent lieu à St-Jean de Matha le 
3 février à 10 heures.

Outre son épouse, il laisse pour 
pleurer va perte, 5 filles: Mme 
Jos Adam, Mme# Moise Ayotte, 
Georges Beaudry, Mlles Alma et 
Mme Léon Râtelle, fils, de Jo­
liette; trois fils: M. Henri Gagnon 
de SWeau de Matha et Albert, 
et Jean-Baptiste, de Joliette. H 
laisse également an frère et une 
soeur, M. Napoléon Gagnon et 
Mlle Victoire Gagnon.

i iHier, le 15 février, décédait à 
Joliette, après une longue mala­
die, M. Parfait Dufresne. Il était 
âgé de 72 ans et 1 mois. Ses fu­
nérailles auront lieu demain ven­
dredi, le 17 février, à 9.30 h res 
à la cathédrale de Joliette. Il sera 
inhumé à St-Liguori, comté de 
Montcalm.

M. Dufresne était l’époux en 
premières noces de Delvina Gau- 
det et en secondes noces, de Eu­
génie Coûta.

M. Maurice Briseon a la direc­
tion des funéreiUse.

BM•VS :

1»Assemblée du Co- 
ntité dÏJrbamsme

:

5r.
m

mm NOE MOTELLOUIS MAINVILLEF.-X. MORIN

V Vi«. Ne «, M. U* mSSb^wS»
♦il ne réélus lot»Lee trois

.Ce
M F.-X. MaHm, réélu____ JW,
pour le siège Ne 3 et M. Ne* Riopal,,me
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L'ETOILE DU NORD, JEUDI, LE 16 FEVRIER 1939

Elle ne pouvait ni 
marcher, ni dormir

suprême de l'Eglise universelle, 
suuvcrain de l'Etat de In Cité du 
Vatican. Ste-ElisabethMarie, Jiicipielinc Morisscttc (18 

an-.), enfant bleii-uiiiiec tie M. et 
Mme Narcisse Morissette. Le ser­
vice eut lieu lundi, à 8 lires. Un 
grand nombre de parents et d’a­
mis assistaient à ses funérailles, 
l es Itrdes Mères de la Congréga­
tion Notre-Dame avec leurs élèves 
étaient aussi présentes. Nos sym­
pathies.

PREMIER-JOUETTE

PHARMACIE GEOFFRION
NAISSANCE:- .

g#
cousine ,|c reilfttn,_ S,„

U NOMINATION DE 
H. P,-A. SEGUIN AU SENAT 

SERAIT BIEN VUE DE TOUS

S. Esc. Mgr Forbes s Rom pour 
la mort de deux Pape»

C’est au Canada que Pie XI rréea 
tes derniers diocèses.
Par «ne extraordinaire coïnci­

dence, Son Exe. Mgr Guillaume 
Furhes, archevêque d’Ottawa, ac­
tuellement A ltoine, était dans la 
Ville-Sainte, lors de la mort de 
Hennit XV. Et, il est encore à Ro­
me. pour la mort de Vie XI.

Hennit XV mourut en 1922. Or. 
rappelle aussi, au palais du délé­
gué apostolique, Son Exc. Mgr 
Fldeh rondo Antoniuttl, que les 
deux derniers diocèses créés par Pie 
XI furent ceux de Hearst, Ontario, 
et d’Ainos, Québec, tous les deux 
» il Canada.

216, bhrd ANGE-GARDIEN, L'ASSOMPTION Bru et pieds enflés par le 
rhumatismeReprésentant local de “L'Etoile du Nord’’

JOURNAUX ANNONCES
PRODUITS NYAL (ligne complète)

IMPRESSIONS Cette femme souffrait depuis 
plusieurs années, l a douleur avait 
tellement miné ses forces, qu’elle 
ne croyait plus à lu possibilité d’un 
rétablissement. Plusieurs remèdes 
avaient été essayés, mais rien ne 
semblait pouvoir briser l’emprise du 
rhumatisme. Finalement, son mari 
la convainquit de faire l’essai des 
Sels Krusehen.

“J’avais les bras cl les pieds en­
flés par le rhumatisme", écrit-elle. 
“Je ne pouvais ni marcher ni dor­
mir régulièrement, et rien ne sem­
blait devoir me procurer un sou­
lagement durable. Je désespérais 
tellement de jamais me rétablir, 
que j’en étais devenue acariâtre, 
t'n jour, mon mari me persuada 
d’essayer les Sels Kriisvlien. Au 
bout de 2 semaines,"je commençai 
à me sentir mieux. Je continuai le 
traitement et, en six semaines, je 
pus vaquer à mes travaux de mé­
nage. Fit peu plus tard, je me ris­
quai à ma relier un peu et aujour­
d'hui je n’ai plus «le douleurs et 
je me porte comme un charme”. 
(Mme) F. W.

le rhumatisme est causé d’ordi- 
aaiie par des dépôts de cristaux 
d’acide urique dans les muscles et 
les articulations. Kruschen aide à 
disperser ces dépôts de cristaux a- 
eérés et à les transformer en une 
solution inoffensive qui est ensuite 
éliminée par la voie naturelle — 
les reins.

dt ]’.Kodaks, Film», Développements et Impressions
SERVICE COURTOIS ET RAPIDE 

—RESTAURANT—
("muret:—

I.<• collège recevait le elnti I a- 
salle (Maisonneuve). I.u partie lut 
des plus belles. Partie nulle: 4 à 
I, avec période supplémentaire. 
I.«salle reviendra dans quelques 
jours.

MARIAGE:- , , ... . |
a- ....................

C"u|ombe aTj 

u"nette Js 
JStPh Joly 

,lcux Père,,

*iîtl
j“un des

" & k*

rs voe6,

de l'hon. sénateur J.-P.-B. Casgrain, sénateur 
de la division de Lanaudicrc, survenue il y a quelques semai- 

a laissé ctttc division sans représentation sénatoriale. 
L'hon. M. King devra, au cours des prochains mois, nommer 

à M. Gusgrain.

lu mort

de M. Germain 
Thomas

tics.

Mlle je
ct Mme Jo

tette paroisse. I.c,
valent de témoins. 
Enfants de Marie 
clmnt. L'organiste 
choisies ii l’entrée 
des époux. Nos

• avecL’Assomption fille de M.un successeur

La division de Lanaudicrc comprend le district électoral 
de Maskinongé, moins quelques paroisses, le district électoral 
de Berthicr en entier et le distLct électoral de Joliette, inoin* 
la municipalité du village de Saint-Paul, les municipalités de„ 

de Saint-Paul de-Lavaltrie. de St-Ambroise de Kil-

Vu-et-v lent :—

M. et Mine Ouellette sont «le re­
tour (l'un voyage, fin «le semaine 
à Stc-Anne «le Beaupré. Kn visite 
« liez leur gendre, M. le Dr Simard.

naires Oblats de Marie avec “Mis 
Capitaine".

N'oublions pas, chers amis, que 
c'est samedi qu'aura lieu nu Cou­
vent de la Providence le Eiu-brc, 
organisé par les Chevaliers de Co­
lomb. Lundi et mardi gras: "Tom­
bola". Nous avons bien confiance 
que tous, vous viendrez en foule.

Nos Hides Soeurs sont trop bon­
nes pour ne pas être fidèles A 
leur demande, donc tous A la Pro­
vidence, samedi et les jours gras.

paroisses
tiare, de St-Alphonse de Rodriguez et de St-Cômc. Résolutions de

condoléances
"11‘illcuI.c fi février, avaient 

vues animées 
d'instruments 
millièmes.

i'u grand niiinlire de cultivateurs 
assistaient à cette opération.

lieu des 
montrant la ligne 
aratoires 1rs plus

accompagnent.

Depuis quelques semaines, de nombreuses et puissantes 
près du gouvernement fédéral pour que Succès obtenu 

l’école No i.
pressions se font au 
M. le notaire Paul Arthur .Séguin, de la ville de l'Assomption 
et ex-député fédéral, hérite de la succession de feu le séna­
teur Casgrain. Nous les endossons pleinement et nous nous 
réjouissons de» démarche:, faites par les amis de M. Séguin: 
ce dernier, dont on célébrait il y a quelques années le jubilé 
chargent de l’entrée en politiqu: . a bien mérité de son pays. 
Il a été sur la brèche pendant plus d'un quart de siècle comme 
député, il fut sincère et loyal à son parti, il eut le respect de 

adversaires même ; sa nomination au Sénat serait bien vue.

M. et Mme K. I.efrbvrc (Emé- 
r.mt jeune l'auz.é) sont de retour 
d'un séjour de quelques (innées A 
l’Abitibi. Ils sont actuellement riiez 
M. J os. l’.iuzé, de l'Assomption.

p,lr 1« élève, lit h
(suite de lu 1ère pnge)

M. l'échevin Muinville, appuyé 
par M. l'échevin Riopel, propose:

Que les sentiments qui viennent 
d’être exprimés par M. l’échevin 
Uervais soient considérés comme 
ceux intimes de ce conseil entier 
et que copies de lu présente réso­
lution soient adressées à Son Exc. 
Mgr J.-A. Papineau, ainsi qu’aux 
journaux locaux, pour publication.

ADOPTE. .

(Signé) J-S. HOTTIS, 
Ma i rc-suppléa n I.

(Signé) CAMILLE BONIS, 
Secréta ire-trésorier.

?è année: Aimé 
«è année: Jean-Marie 
•1è année: Alban 
4è année. Claude

\ illeniure
Samedi dernier, plus de 2.50 per­

sonnes assistaient A la représenta­
tion du film “Fantômes". Nous re­
mercions nos amis de leur 

A notre Cercle

' Wtitiurt 
Ihifrcsne

1‘liinttMlle Kvii I.villalie, travaillant au 
H est a il rant Rouge et N’nir retourne 
riiez ses parents à St-.laeipies.

Il y eut une grande réunion, di- 
m.anvhe soir, le 12 février, riiez 
M et Mme Rosaire Cartier, pour 
une partie de cartes. Etaient pré- 
m’iiIs: M Publié Martin, M. et Mme 
.1 t i rl ier, père, M. et Mme 1*. La­
vallée, M et Mme René Cartier, 
Dr et Mme Viens, Mlle Clmrlcbols, 
Mlles Cartier, tous de Montréal; 
M et Mme Chartraml, M. <Hier Ma­
thieu, père; M. Auguste Mathieu, 
M et Mme .1. K. Rlirault, Mme Re­
live ni, Mlle Violette Rhéault, M 
et Mme St-.lean, M. Régis Ma­
thieu.

«m3è année; André 
-è année

Ibidiarine 
u: A Ihau Laporte 

-<■ année b: Gilles

encim-
l’arois-ra grin eut 

sial. g
i • a v allée

le année; Gérard Lapointe 
Classe enfantine; Claude 
Nos félicitation

ses hour
Dans Iâ jours, le Cercle jouera: 

•Sans Famille".
reniement de ses ancien" partisans et de ses nombreuxnon

amis de partou., mais encore de ceux qui ne partageant pa» 
•v s opinions politiques reconnaissent ouvertement en lui un 
parfait gentilhomme et un citoyen de premier plan. En 1935, 
lors de la redistribution des comtés, le comté de I Assomption 
fut annexé à celui de Joliet te. ce qui créa un imbroglio puisque 
deux députés d : venaient aspirants à la même division élec­
torale. MM. Séguin et Fcrland. M. Séguin, en face d'une telle 
situation, céda le pas à son collègue plus jeune et fit en celte 
occasion un geste qui mérite aujourd hui la considération par­
ticulière du parti libéral fédéral, après avoir fait, dans le temps,
! admiration de I entière population du district.

Ces jours derniers, le R. I*. Ma­
rie Augustin, Prieur des Cister­
ciens de l.'Iiniiiucillée ( '.inception 
à Rougemont, était en visite chez 
le Dr V Geoffrion.

AlUrd.
s.

ï l
<>n parle beaucoup de M. P.-A. 

Séguin, ex-député, comme sénateur 
de la division de Lanaudière. Cette 
nomination remontrerait les idées 
des citoyens des comtés de Mont­
calm, l’Assomption, Jollttft.

PURIFICATION :_
faut de Marie

A Dut n
'I'* '"ne véritibl 

ment sa Mère, ses têtes 
pas inaperçues, cil

Vraie copie : 
CAMILLE BONIS, 
Secrétaire-trésorier.

.Mini' (ïvorgrs ne passe 
font revit 

sentiments t\'im 
reconnaissance. Dimi

rhe, 5 février, solennité lie 1, K 
ficiition de Marie

I.a montagne est 
de retour de l'hôpital Notre-Dame. 
Son opération n été lin succès. Nous 
lui souhaitons une bonne santé.

[dev
iis

cil son coeur des 
et de filiale

un

EXTRAIT des minutes d'une 
séance ordinaire du conseil de 
In Cité de Jolictte tenue à 
l’heure et au lieu règlementai­
res, le lundi, 13 février 1939, 
et à laquelle il y avait quorum.

M. l’échevin Gervais s’exprime 
de la façon suivante:

"Son Honneur le Maire, absent 
ce soir, a aussi été cruellement 
éprouvé par la mort de sa soeur 
affectionnée, Mlle Amélie Fontai­
ne, décédée ce matin à Montréal.

Avec elle disparaît une âme 
picu-e qui s’est dévouée toute sa 
vie aux oeuvres de charité et de 
secours aux pauvres.

Issue d’une des plus anciennes 
et des plus honorables familles de 
notre cité, — signalons en pas­
sant qu’en plus d’être la soeur du 
maire actuel, Mlle Fontaine était 
également la fille de feu M. Adol­
phe Fontaine qui fut maire de 
cette ville en 1891-92 — elle ne 
s'est jamais départie des coutumes 
religieuses et patriotiques de cette 
honorable famille.

Je forme conséquemment le voeu 
pour qu'une résolution de sympa­
thies soit adressée à Son Honneur 
M. le maire, ainsi qu'à la famillï 
Fontaine."

M. l'échevin Boisvert, appuyé 
par M. l’échevin Forest, propose:

Que les paroles qui viennent d’ê­
tre prononcées soient considérées 
comme représentant fidèlement les 
sentiments mêmes de tous les mem­
bres de ce conseil et que copies de 
la présente résolution soient adres­
sées à Son Honneur le Maire J.-B. 
Fontaine, ainsi qu’aux journaux 
locaux, pour publication.

ADOPTE.

l e camion cl*- M. Armand Bltaii 
transport n nt <lv lu glucc, fut frap­
pé par un train de marchandises. 
Heureusement que M. Ulenu et son 
compagnon, M. Albert Mercier fu­
ient quittes pour la peur.

: f,;te célébrée 
r pu r les membres de 

Congrégation. |.„ chorale ^

» lu inei

I.es pris furent gagnés par Mme 
Paul l.avallée, Mme Itlieault, 
l'abbé Martin, M. Itlieault, M. Ma­
thieu. l a soirée s'est terminée par 
■ in chant, de la musique et un suc­
culent goûter.

M. tillin'- Pilon. île la Cir M. 
I tunalil est en vacance pour une 
quinzaine.

vcc lion ncuM.Aussi les municipalités du district de Juliette adoptent- 
elles présentement des résolutions officielles qui demandent au 
gouvernement fédéral de tenir compte des considérants sui­
vants:

Vaut se fait d'une manière très 
protocolaire, l.a première réunion 
doit voir à choisir les deux prélats 
qui prononceront, l'un l'oraison fu­
nèbre aux obsèques, l'autre le ser­
mon à l’élection du nouveau pape. 
Par la même occasion, les cardi­
naux se désignent des coiffeurs 
pour la durée du conclure, choisis­
sent les chambres ou cellules qu’ils 
occuperont durant ce temps, retien­
nent les services d’un groupe qui 
veillera à la propreté et au dé­
corum. Car le conclave peut durer 
assez longtemps.

les cardinaux devront, avant 
d’entrer en conclave, retirer du 
doigt de S. S. Pic XI l’anneau du 
Pécheur, — bande d’or sur laquel­
le est gravée l’image de saint Pier­
re tirant son filet, — anneau qui 
a servi de sceau aux Papes depuis 
le treizième siècle.

Dès que le nouveau pape mettra 
ail doigt l'anneau du Pêcheur le 
"veuvage" de l'Eglise sera termi-

des cantiques choisis 
liasse. Communions 
tons les dévots

. .... ibrcuso
''"'ers Marie 

soir, heure sainte. M.-ditation i 
M. le chanoine J.-Iî..|„ (■ 
curé. Chant par la chorale des Ik 
mes.

Mme Aland, du Restaurant Ala­
nd. liais de St-Sulpioe, était de 
passage à I.’Assomption riiez Mlle 
Manche Payette.

"Attendu que la division de Lanaudicrc, Que., n'est plus 
représentée au Sénat depuis le décès de l'honorable sénateur 
J -P.-B. Casgrain;

Attendu que le district de Juliette, dont la cité de Jo- 
liette est le chef-lieu comprend lis quatre comtés de Jolicltc, 
I Assomption, Montcalm et Berthier;

Attendu que les comtés du district de Juliette ont tou­
jours été représentés au Sénat par des étrangers qui ne rési­
daient pas dans ce district ;

Attendu qu il est dans I intérêt de la classe agricole du 
district de Juliette d être représenté 
mcinbrrs les plus familiers avec les problèmes des districts 
ruraux ;

l.a manufacture L’Assomption 
Shoe est en pleine opération. Elle 
m- compose actuellement de 58 
runes gens et jeunes filles travail­

lant toute la semaine.
Nous souhaitons que cette 

facture progresse encore plus.

meSOIREE:— Il y eut soirée dan­
sante dimanche dernier citez Mlle 
Irène Riopcl, à l’Assomption.

Les invités étaient : Mlle Margue­
rite Sunsrcgret, Juliette, Mlles An­
toinette .loyal, Irène Denis et Gé­
raldine Vaillant, de Montréal, Mlles 
Rolande Mirra ult, Noellu I.apalmc, 
Si Alexis. Lucienne Giguvre, Mont­
real , Monique Mi réunit , Irène 
Lapuliiie, Marie-Paule Lapulmc, de 
St Alexis, Gilbcrtc Guilbcrt, Yvette 
Girard: MM. Paul-Emile Judd et 
Lionel Ricard, Juliette. Lionel Mar­
ie. m, Paul Millette, Roland Riopcl, 
Maurice Marteau, tous de l'Abord- 
à-Plouffe, Jean Beaudoin, Hermann 
La palme, de St-Alexis, fleuri 1 mi­
nier et Roland Collerette, de l’A- 
Imrd-à-Ploiiffe, Rémi Mirenult, Ber­
nard I.apalmc, Montiiiugny, Roger 
Forest, René Riopcl, Marcel Rho, 
de l'Assomption.

Les prix furent gagnés par Mlles 
Irène Denis, Marie-Paule Lapulmc, 
et MM. Lionel Ilicnrd et Pim, Mil­
lette.

idyl

M. Oscar Blanchard rendait vi­
site an maire de L'Epiphanie, M. 
Ma jeu n, à l'occasion d'une prome­
nade de M. l'abbé R oeil Ma jeun, 
frère de M. le maire. On sait que 
M. Publié \|a jeu il est le fondateur 
île la nouvelle paroisse de Itémi- 
gny, Co. Témiseainingiic.

roui­
llé n

Les exposés de doctrine ,|u M| 
creili sont de plus en plus jntrra 
s n nts. Tout 
les Suints

manu- ut
lier

honorant Jésus »v
M. S. Coitciix, vient d'être nom­

mé éclicvin de notre ville, rempla­
çant M. Nnp. Jacques, nouveau 
Mai rc.

mous nous instruisons; 
les grandes vérités de la f„j. \|, 
.... Terreu r est là

tfrir
ir ISénat par l’un de scsau

combien aux
de personnes assistent à ces rond Ire.

I .es skieurs de l'Assomption et 
île l'Epiphanie rendaient visite aux 
amis de Raxvdon dimanche dernier.

fences, nan par mauvaise voiot 
mais parce qu’on y

l'j'il
Les membres de ce

de recommander au gouvernement fédéral, conformément 
désirs unanimes de I opinion publique, la nomination au Sé 
nat de Monsieur le notaire Paul-Arthur Séguin, de l’Assomp­
tion, qui a représenté sa division électorale au Parlement 
dant plus d'un quart de siècle ".

conseil municipal se font un devoir
aux

Naissances:—
Née: Marie, Claudette, Cannelle, 

enfant de M. et Mme Arthur Foi- 
xv. Parrain: Maurice Foisv. Marrai­
ne: Françoise Foisv. Porteuse: Mme 
Délia Bvrlien.

tlqupense p:
Réparons l’oubli des temps ; 

sés en assistant le plus nombr 
possible à ces pieuses reunions!

cert
lfU

Mlles IUtii.mIvMv vt Yvctti1 
partent «Iv not rv ville

Foisv 
pour sui-

nc.
perv ilirr

Les concours mensuels de cité 
chlsme donnent de lVmulation tld 
l’enthousiasme dans les rangs (loi 

coliers. Que l'un continue à appro 
dre et à nppronfondir celle matil 
re, non seulement pour les ha 
neurs mais pour mieux cvniniU 
les vérités de notre religion.

x rc des cours de garde-malade à 
Montréal, l'es deux demoiselles sont 
1rs filles de

Fumée noire, fumée blanche lit

L’élection du nouveau pa|»c se
fait selon des règles depuis long­
temps établies. Elle commence dès 
que le plus jeune des cardinaux 
a déposé une douille poignée de 
houles dans un sur de soie pour­
pre, pour désigner le comité d'é­
lections. Les jours suivants on pro­
cédera à deux scrutins quotidiens, 
jusqu’à ce que l’un des cardinaux 
reçoivent une majorité des deux- 
tiers.

Nvc: Marie, Gnhricllc, Jacqueli­
ne. fille lie M. et Mme AI. Long- 
|»ri- (Thérèse Hennit). l'urraln, 
Bernard Benoit, marraine, Mme 
Benoit et |>ortcuse, Mme .1. Arpin.

M. Théodore Foisv,
m i reh.uni.Nous n hésitons pas à croire que cette supplique, jointe 

aux pressions personnelles, aux recommandations de nombre 
tl amis, et aux voeux de toute notre population, rencontrera 
auprès de I bon. M. King I attention qu elle rncrite. M. King 
et le parti libéral ne sauraient y rester indifférents. Puisque 
la division de Lanaudicre a toujours été représentée par 
étranger, la demande revêt

a 1Soi rées- réceptions :—
M. et Mme H ns. Coiteux, éelie- 

' iu. recevaient en soirée, M. Nup. 
Jacques, maire et Mme lu miiircs- 
sc cl un groupe il'nmis.

m
i hDécès:—

Samedi, dans la nuit, mourait
un

l.a séance jouée par le "Cerd 
des Jeunes" a été des mieux rtei 
sics en même temps que lies min 
appréciées, car autant il v au 
de lu gravité et du sérieux liais 1 
pièce tragique autant il y eut d’n 
train et d'enjouement dans la pi# 
comique. Le drame: “Le parjan 
rappelait un épisode de la gurr 
Allemande en 1870 et nous m# 
trait le grand dévouement d'une f 
mille française pour sauver un c 
lonel blessé, la fermeté des AU 
mauds devant l'cnncni; la lâche 
de celui qui a trahi son nom 
son pays pour dévoiler le cour»] 
des français et enfin le triomphe i 

ceux-ci
grande charité pur la fin tragi 

du traître.

une nouvelle importance, et l'oc­
casion s«- présente pour le gouvernement fédéral d 
cette fois-ci une personne du district. M. Séguin est entière­
ment qualifié pour siéger à la Chambre I lautc; il a été dans 
la vie publique d une honnêteté et d une intégrité proverbia­
les; il avait la confiance de scs électeurs et son stage de vingt- 
cinq ans comme député le prouve. Scs connaissances d'ailleurs 
des problèmes ruraux et agricoles le qualifient à ce poste im­
portant dans la législation du pays.

Sa nomination au Sénat est vraiment attendue. Lors de 
la célébration du jubilé d'argent de vie publique de M. Sé­
guin, tenue à I Assomption, le premier ministre du pays, M, 
King, déclarait que M. Séguin avait fait l'honneur de 
té et qu'il faisait l'honneur du parti libéral. Une 
présente pour le premier ministre de traduire par des actes 
son appréciation du 14 octobre 19 33, et en plus de faire 
plaisir à un groupe de comtés qui n'ont cessé d'appuyer soli­
dement, ces dernières années, la politique que son parti pré­
conisait.

un
e nommer \ la Saint Valentin, Mme Er­

nest Archambault recevait à 
thé scs amies de notre ville.

Après chaque scrutin les bulle­
tins de vote sont brûlés, l.c digni­
taire préposé à cet office jette de­
là paille humide dans le feu pour 
noircir la fumée. Et iilnrs lu foule 
qui surveille dehors la cheminée 
du palais comprend que le conclave 
n'est venu encore à aucune déci­
sion. Mais si la fumée s’élève tout 
à coup blanche, les foules sauront 
que l'Eglise a un nouveau pape.

Avant de se montrer en e,
le nouveau pape recevra «l’abord 
1rs hommages «le scs cardinaux. 
Chacun s'agenouille devant l'élu et 
baise son soulier. Puis l’on admet 
certains évêques il venir lui embras­
ser les pieds.

Vient ensuite le grand jour du 
couronnement. Les foules envahis­
sent Siiint-Pierrc-dc-Rome. I.c nou­
veau Suint Père entre procession- 
neliemcnt, tandis «pic «levant lui on 
porte sur un coussin lu tiare d’or 
piquée «le bijoux étincelants. Les 
trompettes d'argent annoncent son 
arrivée. L'hymne “Tu es Petrus" 
retentit dans lu basilique, tuais 
bientôt, comme un tonnerre, mon­
tent jusqu'aux voûtes les Viva 11 
Papa !

irr,

TOUTE U CHRETIENTE PLEURE 
L'UN DE SES PLUS GRANDS PAPES

un

fhr
(Signé) J.-N. HOTTIN, 

M a i re-supjdéa ni. 
(Signé) CAMILLE BONIS, 

Secrétaire-trésorier.

rtM J E. Meunier est en prome­
nade chez son fils. E. Meunier, 
ma relia ml-tailleur. iur

(iiVraie copie : 
CAMILLE BONIN, 
Secrétaire-trésorier.

spéciale, bordée «le noir, de l’Os- 
servatore Romano:

“I.c Souverain Pontife est mort 
à 6 b. 31 vendredi matin, après 
que son «tnt se fut subitement ag­
gravé à 4 heures. Il avait souffert 
deux attaques à 1 h. et 4 h. 15 
jeudi après-midi. Sereinement, li­
vre lu spiritualité qui réfléchissait 
lu pureté d’une vie entièrement dé­
pensée au service de Dieu, Sa 
Sainteté tourna lentement su tête 
iT droite et rendit sa belle âme A 
Dirai. Après que le professeur Mi­
litai eut constaté la mort, tous ceux 
qui étaient présents, à commencer 
par les cardinaux Pareil i et Car 
«la, ont défilé «levant le lit mortuai­
re et respectueusement baise les 
mains du pontife mort. Dans la 
chapelle voisine, Mgr Confalnnierl 
n immédiatement commencé à célé­
brer la sainte messe.

“l.c cardinal Pareil!, en sa qua­
lité de camerlingue «le la Sainte 
Eglise Romaine, n donné immédia­
tement les instructions que néces­
sitaient les tristes circonstances, et 
pur l'intermédiaire de NN. SS. 
Tardlni et Montinl, a informé le 
Sacré-Collège, le corps diplomati­
que et les représentants du Salnt- 
v\èee La radin vnticune n mandé 
la triste nouvelle à l'univers.

Sa Sainteté le Pape Pic XI est 
décédé à 5 li. .'Il vendredi matin, 
le 10 février, (11 h. 31 jeudi soir, 
lieu te de l'Est). Son dernier mot 
avant d'expirer fut celui de “paix” 
murmuré alors qu'il allait tomber 
dans le coma. Quelques minutes au­
paravant, le Saint-Père avait dit, 
d'une voix haletante:

"Nous avons encore tant île cho­
ses à faire".

Les demoiselles I .arienne, Simo­
ne, Madeleine La fortune recevaient 
à l'occasion du départ de Mlles 
Bernadette, Yvette Foisv et Claire 
Bleuu- comme garde-malade, 
groupe d'amies. Toutes furent en­
chantées de la soirée.

te r
lus
'i n
«si!son coin-

EXTRAIT des minutes d’une 
séance ordinaire du conseil de 
la Cité de Joliettc, tenue à 
l’heure et au lieu règlementai­
res, le lundi, 1.1 février 19.19, 
et à laquelle il y avait quorum.

M. l’échevin Gervais 
les paroles suivantes:

Une autre famille distinguée 
vient également d’être profondé­
ment atteinte par la mort de Mme 
Robert Tellier, née Marguerite 
Guilbault, décédée ce matin dans 
un hôpital de la métropole.

Le conseil de cette cité se doit 
de sympathiser étroitement avec 
1 epoux de la regrettée disparue, 
Mtre Robert Tellier, président de 
la Commission Scolaire de la Vilio 
de Joliettc, administration-soeur de 
"organisation municipale.

Dans la personne de son épou- 
sc, Mtre Robert Tellier nerd 
compagne qui ne peut être rem- 
placée, une collaboratrice dévouée, 
musicienne et distinguée entre tou­
tes ;avec elle disparait une mère 
chrétienne douée des plus grandes 
vertus de justice, de bonté et de 
dévouement, qui s’est dépensée 
compter pour l’éducation et l’ins­
truction des siens,, de même qu’au 
bien-être des déshérités de la vie.

Je me fais donc un devoir, au 
nom de ce conseil, et en mon 
propre, de présenter de vives et 
sincères condoléances à Mtre Ro­
bert Tellier et à sa très distinguée 
famille.”

M. l’échevin Savignac, appuyé 
par M. l'échevin Hérard, propo-

ïgiiunoccasion sc
[, (!(

ni
janrécompense de kCil

l.a famille Fernand Bleu il, rrrv- 
vuit en soirée MM. et Mmes \V. Tc- 
tréunit, .1. Lachapelle, El. Lufnrlu- 
ne. Le tout se termina tard dans 
la soirée.

dr

«e
Les autorités vaticanes ont donné 

les précisions sur la mort édi­
fiante du Pape Pie XL

luiprononce
l.a comédie: “Les Déclarons m 

un auto" nous démontra la MYVONNIC. ire
li

des grandeurs des ‘Boudinanf 
dans leurs exentricités et len» 
des “Berlurons" qui voulaient imi 
ter leurs voisins surtout dam leur 
riches excursions en campagnt 
Mais espérant mieux paraître are 
un auto puisque ceux-là n'en arakn 

Un accident qui les elfrifi

A !• lires jeudi dernier, le doc­
teur Achille Luigi Bonanome, cé­
lèbre urologiste, fut appelé dans la 
chambre du Pape pour soulager en 
autant que possible les vives (ion­
ien rs qu’il ressentait.

l'eu après, le Saint-Père devint 
encore plus faible el subit une nou­
velle crise d’asthme.

Les personnes qui étaient à son 
chevet disent que le Pape parut se 
entire compte que lu fin était pro­

che après une autre crise d'asthme 
qui sv produisit vers minuit. Il pa­
raissait résigné à son sort.

L’Osservatore Romano écrit que 
le Saint-Père "se rendit compte de 
la gravité de son état et fit com- 
ptendre qu'il désirait recevoir les 
derniers sacrements".

A 5 heures, ou lui administra de 
l'oxygène pour la seconde fois. 
Comme on appliquait le masque 
d'oxygène, Monseigneur De roma­
nis commença à réciter les prières 
des agonisants et tous ceux qui é- 
tnient au chevet du malade s'age­
nouillèrent.

L'Osservatore Romano précise 
que le Pape s'efforçait par des 
mouvements de la tête et des mains 
de suivre 1rs prières.

A 5 h. 20, le professeur Milani 
annonça à lu consternation de tous 
que la fin était imminente. Le Sou­
verain Pontife rendit en effet le 
dernier soupir quelques minutes 
plus tard.

A 5 h. 30, Monseigneur De roma­
nis s'approcha du grand pape et 
lui demanda de répéter avec lui 
l'admirable Invocation: “Jésus, Ma­
rie, Joseph, que mon âme repose en 
paix entre vos mains".

Paisiblement, avec la sérénité qui 
reflétait la pureté (le su vie con­
sacrée entièrement à Dieu, Sa Sain­
teté tourna la tète du côté droit 
et rendit sa belle ânic à Dieu.

Après que le docteur Milani eut 
déclaré que le Pape était mort, les 
cardinaux Vaeelli et Cacciu Domi­
nion! s'approchèrent du lit et bai­
sèrent la main du Souverain Pon­
tife.

il ti
M. et Mme Maillé partaient sa­

medi avec M. et Mme Olivier Ma­
th eu en Floride pour quelques se­
maines.

il
U n

iji
i*i

il
MM l’a n ré Jfc Fils l'.n rg.. maga­

sin Général, font durant 15 jours 
une grande vente à réduction.

Résumé en quelques lignes de la 
carrière remplie par sa Sainteté 
le Pape Pie XI.

pas.
beaucoup les ramena à de meilleon 
sentiments. En dernier lieu rencon 
tre des deux voisins qui 
rent leurs bévues et redevinrent
vrais amis. Le grand hôtel '«U 

“ntpe

il.
fini
pm

Le {'ape Pie XI, qui est décédé 
jeudi soir dernier, s'appelait dans 
le monde Achille Itatti. 11 était le 
26tîe évêque de Rome d’après 
l'Annuaire pontifical qui s'appuie 
sur la série «les médaillons «les 
papes de St-Paul-hors-lcs-murs à 
Rome cl donc le 265e successeur 
«le saint Pierre. Sa carrière s'est dé­
roulée comme suit:

Né à Désiu (près de Milan)—le 
1er mai 1857.

Ordonné prêtre à Rome—le 20 
décembre 1879.

Professeur de théologie et d'é­
loquence sucrée au grand séminai­
re «le Milan—de 1882 à 1888.

Docteur puis préfet «le lu “Bi- 
bliollièqur Anibroisiennc", â Milan 

île 1888 à 1910.
Appelé A Rome par Pic X—en 

1910.

La B vile Soeur Marie Archange, 
religieuse de la Providence, fêtera 
dans quelques jours son Jubilé 
«l’Argent (25 ans de vie religieuse). 
Cette bonne religieuse est rendue 
depuis quelques mois A St-I.ln. Nos 
voeux de bonheur A la 1t. Soeur 
Marie Archange.

tre
kiune
■an

unen-brouette, tenu par .
avait reçu les excursionnistes 
leurs randonnées et avait été j 

moin du terrible accident.

«s
à I'
lad

Lee rites séculaire» à Saint-Pierre 
de Rome.

Le “veuvage" de la sainte Eglise 
est marqué par tout un enchaî­
nement de cérémonie#), dont la 
moindre est dictée par de» siè­
cle» de symbolisme.

tenumtfkLe prix de présence: un 
flque service à déjeuner fut

Jean-Marie Dudeou*

leesans
iara

par Mme 
Le tout se termina par quelques pr 
rôles de M. le Curé et le chant <*■

ilsles II viles Mères de la Congré­
gation Notre-Dame de notre ville 
ont l'intention d'ouvrir en septem­
bre prochain un "Jardin «l'Enfan­
ce”. Nous remercions nos Unies 
Mères «le prenilre tant «l’attention 
A notre chère jeunesse.

t'aj(
Unnom

tional.
Nous ne pouvons 

licitations et des

loi
qu’offrir desk-

remercie»»11 
organisai»»

I-a mort d'un pape déclenche tout 
un enchantement de cérémonies 
pittoresques dont la plus simple 
s'appuie sur des siècles «le tradi­
tions. Une longue histoire justifie 
chacun des rites qui se déroulent
depuis la mort d’un pontife «le Un- Préfet de la ‘‘Bibliothèque Va­
ine jusqu'A la bénédiction donnée tienne" A Uome—«le 1914 A 1918. 
au monde par son successeur au Nommé par Benoit XV Visiteur 
trône «le Pierre. apostolique en Pologne—le 28 n-

1. une des cérémonies les plus vril 1918.
Imposantes est le transport «le la 
dépouille mortelle A la Basilique 
Saint-Pierre, — procession «le car­
dinaux et de dignitaires qui défile 
majestueusement entre deux haies 
de gardes suisses aux cuirasses mé- 
«llévales. De 50,000 A 70,000 per­
sonnes peuvent trouver place dans 
la Basilique pour assister A cette 
cérémonie.

Oette procession prélude aux 
neuf services funèbres, dont cha- nu 
cun est riche «le détails symboliques 
transmis de siècles en siècles.

too
J

aux acteurs et aux 
de cette séance. Reinerdemmts ^

«tut S®

I: I■■
j«

litdames de charité pour 
vouement ainsi qu'A tous 
ont pris une part active *u 
de cette soirée.

Espérons que 
casions ramèneront le 
Jeunes à nous amuser 
distraire.

sc:l.c personnel «lu bureau de pos­
te quittera samedi l'ancien local 
pour occuper IVtlifice nouveau, ob­
tenu par notre député, M. Ferland. 
Ce bureau «le |voste est situé rue 
Notre-Dame, et Saint-Ignace.

Que les idées émises par M: 
léchevin (Servais reflètent fidèle­
ment celles de ce conseil et que 
copies de la présente résolution 
soient adressées à Mtre Robert 
Tellier, ainsi qu’aux journaux lo­
caux, pour publication.

ADOPTE.

ne

vtl
bientôt d’sutr» 

Cercle 
et à e*

Nonce A Varsovie—le 6 juin 1919. 
Archevêque de I.épnnte et nonce 

en Pologne—le 3 juillet 1919.
Sacré A Varsovie par Mgr Ka- 

kowski—le 28 octobre 1919.
Archevêque d’Adann—le 19 avril

L-'i I*
§É

■Mis? l e remblai de notre aqueduc est 
en pleine const motion employant 
58 hommes. Vein veut dire que le 
chômage diminue dans notre ville.

d(Signé) J..N. HOTTIN, 
Maire-suppléant. 

(Signé) CAMILLE BONIN, 
Secrétaire-trésorier.

_ Le Saint-EUf^e-M

St-Norbcrt et re»P^
score

HOCKEY.—
rencontra le 
ta la victoire par 
A 1. No* félicitations.

1921.
Archevêque «le Milan et cardinal 

—le 13 juin 1921.
Elu pape—le 6 février 1922.
Couronné A Saint-Pierre de Ro­

le 12 février 1922.
Souverain de la Cité du Vati­

can—le 11 février 1929.
Décédé A Rome, le 9 février 

1939.
Volel quels étalent les titres por­

tés par le Souverain défunt:
Vicaire de Jésus-Christ sur ter­

re; successeur de saint Pierre, 
prince des Apôtres; évêque de Ro­
me; archevêque et métropolitan de 
la Province Romaine; primat d'I­
talie; patriarche d’Orient; pontife

n
nun

Press copie : 
CAMILLE BONIN, 
Secrétaire-trésorier.

'fM Albert Véslna vient d’acheter 
«le M. Ch. Brouillet, un terrain, 
coin St Pierre et St-Jean Baptis­
te. M. Véslna doit construire un 
superbe magasin.

i

donnée A une des favor
romsloi i*'

patiemment 
pendant

de bigostH* d "

1*
dN FORMEVOU Après être restés asses constan­

te autour de 450,000 boisseaux, la 
production des poires au Canada 

.a été .postée A 512,000 boisseaux 
en 1988, en raison des fortes 
plantations de poiriers en ce# 
dernières années, déclare la Revue 
agricole de 1989.

LE Prépara Ufa du conclavel
c

|i.' Des rites non moins élaborés pre­
sident A l’élection du nouveau pa­
pe. Dans les 18 jours qui suivent la 
mort du dernier pontife de Rome, 
le Sacré Collège des cardinaux doit

succes-

Vues-CInéma:—
Mme Chartrand, de la Compa­

gnie Tabac Terrebonne donnerait 
chea M J. Brouillette, une repré­
sentation de vues de trois Mission-

cour de l’empereurC’set le cardinal Paeelli qui a an­
noncé la meet de Pepe eux chau­

le
EUe demeura

Ir
de trois semaines 
enroulés autour 
couverts de boue.

Volet le récit officiel de la mortdu Pope, tel que le donne l'édition *ur*de^ Plerre. <,rsi,ncr ,c
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iPeinture — Email

DE QUALITE — PEINTURE 100% PURE

Vernis “CRYSTAL CLEAR” 
Email “MULTI USE”

Vernis Champlain Lépine ASSORTIMENT COMPLET D’ARTICLES 

DE SPORT POUR SKIEURS, PATINEURS 

ET JOUEURS DE HOCKEY

0 il'

1
!

QUINCAILLERIE — ARTICLES DE SPORT 'à12, place Lavaltrie, Téléphone 786 i
i’.

i II» venaient d'échanger ..
leur coeur...  un suir de bal. |

Jours-Gras 1939.
Droits reserves.

aveux.Tl • 1 *}uN COUP DE HASARD La Compagnie Legaré, Limitée 
273, Rue St-Paul, Québec
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LE PAPE I
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Veuilles me faire parvenir, sans aucun frais de ma part, vo­
tre nouveau catalogue de radios, en couleurs.Æ(Conte d'Alphonse Daudet &SfcTU i.I .................................HIM"........... «............................. .......................................................................................................................................................................................................................

%
St «.

Nom: _ 
Adresse:

J'AI IWSSK mon enfance dans 
une grande ville de province 
pée en deux par un rivière très en­
combrée, très remuante, où j'ai pris 
de bonne heure le goût des voyages 
et de la passion de la 
l’eau.

Il y a surtout un quid, près d’u­
ne certaine passerelle Saint-Vin­
cent, auquel je ne pense jamais, 
même aujourd'hui, sans émotion. 
Je revois l’écriteau cloué au bout 
d’une vergue: “Cornet, bateaux de 
louage ", le petit escalier qui s’en­
foncait dans l’eau, tout glissant et 
noirci de mouillure, la flotilie de 
petits canots fraîchement peints de 
couleurs vives, s'alignant au bas de 
l'échelle, se balançant doucement 
bord à bord, comme allégés par les 
jolis noms qu’ils portaient à leur 
arrière en lettres blanches: “L'Oi­
seau-.Mouche", “L'Hirondelle”...

l’uis, parmi les longs avirons re­
luisants de ceruse qui étaient en 
train de sécher contre le talus, le 
père Cornet s'en allant avec son 
seau à peinture, ses grands pin­
ceaux, sa figure tannée, crevassée, 
ridée de mille petites fossettes, 
comme la rivière, un soir de vent 
frais... Oh! ce père Cornet. C'a été 
le satan de mon enfance, ma pas­
sion douloureuse, mon péché, mon 
remords. M'en a-t-il fait commet­
tre des crimes avec ses canots. Je 
manquais l'école, je vendais mes 
livres. Qu’est-ce que je n'aurais pas 
vendu |>our une après-midi de ca­
notage.

Tous mes cahiers de classe au 
fond du bateau, la veste à bas, le 
chapeau en arrière, et dans les che­
veux le bon coup d’évantail de la 
brise d'eau, je tirais ferme sur 
mes rames, en fronçant les sourcils 
pour bien1 me donner la tournure 
d'un vieux loup de mer. Tant que 
j'étais en ville, je tenais le milieu 
de la rivière, A égale distance des 
deux rives, où le vieux loup de mer 
aurait pu être reconnu. Quel triom­
phe de me mêler A ce grand mou­
vement de barques, de radeaux, de 
trains de bols, de mouches A va­
peur qui se côtoyaient, s’évitaient, 
séparés seulement par un mince li­
séré d'écume: Il y avait de lourds 
bateaux qui tournaient pour pren­
dre le courant et cela en déplaçait 
une foule d’autres.

P A k Y V O N N I C lifeCOU-l
.

4/—Vous avez des secrets. Pour­
quoi ne pas les dire? S'épancher 
fait du bien. Vous 
qu’à demi, et vous ne me connais­
sez pas ! Je ne vous connais 
non plus. Alors? A minuit, 
nous verrons. Ht ensuite, — c’est 
le lot de tous les bals du 
en plus de ne pas savoir qui 
sommes, nous nous reverrons peut-
être jamais__

—Se confier fait du bien 
il y a, ce soir, entre nous, tant 
de subite affinité qu'on pourrait 
croire que nous nous connaissons

tou-
Soit! Je pense ce soir, et 

tous les ans le même souvenir

carnaval, un soirsoir delit uni
1,. liai que donnait 

l'honneur de
1 vie suri-brus.

llonacicux. ne me voyez rbattait son plein. 
,|„ vaste et luxueux 

tapis et lui- 
miroir pour les be- 

,liseurs et vnl-

llrlrnr.
pas

nous
is lustres 

iu parquet
«unir un [
\f i» danse, ' 
g laissaient

t WÊsîiiis

genre — 
nous Emissions particulièrement 

recommandées :
Des nouveautés :

vntminer en de 
un orchestre WP«iAillons par

Tous 1rs danseurs étaient 
|TS travestis: c'était un liai 
, [•„ bal. dans de telles cir- 

offre des attraits rcel- 
parle sans se 
voit pas; on 

on se dit

Et ★ “S.V.P.”rd.
le mercredi, à 8 h. ,‘iO du soir. 
Réponses à tout. Instructif et 
éducatif. Envoyez questions.Inédits: on sr

depuis longtemps_ depuis
jours..

>?Ire; »» sr ★ RADIO-MATIN
devine larnir l'»s;

doux (pt'ciiiporte le mo­
on jour

de 8 h. 30 à 9 h. 30 tous les 
jours le dimanche excepté. 
(Par CBF seulement).

mevit
revient, à une petite amie d'autre- 
fois— qui ne va plus au liai main­
tenant.

l'inconnu etavec
refuse à un brinnr sr Autres émissions de choix :Elle mourut, un soir du 

Mardi-Gras, apres une mauvaise 
grippe contractée dix jours aupara­
vant au cours d’une danse. Elle n- 
vnit eu chaud, trop chaud. Elle é- 
tnlt jolie, elle avait vingt-deux 
Elle était ma seule amie ..

L |*,mr quelques heures, 
[ „t de mise, et ehiicun en 

hirn innorviiimciit sachant 
les confidences cn­

il,
★ C’EST LA VIE !.1

dt Radio-roman, lu vendredi, à 8 
heures du soir. ÉÉ7Ldi que

Ljmnrnt ftnm'e avec la fin iÈ z.
ir Carnation Contented

fantaisie radiophonique, le 
lundi, à 10 heures du soir.

* LE TRIO LYRIQUE
le dimanche, à 9 h. 30 du soir. 
(A Montréal, par CBM).

I Mais parfois, le hasard se 
ions 1rs masques, et quelques 

à tisser

ans. a
i m c Ifnaltrmlu suffisent 

métier de la vie une déii-
—Ht vous ne l’avez pas oubliée? 

fit-elle, presqu'à voix liasse.
—K Ile passa dans ma vie à 

heure oit j’avais besoin d’un appui, 
où j’avais besoin tic sourire. Elle 
était jeune. J’avais dix ans de plus 
qu’elle. Elle fut la brillante étoile 
•le ma vie, ma raison de travailler, 
mon but particulier. Les affaires 
m’avaient donné l’aisance et je 
pouvais fonder un foyer; j’avais 
pensé qu elle me suivrait. Je lui en 
causai. Elle accepta. Nous avions 
lecidé de nous marier aux lilas; 

elle ne devait pas revoir le prin­
temps. Aussi, j’ai raison de dire 
que pi ne peut guère aller des 
«tirs comme ceux-ci_ Je n’oublie­
rai jamais son dernier regard; il 
me conseillait de continuer à vi­
vre, de chercher le bonheur, et scs 
hochements de tète disaient bien 
ouvertement «pdcllc regrettait de 
ac pouvoir elle-même me le don­
ner. Depuis dix nns, j’ai regardé 
autour de moi, j’ai cherché ù trou­
ver sur une autre figure l’image 
de l'absente—.

—Sans la trouver? interrompit- 
elle, nerveuse.

—Vous avez raison, 
une personnalité il elle, quelque 
chose qu'on ne trouve pas sur tou­
tes les figures, je ne sais quoi de 
beau et d'attirant... Elle ne pou­
vait pus vivre__Mais parlons d'au­
tre chose, voulez-vous? Vous êtes 
gaie; pourquoi me permettrais-je, 
un soir de bal, d'assombrir votre 
gaieté?

—Pardonnez-moi d'avoir insisté- 
C'est ma faute si vous avez réveil­
lé ces souvenirs. 11 fait chaud, ne 
trouvez-vous pas? Voulez-vous que 
nous levions nos masques, 
pourrons parler beaucoup plus à 
l’aise.... Ca vous va?

—Accepté.
Les loups sautèrent en même 

temps.
—Je vous ai déjà vu! s’exclama-

t-elle.
—Comme vous ressemblez à Pau­

line! dit-il, avec une exclamation.
—Pauline avez-vous dit?
—Pauline Grnndpré—
—C’était ma soeur! souplrii-t-

I i'

IV
idylle.

xmple de danseurs attiraient 
lifrrmrnt 
nt resse, pour deux heures, 
*r ensemble, et ils évo­
luer tout de grâce et de 

trir sur le parquet entrnt- 
Irs invités se demandaient 

l aux autres qui ils pouvaient 
Ire. Kn de telles occasions et 
ji'ils fussent remarques sur 
rlque deux cents invités, il 
certes que leur façon de dnn- 
Irurs attraits intimes, en 

r n'ilre point bannis, fussent 
iBrrrmrnt intéressants. On 
lit i les reconnaître: person- 
pmrnait.

|iune

V*ilai'attention . Ils ir Rendez-vous avec Agostini
le mardi, à 9 h res du soir. "T
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Pour le courrier portai, Radio-Canada, 
1231 Ouett, Ste-Catherine, Montréal,

Représentée Par Toute La Provincehomme dont les sentiments fussent 
au-dessus de la matière....

:il
—Il y en a pourtant!__reprit-il.

—Mais où 1rs trouver?
.... —l'as dans les salles de danse
assurément, dit-il, avec un sourire 
qui avait un peu d’ironie. I-cs hais 
développent les désirs des galants. 
Les hommes sérieux ne s’y amusent 
ordinairement pas. Ils y vont pour 
faire plaisir, pour obliger ou passer 
le temps. I.cs hommes qui aiment 
à Causer doucement, qui aiment la 
retraite et le calme, non pas le cal­
me où l'on s'ennuie, mais celui qui 
fortifie, vont rarement au bal; ce 
n’est pas leur genre. Leur genre à
eux, c’est un foyer__ Ali! je vois.
vous voulez savoir?._ Non, je ne
suis pus engagé.... Vous avez certes
raison de le savoir__ Depuis dix
ans, je n’ai pas trouvé où brancher
mon coeur.......l'ai vécu, le travail a
été ma seule consolation, consola­
tion froide je vous prie de le croi­
re, car au coeur humain il faut des 
consolations qui soient à la fois 
plus généreuse et tièdes....

:t
!ri :Immr, sans un Imbit de pier-

I lu figure à demi-dérobée 
|i large loup noir, ne pnrve- 
L toutefois à cacher totale- 
lon âge. Su démarche trahis- 
I; Voulue «l'Age moyen, car 
L on le devinait, pour se re­
vins doute, il demandait le 

[fane dnn.se. Su compagne au 
lirr, déguisée sous une légè- 
littr de midinette et le visa- 
Me aussi, semblait par sa lé-

rt son maintien jouir d'une 
hui n'a vu il pour origine qu’u- 
boreuse jeunesse. On les
II fiancés, ou frère et soeur, 
rt et fille, ou Simplement n- 
ps on s'acharnait à leur

un nom, plus les chances 
|t«ilr devenaient confuses, 
l'agissait pourtant, en toute 
I. de (leux personnes qui ne 
baissaient pus, qui ne s'é- 
Ijamais vues, que le bal avait 
f •*” le début de la soirée et

milieu des roseaux tout bourdon­
nants; et là, abasourdi pur le so­
leil, la fatigue, cette chaleur lour­
de qui montait de l’eau étoilée de 
larges fleurs jaunes, le vieux loup 
de mer sc mettait à saigner du 
nez pendant des heures. Jamais mes 
voyages n’avaient un autre dénoue­
ment. Mais que voulez-vous? Je 
trouvais cela délicieux.

Le terrible, par exemple, c'était le 
retour, la rentrée. J'avais beau re­
venir ù toutes rames, j’ax rivais tou­
jours trop tard, longtemps après la 
sortie des classes. L'impression du 
jour qui tombe, les premiers becs 
de gaz dans le brouillard, la re­
traite, tout augmentait mes tran­
ses, mon remords. Ix-s gens qui pas­
saient, rentrant chez eux bien tran­
quilles me faisaient envie; et je cou­
rais la tète lourde, plein de soleil 
et d'eau, avec des ronflements de 
coquillages au fond des oreilles, et 
déjà sur la figure le rouge du men­
songe que j'allais dire.

l'Uÿlijç, un chien qui aboyait sur 
un des bateaux de la remorque, où 
montait d’une cheminée liasse un 
petit filet de fumée et tout cela 
me donnait l'Illusion d'un grand 
voyage, de la vraie vie de ce bord.

Malheureusement, ces rencontres 
île la chaîne étaient rares. Le plus 
souvent il fallait ramer et ramer 
aux heures de soleil. Oh ! les pleins 
midis tombant d'aplomb sur la ri­
vière, il me semble qu’ils me brû­
lent encore. Tout flambait, tout 
miroitait. Dans cette atmosphère 
aveuglante et sonore qui flotte au- 
dessus des vagues et vibre A tous 
leurs mouvements, les courts plon­
geons de mes rames, les cordes des 
hideurs soulevées de l’eau toutes 
ruisselantes faisaient passer des lu­
mières vives d'argent poli. Et je 
ramais en fermant les veux, l'ar 
moment, à la vigueur de mes ef­
forts, A l’élan de l'eau sous ma 
barque je me figurais que j’allais

îles gendarmes. On rappela la fa- de faux intérêt et tout le temps 
Mivu.se scène avec l’empereur : je me disais:

Ce-1 “Demain matin, en apprenant 
que le pape n'est pas mort, ils se 
ront si contents que personne n'au­
ra le courage de me gronder".

Tout en pensant à cela, mes yeux 
se fermaient malgré moi et j’avai « 
des visions de petits bateaux 
peints en bleu, avec des coins de 
Saône alourdis par la chaleur, et 
de grandes pattes "d’argyronètes” 
courant dans tous les sens et 

des soupirs rayant l'eau vitreuse, comme des 
hypocrites, des questions, un air pointes de diamants.

il
“Vomédiante? Irugi (liante! 
tait bien la centième fois que je 
l'entendais raconter, cette terrible 
scène, toujours avec les mêmes in­
tonations, les mêmes gestes, et ce 
stéréotypé des traditions île famil­
le qu'on se lègue et qui restent là, 
puériles et locales comme des his­
toires de couvent.

il
•Bn

U
rii
iii

Elle avaitm Tout à coup les roues d’un va­
peur battaient l’eau près de moi; 
ou bien une ombre lourde m’arri­
vait dessus, c’était l’avant d’un ba­
teau de pommes.

u
i’c ("est égal jamais elle ne m’avait 

paru si intéressante.
Je l’écoutais avec

»n

“Gare donc, moucheron !" me 
criait une voix enrouée; et je suais, 
je inc débattais, empêtré dans le 
va-et-vient de cette vie du fleuve 
que la vie de la rue traversait in­
cessamment par tous ces ponts, 
toutes ces passerelles qui mettaient 
des reflets d’omnibus sous le coup 
des avirons. Et le courant si dur

: fi

ir

Vms troevez votre miisM plis agréable en hiver 
Egayez In cette innée !rij

t
ki Nous

à la pointe des arches, et les re­
mous, les tourbillons, le fameux 
trou de la "Mort-qui-trompe!" Pei»L trts vite; mais en relevant la tête 
ses que ce n’était pas une petite .K voyais toujours le même arbre, 
affaire de se guider là-dedans avec ><-’ '"ên’e mur en face de moi sur

' la rive.

•frr qur dansant bien ensein- 
ivsient décidés de ne point 
Purr, l'ourlant la jeune fil— 
ù «a veut dire la vérité —

La musique à ce moment rappe­
lait les danseurs. Et les danseurs 
affluaient vers la grande salle. Ils 
baissèrent vivement leurs loups. Des 
groupes passèrent près d'eux, pres­
sés. Il voulut la retenir encore un 
peu, mais elle l’entraînait par la 
main, en lui murmurant t 

—Venez ! Cette danse est pour 
moi, maintenant que je vous con­
nais ...

32
Car il en fallait un chaque fois 

faire tête à ce terrible "d'oùpour
viens-tu?" qui m'attendait en tra-tellrincnl été séduite par la 

,r ér la voix de 
t inconnu et

des bras de douze ans et personne 
pour tenir la barre.

Quelquefois j'avais la chance de 
rencontrer la “chaîne".

Vite je m’accrochais tout au bout 
de ces longs trains de bateaux 
qu'elle remorquait, et les rames 
Immobiles, étendues connue des ai­
les qui planent, je me laissais aller 
à cette vitesse silencieuse qui cou­
pait la rivière en longs rubans d'é­
cume et faisait filer des deux cô­
tés les arbres, les maisons du quai. 
Devant moi, loin, bien loin, j’en­
tendais le battement monotone de

ii
I KKMTIMfZ-

U
MAI m* MT!
Vefizvetrs

son par- 
par ses propos

II qu’elle avait tenu à ne 
perdre l'occasion de consta-

III il était et de faire

vers la porte. C’est cet interroga­
toire de l’arrivée qui m’épouvantait 
le plus. Je devais répondre là, sur 
le palier, au pied levé, avoir tou­
jours une histoire prête, quelque 
chose à dire et de si étonnant, de

Enfin, à force de fatigue, toute 
moite et rouge de chaleur, je par­
venais à sortir de la ville. Le va­
carme des bains froids, des bateaux 
de blanchisseuses, des pontons d’em­
barquement diminuait. Ix:s ponts 
s’espaçaient sur la rive élargie. 
Quelques jardins de faubourg, une 
cheminée d’usine, s’v reflétaient de 
loin. A l'horizon tremblaient des 
Iles vertes. *

Alors, n’en pouvant plus, je ve­
nais nie ranger contre la rive, au

!»<
Tl

C-l-Lsa con- 
r. quand les masques se lè-

eol
ii

Ils dansèrent. Une commune ami­
tié les unissait maintenant. Com­
me elle ne pourrait voir ses yeux 
et qu’il ne pourrait trahir totale­
ment son émotion, il risqua des 
demi-aveux. Ces confidences l'hu- 
miliaient un peu ; quand on a des 
cheveux blancs aux tempes, qu'on 
dépasse la quarantaine, dame !

si renversant que la surprise cou­
pât court à toutes les questions. 
Cela me donnait le temps d'entrer, 
lie reprendre baleine; et pour en ar­
river là, rien ne me coûtait. J’In­
ventais (les sinistres, des révolutions, 
des choses terribles, tout un cûté 
de la ville qui brûlait le pont du 
chemin de fer s'écroulant dans la 
rivière. Mais ce que Je trouvai en­
core de plus fort, le voici:

m elle.l’intermède, quion crée 
pnuf ajouter un plus complet 

lrt nux conversations intimes 
h masques, le couple, d’un 
l6n nccoril, avait gagné un des 

salons latéraux pour causer 
* ! "!sc. ils étaient seuls, 
luirai oisclle,
6nU| Je vous remercie de m’a-

sansoi —Votre soeur!—
Cette brusque scène, qui avait 

duré l'espace d’un éclair, les avait 
cloués au sol. Il semblait que la 
paralysie avait envahi leurs corps: 
Ils se regardaient et ne pouvaient 
parler. Tant d’imprévu 1 Dix ans 
après! Un soir de bal, une rencon­
tre fortuite: un tel rapprochement ! 
Qui pourrait nier l'existence du ha­
sard sur la route humaine?

La bière fait gagner lesIH

adversaires de l’alcoolTl
t*

U
1r~.;

use prit à dire !1il-
—Mademoiselle, dit-il brusque­

ment, croyes-vous nu hasard?
—Parfois j’y crois, fit-elle.
—Je vous ai dit tantôt que j’a­

vais Inutilement cherché In figure 
de l’absente, sur des centaines de 
figured.— Depuis dix ans, j’si 
cherché une ressemblance q u I 
m’eut permis de refaire ma vie — 
J’ai fait légèrement erreur: cette 
ressemblance, je J’ai trouvée, ce
soir__ en vous. . Vous êtes sa
soeur, et vous avez d’elle quelque 
chose de frappant— SI elle nous 
voit de là-haut, comme je le crois, 
penscs-vous qu’elle ne soit heureuse 
J’ai gardé d’elle un pieux souvenir. 
Peut-être voudries-vous qu’eneem- 
hle parfois nous causions d’elle?— 
Voules-voua que je vous aille voir, 
le dimanche soir qui vient?—
. —Je vous attendrai, dit-elle sitn-

•rcorilc toutes vos danses. Je 
ltra>s le faire à l’aide de ATTENTION MESDAMES! é

il
t com-

Ms: j" n’ai jamais été galant, 
’•joute

Ce soir-là, j’arrivai très en re­
tard. Ma mère qui m’attendais de­
puis une grande heure, guettait de­
bout, en haut de l'escalier.

“D’où viens-tu?” me cria-t-elle.
“O maman___ SI vous saviez!----
—Quoi donc?__ Qu'cst-cc qu’il y

a encore?—
Le pape est mort.
—Le pape est mort?-... fit la 

pauvre mère, et elle s’appuya toute 
pâle contre la muraille. Je passai 
vite dans ma chambre, un peu ef­
frayé de mon succès et de l’énor­
mité du mensonge; pourtant j'eus 
le courage de le soutenir jusqu’au 
bout. Je me souvient d'une soirée 
funèbre et douce; le père très gra­
ve, la mère atterrée— On causait 
bas autour de la table. Moi, je bais­
sais les yeux: mais mon escapade 
s'était si bien perdue dans la dé­
solation générale que personne n’y 
pensait plus.

Chacun citait à l’cnvl quelque 
trait de vertu de ce pauvre Pie 
IX: puis peu à peu, la conversation 
s'égarait è travers l'histoire des 
papes. Tante Rose parla de Pie 
VII, qu’elle se souvenait très Men 
d’avoir vu passer dans le Midi, au 
fond d’une chaise de poste, entre

M
—.l’étui» plus jeune tie cinq nu», 

dit-elle, brisant ce silence qui de­
venait pesant— Mais, je me sou­
viens bien de vous, maintenant!— 
Comme vous ave» peu changé!

—Vous trouves, dit-il, un sou­
rire aux lèvres... Vieilli pourtant
de dix ans__ Quarante-deux, la se­
maine dernière— Vous, seulement 
vingt-sept! Dommage!

—Que le temps passe vite, dit- 
elle, rougissante sous cette dernière 
observation qu'elle prit bien A to;t 
uniquement pour elle.

—Engagé? dit-il, en relevant son 
regard clair.

—Non, fit-elle. Je n’ai pas en­
core trouvé dans cette société un

l»is foi d’ailleurs A
Wl»pllmrnt.» que tant de pseu- 
®°urriix distribuent 
motif: ils

*•
voe levages à une ma'son

excellent service<• VIsans au­
ne sont jamais sln- 

! ^ VK,IS dirai tout slmple- 
tnerci. .le devine 

1 jeune; je
Üt 1-1

agent ROLAND11 par
BRISSON, représentant de la BUANDERIE X)UCOEUR, 
70 et 72 BABY, Joliatte, tel. «31 et 920.

d
que vous 

ne le suis plus tout
tradition veut qu'à mi- 

tous levions 
*’>' refuserai 
1 Midemolselie,
•te ne

»
è|
d CONSULTEZ NOS PRIX SUIVANTS:

Nappes (5 o’clock) 10c et 15c 
Nappes rondes,

(5 o’clock) ....
Nappes de couleur .......
Vestes de gais, hommes,

...» .... .... ... .... 30c et 35c
Rideau de dentelle, chassis, 20c 
Rideaux, chacun .. 30c et 40c 
Rideaux jabot, fantaisie, 50c 
Taies d’oreillers 
Taies d’oreillers avec jabot, Sc
Confortables .........
Draps, chacun ....
Draps en flsnelle
Draps de bain......
Nappes ..............
Nappes médium ..
Nappes avec franches 
Nappes rondes ou ourlées, 15c

nos musqués. Je 
pus, mais je crains

H' Dans le premier d'une série de débats, à l’hôtel Mont- 
Royal, Montréal, pour le trophée Sir E.-W. Beatty, de In 
Montreal Debating League, l'équipe de la Y.M.H.A., 
sieurs A.-H.-J. Zaitland et S. Druker, qui étaient 
la négative, a défait l'équipe en faveur de I affirmative, mes­
sieurs D. McNutt et A. O’Brien, du Montreal Spoke Club, sur 
la résolution à l'effet que les "breuvages alcooliques appor­
tent plus de joies que de peines à ceux qui en font usage". Les 
juges étaient des citoyens éminents de Montréal.

L'équipe de l’affirmative avait prétendu que la bière, 
étant l’un des breuvages alcooliques les plus en usage, ajoutait 
ainsi aux plaisirs du plus grand nombre. Leurs adversaires ont 
obtenu la victoire en affirmant que la popularité de la bière 
provenait surtout de ses éléments nutritifs et de ses effets ra­
fraîchissants et que le pourcentage infime de l’alcool qu’elle 
contenait en faisait pratiquement un breuvage non-alcoolique.

Assis, de gauche à driote: les juges N. Geneer, Claude S 
Richardson, Dr J.-& Phillips Debout, à l'arrière: MM. D 
McNutt, Spoke Club; A-H.-J. Zaitland, Y MH. A; P Had­
den, président du Spoke Club; S. Druker, Y M H A; et A-W. 
O'Brien, Spoke Chib.

Coussins de table ....
Centres, cabs res unis 
Collets, hommes ....
Collets mous ..........
Collets d’écoliers ................. 5c
Collets et poignctc ....
Collets, dames..............
Chemise broadcloth ou collets

à mêmes.........
Chemises de gala 
Chemises négligées, 5c, 10c, 15c

25c
.... Sc 
... 3c 
... 3c

que votre par- 
vnus plaise guère. I«a 

"?** n """" ordinairement pas 
v“* ,le «l'">rante ans.
• ais I amitié les préfère par-, 

' ‘'t-ellr, presqu'à son Insu. 
"Merci d,
^•rticulièrc. reprit-il
™tnt. Vous

o 15c et 30c mes- 
en faveur de"I 30c

il
3 Vie 
3-/.C

6 .... 18ccette confiance tou- 25c
I tout auaal

homme qui m'a véritablement ins­
piré confiance. Je puis dire ça, à

vene* de pie faire
t'Hient plaisir. Cor vraiment, 
*r' jr n'aurais

37C

.......... 10C
Pour autres renseignements, 

consultes notre agent M. RO­
LAND BRISSON qui vous 
fournira à domicile nos bas 
prix.

plement.
vous surtout qui tantôt, dans un —Et que j’y aille encore par la 
moment d'épanchement, area bien suite? 
voulu m'ouvrir un peu de votre vie, —Vous viendras, 
et me permettre en retrouvant des —Et vous me rendre» heureux?
souvenirs, de faire votre connais- Elle ne répondit pas A cette al

Le, hommes ont peel 4c fusion trop directe. Elle se conten- 
maavais qu’ils tentent de déduire ta de serrer un P*" '“ m,‘" 
la femme. Leurs galanterie* Jean contenait la sienne. Il répondit de 
politesses, leurs sentiments Vont la même façon. Il y a de» menus 
guère d’antres motifs. Je n'ai pas gestes qui valent mieux et sont 
trouvé dans teste cette société snbeaucoup plus éloquent» que des

, pas assisté A
lr<* «i ce n’eût été d’oublier 

i« J.Unp tristcsse qui ne date
'r ct <lc créer autour de

. ■ Mque;

10cr, .... ac
12c

Nous faisons aussi le net­
toyage èt le pressage d’habits.

15c
rayons de bonheur...

etoim 7Une femme 1"l aimait
« „P. kal. Le Kmrdi-Gms

r m°.L„T’"p d“1-'
f *t ne

sauce—
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pour mol, U ne 
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«Tyrrrry.^.... .modiste. Je ne posse jnmids In nuit 
hors de chez moi à jouer au bil­
lard ou à l'urgent. Je ne flâne ja­
mais nu coin des rues, cherchant 
A nttirer l’attention des filles fri­
voles et légères qui passent. Je ne 
dépense pas mon argent dans les 
restaurants. ^Maintenant, dit-elle, 
se levant de sa chaise avec indi­
gnation, je sais que vous êtes cou­
pable de toutes ces choses, et vous 
exigez chez moi toutes les vertus 
que vous ne possédez pas vous-mê­
me ! Allez, je ne serai jamais vo­
tre femme”. Elle le congédia.

S’il y avait beaucoup de jeunes 
filles de cette trempe, il y aurait 
moins d'ivrognerie, de débauches et 
de dissipation. Elles sont trop prê­
tes à excuser les écarts du jeune 
homme. Aussi ne prennent-elles 
trop souvent pour mari que des v- 
Ires détruits par le vice. pour 
souffrir et pleurer le reste de leur 
vie.

ïjm&M
Us DOULEUR
qui résultaient i,

Rhume

Qualité insurpassable 0Jx
lFOYER DES 

LECTRICES
THÉv

SOF

'
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RESOLUTIONS I Qu en pensez-vous 
Mesdames l VR<

IS
Marie eut un mauva,',” 

...... . . qui lui lama des douleur.
dans le dos. Après avoir employé, sans succès, un grand ™ V 
remèdes, elle essaya un cataplasme à la moutarde. Les résuit 
ai satisfaisants, qu’elle en appliqua un deuxième, puis 
après quoi la douleur disparut complètement.

Je n'ai pas lu sans intérêt tout dernièrement les quelques 
lignes que celle semaine je reproduis à l'attention des lectrices 
du journal. Elles seront toutefois pour les jeunes hommes et 
les hommes maries, à qui, Mesdames, il serait intéressant de 
les faire lire. Elles sont tirées de la feuille française "Eve . 
et je crois bien qu'elles peuvent se passer de commentaires. 
L’auteur a groupé à l'attention de la jeune fille, du jeune hom­
me, de la femme mariée, de l'homme marié, une série de ré­
solutions qui sont bien le résumé de bien des travers dont 
souffre notre société.

Les séparésL'art de sr faire aimer de ion 
mari

S

k
æ ptoN écris pas! Je suis triste, et je voudrais m'éteindre; 

Les beaux étés, sans toi, c'est l'amour sans flambeau. 
J’ai refermé mes bras qui ne peuvent t'atteindre, 
Et, frapper à mon coeur, c'est frapper au tombeau.

N écris pas! N apprenons qu'à mourir à nous-mêmes. 
Ne demande qu'à Dieu... qu'à toi si je t'aimais.
Au fond de ton silence écouter que tu m'aimes,
C est entendre le ciel sans y monter jamais.

N écris pas! Je te crains: j'ai peur de ma mémoire. 
Elle a gardé ta voix qui m'appelle souvent.
Ne montre pas l'eau même à qui ne peut la boire. 
Une écriture chère est un portrait vivant.

N écris pas ces deux mots que je n'ose plus dire;
Il semble que ta voix les répand sur mon coeur. 
Que je les vois briller à travers ton sourire.
Il semble qu un baiser les empreint 

N'écris pas!

itt’ne tir nu» lectrice* disait l au- 
tre snir: "Pourquoi ne traitcriet- 
v<ius pas parfois de sujets qui met­
tent l'homme en cause : Vous avez 
parlé déjà de l'art de se faire ai­
mer de sa femme; la belle diffi­
culté pour un homme de gagner le 
coeur d'une femme qui ne deman­
de qu'à donner son coeur! Mais 
«• iiixez donc de l’art de se faire ai­
mer de son mari ! Nous savons tou­
tes que les époux sont grognons, 
blasés, capricieux, rebelles k l'émo­
tion et au sentiment. Existe-t-il un 
inox en de s’attacher les hommes?”

Ce moyen existe. 11 est assez ef­
ficace pour fixer a jamais même 
l'époux le plus rebelle. Beaucoup 
de jeunes femmes ont le tort de li­
miter à leur beauté et à leurs char­
mes toute la tiédeur attirante de 
leur foyer: fausse illusion dont el­
les seront lis premières à souffrir. 
Si un ma ri, croyez in’en, prend 
plaisir à voir sa femme élégante, 
gracieuse, jolie, il réclame certes 
d'elle, avant tout, les \ ertus de la 
véritable maîtresse de maison.

N”.die/, pas vous irriter de cette 
affirmation, elle est vraie. Votre 
beauté, si éclatante soit-elle, ne 
peut prétendre surpasser toutes les 
autres, et d’ailleurs la beauté est 
un fruit dont bien souvent l’homme 
peut se lasser. I "ne femme très co­
quette risquerait même d’irriter 
son mari, ear un homme ne tolère 
guère longtemps des gaspillages 
d'argent. Il lui faut une femme 
propre, soignée, qui sache s’habil­
ler, mais ne se plaît pas dans des 
ext ravaganees.

Mais pour le courant ordinaire 
de la vie, il réclame qu elle ait un 
soin minutieux et intelligent du 
ménage, de la cuisine, des enfants 
et des relations. Il la désire maî­
tresse de maison irréprochable. 
S'il la veut ménagt* re habile, mère 
dévouée et femme du monde, il ai­
me à lui voir remplir sa tâche avec | 
une humeur égale et un sourire 
bienfaisant.

I .’homme est un égoïste de na­
ture. Il a besoin d'être plus parti­
culièrement l’objet des soins tie

I- d'in
jirox
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Petit questionnaireJEUNE FILLE. — Je n essaierai pas de ressembler aux 
diverses stars de l'écran, mais je m'efforcerai de me créer un 
style personnel.

Je raccoinoderai mes bas à la première maille filée.

Ill'llA ,un tioiliè
cataplasme à la moutarde, Mme Sund frotte toujours un neudÎTj 
sur la partie douloureuse. La moutarde peut ainsi stimuler U • 
tion et soulager le mal, sans brûler la peau. a n

line
prr

Voici quelques-unes des répon­
ses faites par Emile Zola h un 
questionnaire qui lui avait été ti­
ll ressé par lin journal «lu temps:

La qualité que je préfère chez 
un homme? La bonté.

I.a qualité que je préfère chez 
une femme? La tendresse.

Mon occupation préférée? Le 
travail.

Mon rêve de bonheur? Ne rien 
faire.

Quel serait mon plus grand 
malheur? Etre dans le doute.

Ce que je voudrais être? Tou­
jours.

Le pays où je désirais vivre? 
Celui où je vis.

I.a couleur que je préfère? le 
rouge.

La fleur que je préfère? La

pic
qiir

UN CATAPLASME D’ABORDJe ne m'assiérai pas en croisant haut les jambes, pour 
me donner un style “émancipé".

Je ne tutoierai pas les jeunes gens de mon entourage sous 
prétexte que c’est moderne et que ça fait "copains .

Je prohiberai les cocktails de mon vocabulaire et de mon

que
M. et Mme Sund qui, tous deux, 
ont entière confiance en leur mé­
decin, dirent en souriant que, 
chaque fois qu’il venait voir quel­
qu’un de la famille ayant un rhume 
de poitrine, il recommandait in­
variablement “Un cataplasme à la 
moutarde" puis ajoutait "Je re­
passerai demain matin."

Il est bon. siHi1P'cmicn
tomes d un rhume, de 
votre médecin, mais s’il nt 
pas venir immédiatement n, 
un bain chaud à la mouünk 
gardez le ht. Délayez deu, ou 
cuillerées a

COM OUI

]hr
ton

régime. nf‘.
Je ne ferai pas attendre le jeune homme avec lequel je 

sors sous prétexte qu’il faut savoir dresser’’ les from mes.
Je suivrai des cours de cuisine et d enseignement 

ger pour me préparer à ma tâche de femme. Et je continuerai 
d enrichir mon esprit.

Je n enviera, pas mes amies plus jolies 
j essaierai de charmer, de séduire et de retenir par d’autres 
qualités.

soupe de fanct
, un peu d'eau frai

et ajoutez cela à l'eau du bain 1 
circulation sera aussitôt stint'd 
et le rhume commencera à sel 
gager. Si c est un rhume de r* 
trine, suivez le conseil de M. 
Sund et arrêtez le 
plasme.

quimoutarde dans
ft ']sur mon coeur.
torsimena- Mme Sund dit que sa mère et sa 

grand’mèrc se fiaient à la mou­
tarde et l’employaient pour maints 
usages. C'est ainsi qu'elle apprit 
à s’en servir elle-mcme.

ont

MARCELINE DESBORDES, VALMORE 
(1785-1859)

drr
voirque moi, mais avec un cat

II
SÛRE ET ECONOMIQUE ini

tou!La moutarde est sûre et économique dans beaucoup de cas. Le « 
quantité qu'il suffit de délayer dans un peu d'eau froide pour un o 
plasmc, un bain de pieds chaud, ou un bain chaud pour arrêter 
rhume, soulager des douleurs ou pour in­
duire au sommeil, ne coûte pas plus de un 
ou deux sous. Un bain de moutarde stimule 
la circulation, nettoie les pores et a un effet 
médicinal vraiment surprenant. Ecrivez à 
Colman-Kcen (Canada) Limited, Mont­

réal, pour avoir le livret gratuit 
sur les usages médicinaux de la 
moutarde et sur les proportions 
correctes à employer..
Commandez-en une boite de 
plus pour la salle de haines et 
ayez soin d'exiger la Moutarde 
Keen, la marque universellement 
réputée pour sa qualité, sa pureté 
et sa force.

JEUNE HOMME. — Je ne jouerai pas au garçon affran­
chi et qui se moque de tout et de tous, alors que j'ai, au fond, 
un coeur sensible et tics sincère.

Avant de fumer, je demanderai aux personnes âgées et 
aux femmes qui ne fument pas si la fumée les gêne.

Je ne parlerai pas, et surtout devant une femme, 
une cigarette à la bouche.

Je serai toujours strictement exact au rendez-vous 
m'aura fixé.

Allant au théâtre ou au cinéma avec une jeune fille brune, 
je ne m'extasierai pas sans arrêt sur la blonde vedette, en di­
sant : 
me!''

étudié li i|»vtiim estiment que le 
ski. sous une forme ou sons une 
nuire, remonte à plus île t,(l()0 uns.
I i plus nneienne gravure connue 
île i es longs patins île bois sur les­
quels nos eh,impions évoluent au­
jourd'hui avec tant île virtuosité, 
fut découverte sur un rocher, dans 
le nord de l'Asie, et l’on croit 
qu'elle y fut tracée pur les mem­
bres d'une tribu de rave Mongole 
il > a quelque quarante siècles. 
D’autre part, on possède dans un 
musée de Suède une sorte de ski 
qui. dit-on, est vieux de plusieurs 
milliers d'années.

Si l'on considère que le ski s'est 
popularisé comme sport de compé­
tition au cours des 20 ou MO derniè­
res années seulement, on peut ad­
mettre que la province de Québec, 
même si elle a été un peu lente il 
se mettre au pas et à imiter l'Eu­
rope, malgré toute sa neige et ses 
belles montagnes, n’est cependant 
pas trop en retard. Dans tous les 
cas, si l'on en juge par le déve­
loppement qui se produit depuis 
quelques hivers dans nos champs 
de ski, elle fait bien sim possible 
pour rattraper le temps perdu.

Les chroniqueurs de ski, qui sont 
devenus ees dernières années les 
collaborateurs assidus des sections 
sportives de nos grands journaux, 
ne sont pas non plus des innova­
teurs dans ce domaine, lis eurent 
des prédécesseurs qui vivaient il y 
a plusieurs siècles. I.'historien l’ro- 
cope, qui fut secrétaire de Itéli- 
snirc au sixième siècle de notre è- 
re, mentionne le ski dans un de 
ses écrits, bien que sous un autre 
nom. Au dix-huitième siècle Saxo 
Grammaticus en parle aussi dans 
ses "Voyages".

Mais ces skis d'autrefois, si l'on 
en juge par les anciennes gravures 
et les spécimens gardés dans les 
musées, étaient des planches bien 
rudimentaires en comparaison des 
modèles modernes fabriqués par les 
experts de Norvège, de Suisse et 
iuôiiic d'Amérique. Ils étaient gros­
siers. lourds, recouverts de cuir et, 
évidemment, de maniement labo­
rieux. On s'en servait seulement 
pour la marche et. à l’occasion, 
pour lu descente en ligne droite. 
On imagine difficilement le gclnn- 
desprung, le telemark, le Christia­
na coulé, le tempo, les sauts de 175 
pieds ou même une randonnée de 
Ste-Agathe à Mont-Rolland 
une paire de pareils instruments.

mail

Un RHUME M 
de CERVEAU ? -
i0 Le NEZ qui 
&0&COULE?

Uit.
sou'
lion

siBteïv. rose. prrn
/I.’animal que je préfère? Tous

Mes auteurs favoris? Ceux qui 
voient et rendent clairement.

Mes héros favoris dans la fic­
tion ? Ceux qui ne sont pas des 
héros.

Mes héros favoris dans la vie

avec Ziril

KEEN'S mctl
que 1 on MOUTARDE

ANGLAISE
rrux

A
il r'
l'art-•2■ ■ ■

Pour obtenir un soulagement 
rapide—FAITES CECI: Mettez
un peu de Vicks VapoRub dam. 
chaque narine, et reniflez bien. 
Ensuite, faites fondre une cuillerée de 
VapoRub dans un bol d’eau bouil­
lante; aspirez, pendant plusieurs 
minutes, les vapeurs médicamentées 
qui se dégagent. Ceci détachera les 
mucosités et dégagera encore les 
voies nasales.
Au coucher, frottez la gorge, la poi­
trine et le dos avec du VapoRub. de 
façon que son action double pro­
longée puisse soulager le rhume pen­
dant votre sommeil.
Essayez-lo— Vous comprendrez alors 
pourquoi le VapoRub estemployé plus 
que tous les au­
tres remèdes de 
ce genre mis en 
semble.

fin,
Il n y a vraiment que les blondes pour avoir du chai - tirul

réelle? Ceux qui gagnent leur pain.
Unisson et nourriture que je pré­

fère ? Ne pas lmirc et manger peu. 
Mes noms favoris? l es plus sim-

l'na
lJ aimerai le sport pour mon plaisir et ma santé, mais je 

ne négligerai pas pour lui, comme je l'ai fait l'an dernier, 
tous les autres intérêts de la vie. Mais je m'efforcerai d'être 
un homme "complet *.

HIM O
lin
prix

Moutarde as* KEEpies. i c
Ce que je déteste le plus? Ne 

pas comprendre.
l e fait militaire que j'admire le 

plus? I e pioupiou qui meurt sans 
savoir pourquoi.

I.a réforme que j'estime le plus? 
Celle qui rendrait tous les hom­
mes heureux.

sour
FEMME MARIEE. — Je ne ferai pas de constantes scè­

nes de jalousie à
cl y

•non mari. Je ne fouillerai pas dans les po­
ches de son veston ou dans son portefeuille pour voir s'il 
cache quelques secrets.

Je ne bouderai pas pendant vingt-quatre heures, chaque 
fois que mon mari aura un diner d'affaires.

Au restaurant, je laisserai mon mari commander le

molFaite avec de la graine de moutarde d'origine angloiie 
— lo Meilleure au Mondeme­ an i

rrri
bien
srrv
nanrepas

au maître d hôtel, et je ne vérifierai pas moi-même l'addition. 
Je ne ferai pas de bavardages inutiles. Je garderai les 

on me confiera. Je

l e don île la nature que je vou­
drais avoir? I.’Kloquencc.

Comment je voudrais mourir? 
Subitement.

8. Ne jamais montrer à l'enfant 
qu'on le suppose capable de déso­
béir.

Otez de nos coeurs lame 
beau: vous ôtez tout le chat] 
la vie.

I»ni
l’anVHSsecrets que 

cesse ries petits Irai vers de
p.iine me mot|iicrai pas sans
tfinmes aimes.

Je ne cl irai pas avec un air amer : Les femmes fidèles
sont bien bêtes! Si vous croyez que leur mari leur 
Rré!"

!». Ne jamais faire des menaces 
irréalisables.

.1. .1. Il "US!
Fautes qui m'inspirent le plus 

d'indulgence? Toutes, quand on les 
regrette.

ira
étalUne poignéeson épouse; il veut être la plus 

chère de ses préoccupations, et son 
orgueil de “seigneur et maître’’ a 
besoin de celte sensation qu’il esl 
le pivot autour duquel se déploie

en sait 10. Ne jamais flatter une passion 
mauvaise de l’enfant lorsqu’on 
veut le récompenser de son obéis­
sance.

11. Ne jamais rien ordonner 
quand l'enfant est passagèrement 
disposé A résister aux ordres.

12. Ne jamais varier dans les 
ordres donnés.

y a

GJe ne me livrerai pas, en public, et même devant des 
parents et amis, a des effusions envers mon mari, et me sou­
viendrai que les hommes ont horreur de ça.

Je ne lui demanderai

de conseils Iesq
not
me

LES BEAUXW0^

“aM
'OH, LES BEAUX\#^##t 

---------------------
r ts[Mettez, thins le thé que vous 

un morceau de
pas constamment: “A quoi pen-json ,u‘I*vil<‘* Il aime à contatcr que

sa femme a toujours, comme but 
filial, vrttc pensée de lui être agréa­
ble et de lui rendre service. Dans 
la matinée, elle se fait cuisinière

rruses lu)” venez de faire, 
sucre. Votre thé ne changera pas 
de couleur.

Je ne mettrai pas mes amies au courant de mes discus­
sions conjugales.

J oublierai volontaire ment nos mauvaises heures, 
souviendrai sans cesse de nos beaux moments....

WW
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I SONT LES I 
/VIEUX TEINTS 1 
'AUX TEINTURES 
é DIAMOND

19:1l'un r raviver les couleurs du tis­
su, repussez-lc sous un chiffon im­
bibé d'ammoniaque, jusqu'à ce que 
le linge soit see.

pour satisfaire sa gourmandise; à 
midi, elle est accueillante, aimable 
et le distrait; quand il part, elle 
brosse scs habits, l'embrasse, etc.

,lc vois déjà des lectrices qui me 
disent :

—Vraiment, votre moyen est é- 
trange, le ne vois dans tout ce ta­
bleau qu'une femme exploitée par 
un égoisme masculin. Croyez-vous 
ni moins qu'un mari ainsi comblé 
sera aimable, empressé et songera 
parfois à apporter un bouquet de 
fleurs ou des chocolats?

—,1e vous demande pardon, lec­
trices, vous m'avez demandé l'art 
de se faire aimer de son mari. Je 
vous le donne: le moyen est in­
faillible. Vous réclamez maintenant 
l'ait de vous faire gâter par vos 
maris. Tous les moyens que je 
pourrais vous donner sont transi­
toires et incertains. D'ailleurs cet­
te science est-elle réellement né­
cessaire à votre bonheur?

Si votre mari vous aime profon­
dément, c’est l'essentiel. Si son 
affection est mêlée d’une pointe 
d'égoïsme, tant mieux, elle n’en se­
ra que plus durable. Qu'importe le 
bouquet ou les chocolats qu’il ou­
blie! Si vous y tenez, beaucoup, ré- 
elamez-lc gentiment. Car n'oubliez 
pas cette parole, de je ne sais qui: 
T es attentions délicates supposent 
des subtilités de tendresse qu'on ne 
rencontre pas très souvent, même 
chez les meilleurs époux".

I.’homme est un égoïste de natu­
re. I.a femme donne: elle est ain­
si fidte. Votre satisfaction comme 
épouse, il repose dans ce dévoue­
ment désintéressé de chaque jour 
m't en faisant votre propre bonheur, 
vous ferez, celui de l’homme qui est 
votre mari, et vous rattacherez A 
vous, pour longtemps.

Qu'en pensez-vous. Mesdames?
F A NT! N K

Ce qu'il faut TOUJOURS faire:i\
HOMME MARIE. — Je ne surveillerai pa_s la 

pondance de ma femme.
ne mettrai pas mes pieds chaussés sur le fauteuil

.corrcs-
1. Habituer à l'obéissance dès les 

premières années.
2. F.xiger toujours une obéissan­

ce immédiate et complète.
,'l. Commander toujours avec cal­

me, sans colère et clairement.
t. Accorder toujours sa confian­

ce aux enfants tant qu’ils n’en ont 
pas abusé 
qu’on est certain de leur obéis­
sance.

5. Commander plutôt que défen-

L. pu
Je Magnifique service de vaisselle del 

ceaux en senti porcelaine anglaise, 
le |30.00 donné gratis aux ichctt

THÉ OU CAFÉ

L’aspect de vos ri­
deaux vous donne-t-
il le cafard? Ce qu’une Quêbecquoise nous 
écrit vous aidera peut-être: “Mes rideaux 
de wilon.” dit-elle, “étaient si grisâtres, si 
fanes par la poussière, le soleil et la fumée, 
que les regarder me portait sur les nerfs.
Mais ils n’étaient pas usés et je n’avais pas 
les moyens d’en acheter d’autres. Une 
voisine m’a recommandé de les teindre 
avec une Teinture Diamond. Elle m’a dit 
qu elle avait toujours réussi avec les Dia­
mond et qu elles contenaient vraiment 
une plus forte quantité des plus pures 
matières colorantes. J’ai suivi son conseil, 
et mes rideaux ont maintenant une telle dre. 
fraîcheur que tout le monde croit qu'ils' 
sont neufs! Donnez une beauté nouvelle 
a vos toilettes et aux accessoires décora- l’obéissance, 
tifs de votre foyer, grâce aux Teintures 
Diamond. C est facile et peu coûteuxI

maou
le divan. fié

Si, ii ni lise île l’humidité mi d'un 
poup île froid, votre voix se voile 
et s'éteint, voici contre cet ennui 
un remède facile: initiez ensemble 
mi Jus de citron frais, un Idnnc 
d'oeuf frais également, une cuille­
rée A soupe de sucre en poudre et 
six gouttes de teintures d'ibdc, 
mettez dans un flacon et agitez 
bien. Prenez ulie cuillerée A café 
de ce mélange toutes les demi-heu­
res.

Je ne lirai pas à table.
Puisque ma femme travaille comme moi. je l'aiderai dans 

les travaux du ménage au lieu de sortir avec des camarades.
J écraserai ma cigarette dans le cendrier, 

ma tasse, mon assiette à dessert, ou la potiche chinoise.
Je ne dormirai pas sur le dos puisque je sais que cela 

me fait ronfler.
Je ne dirai pas quotidiennement à 

mere, on faisait ainsi; chez ma mère
Je ne rappellerai pas 

de situer son âge.
Je ne dirai pas: Ils en ont de la chance, ceux qui ont

une femme économe!"
Lorsque ma

NU

rr:

MIKAD 111 H

et non dans EMPAQUETE EN PAQUET! DEI (),
Aux acheteurs de piquets en X B 
magnifique cadeau en crystal est 
avec chaque lb. Le Thé noirest| 
Ceylon et Indien. Café garanti;* 

• EN VENTE PARTOUT 
^gUWANOEZ-LE A VOTRE TOURNIS

et leur laisser croire kl
br
ik

ma femme: "Chez 
on savait s’organiser!" 

en public des souvenirs susceptibles

ma rii
Ni

<i. Donner toujours l'exemple de l'I
vt

7. Punir toujours la désobéis­
sance.

H. Instruire l’enfant de ses de­
voirs.

21
Pour la purée de pommes de 

terre: les pommes de terre doivent 
être écrasées A chaud et lait ajou­
té chaud, le beurre fondu.

Pour les fritures (poissons et 
pommes de terre): l’huile ot: le 
saindoux doivent être fumants, 
l es pommes de terre sont meilleu­
res cuites deux fois.

Nouvel horaire en vi rt

TEINTURES DIAMONDfemme... . Tne posera une question sur mon
travail, je ne lui dira, pas: "Lu n'y comprendras rien", mai» 
) essaierai de faire d elle mon associée, ma vraie compagne!...

étPacifique Cana
depuis dimanche, le 25 

tembre 1938.
LA SEMAINE SEULEVK

trFABRICATION CANADIENNE
tl

Ce qu'il faut faire PARFOIS : d
sur

Pour rendre les 
enfants obéissants

p
Comme Arrivent A 

Joliette

SS Â:«: £ K#»|i
Fârit Armai H

vous voyez, cette série de résolutions 
que pas d observation. Seraient-elles

1. Récompenser l’obéissance.
2. Encourager l’enfant, le 

ses yeux.
fl. Faire connaître à l’enfant la 

punition d’une désobéissance

dne man-
, mises en pratique que-

tout le monde y trouverait son profit. Et comme le bonheui 
y gagnerait au change! Toute l'existence, si on la veut heu­
reuse, doit être basée sur une infinité de légères concessions, 
de petits sacrifices ou du désir constant de vouloir et de savoir 
faire plaisir.

Ml
grnn-Aux jeunes filles dir A ri

;Vlrr ilPark Armor 1- 
S.S6 P.M. de Rt G»brW 
«.85 P.M. de MontrdeL Vlrr 

Park Armor
EHRAYEZ LE

RHUME DE BÉBÉ
AVANT QU'IL S'AGGRAVE

hUn jeune homme d’une conduite 
déplorable se fit fort un jour d’of­
frir sa main et son coeur — son 
seul avoir — A une jeune fille. Il 
fit précéder sa déclaration par 
quelques questions posées: “I.'ai-
mait-ellc suffisamment? Etait-elle 
bonne cuisinière? Consulterait-elle 
ses goûts dans le choix de ses n- 
mles? Savait-elle faire ses propres 
robes?, etc..."

I.a Jeune fille répondit: “Mon­
sieur, je ne fume, ni ne chique ja­
mais. Je ne bois jamais. Je ne dois 
rien A ma blanchisseuse, ni à ma

Ce qu’il ne faut JAMAIS faire:
1. Ne jamais répéter un ordre.
2. Ne jamais donner d’ordre Ir­

réalisable.
fl Ne jamais tolérer qu'un ordre 

donné ne soit pas exécuté.
4. Ne jamais employer des

I <>n a îles raisons de prévoir et de 
craindre.

I
1Départ de 

Joliette
10.08 A M. pour Montré«l 
10.01 A M pour ûuékm 
11.00 A M pour St-CâbrW 
8.86 PM. pour MonlrW^

6.06 P.M. pour Montrés!. T if 
6.05 P.M. pour Qu élue y
e'8$ 'Mc.™ MULE*»

4. Expliquer les raisons des or­
dres qu'on donne.

8. Faire comprendre le plus tôt 
possible A l'enfant que Dieu lui 
ordonne d’obéir.

SYVONNIC.
XII
C
rNE LAISSEZ pas le petit rhume de votre 

bébé devenir un “gros rhume" ou quelque chose 
de pire. Permette* à Mme Geo. McBride, de 
Scarborough, de vous dire comment faire. “Ma 
fillette, qui a 26 mois, attrapa un vilain rhume; 
je lui donnai des Tablettes Baby’s Own et elle 
se remit vite. J’ai certainement confiance dans 
les Tablettes Baby’s Own’’.

Les Tablettes Baby’s Own sont inoffensives et 
leur action est sûre. Elles corrigent la comte 
du malaise de bébé. Efficaces dans les cas de 
dentition, constipation, fièvre légère, diarrhée, 
derangements d estomac, coliques, nervosité, 
léger croup et autres petites maladies infan­
tiles. Ne contiennent aucun opiat ou drogue 
stupéfiante. Rapport d’analyse dans chaque 
boite.

, Achetex-en une botte aujourd'hui 25 cent». 
Vous sere* remboursée si vous n’ète» pna 
satisfaite.

ru-

CE QU'IL 
LEUR FAUTI

iscs.
18. Ne jiinmis mendier l’obéissnn-

lui vraie morale 
nous fait aimer 
persuadant qu’elle vaut d’être vé­
cue. Et cette morale nous dit que 
le seul bonheur de l’homme est 
dans le déploiement de son éner­
gie, la libre expansion de scs fa­
cultés créatrices.

est celle qui 
la vie

Arrivent à
UUSAM. de MWUM”£fS

ce.
i fl. Ne jamais acheter l’obéissan­

ce par des promesses qu’on ne 
tiendra pas.

7. Ne jamais employer d’appel- 
latlons injurieuses.

-Y en nous• les enfants en wnté qui t'adow 
nent aux jeux et les adultes qui 
travaillent au grand air dépensent 
beaucoup d’énergie. Tous ont be­
soin «le beaucoup de mélasse de 
table HEMA Extra Fine, aliment si 
nourrissant et fortifiant.

Serve: la sur du pain, avec des 
crêpes . . . dans la préparation des 
gâteaux, muffins, "cookies", etc. 
Bonne À tout point de

Départ de 
Joliette

7.85 P.M. pour 
SAMEDI86

Arrivent A 
Joliette! •tç-x. 4M P.M. de Mo,.»*. L

8S
AV

Tarif des petites annoncesV Paul Brûlât1/eoJue i/ameiuke
vOV

Petite encyclopédie Le tarif des petites annonces ordinaires dans “Chez 
et autour de nous’’ est maintenant le suivant:

Cheque annonce est chargée au minimum de 30 contins 
pour 30 mots ou moins.

Si la même annonce est répétée 4 fois: min. $1.00 
4 insertions. S il y a plus de 30 mots: 1 ccntin

<4 FA» votai IFICII»31 L’ETOILE DU NORD
fut fondée en 1184 par feu M. Albert tkrn* 
gramme «tait de faire du journal ,un.eJ#S*Noi 
ooUmetuement cuttlvé dont les rl»ntc*

mu. M douce haleine d u»^

depuk.

nous
Vins on réfléchit, plus on trouve 

que le bonheur est exclusivement 
un produit de In vie morale. Les 
conditions matérielles y contri­
buent sans doute, comme la pluie 
et le beau temps augmentent la 
fertilité du sol, mais le ciel ne 
peut rien sans le sol lui-même.

Jenn Flnot

Le ski, vieux m% mde 4,i T|T ans# a'a
pour ie» i-J parfum précieux

HW d'amour et de charité". — Dévouée aux 
RW patriotiques et religieux, cil* ne o'nt p»» 

de cette vole. S. G. Mgr Archambault le 
l publiquement, lorsqu'au retour d'un vojrM*

NALnDü’ - M

A par mot.
I Beaucoup de skieurs, sans aucun 

doute, parmi les milliers qui chaque 
fin de semaine se rendent dans nos 
Laurcntldes — A Mont-Rolland, 
Ste-Marguerite du I.nc Masson, 
Stc-Agathe ou Rawdon — ne soup­
çonnent pas que l'origine du sport 
qu’ils pratiquent avec tant d’en­
thousiasme et qu’ils considèrent 
peut-être comme une nouveauté, 
se perd pour ainsi dire dans la nuit 
de» tempe. Des personne» qui ont

Tarif relatif aux décès
:fii :l ;fiTT»

Pour la publication de résolutions de condoléances:
Publication de témoignages de sympathies: $1.00 

___________ Remerciements pour sympathies: $0.60.

MARIAGES: Publication de listes de cadeaux de _
Défense d’avancer: 60 centin» par insertion.

Les annonce» de naissances, mariages et décès

gratuitement.

$1.00 PRIX DE L'ABONNEMENT:
Dans tout le Canada ................. $1.00 par «b»
Aux Etats-Unis ..........................  $1.50 par ann*
En Europe ................................. $$00 par année

La rédaction du journal n’est pas reapensable dee 
des opinions émises par Isa correspondants.

■waaa a» A tetter: M Me* Bsargat **"*%.%.*
"L'ETOILE DU NOW^

Be* « 41 ______

Ce ne sont ni les choses ni les 
événements qui tourmentent les 
hommes, mais l’opinion qu’ils y at­
tachent. Les choses ne sont que ce 
que nous nous figurons quelles 
sont. Les faits ne sont rien: l’ap­
préciation décide de tout.

noces: $1.00
Il peut y avoir de la vertu sans lui vertu est la plus haute per- 

bonheuri Je ne crois pas qu’il y J fertion de l’homme: elle est donc 
ait de bonheur sans vertu. son plus grand bonheur. sont publiées

La Cia deEmile de Cirardln Paul Janet

lirai
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AUX PRODUCTEURS DE 
PORCSt ilBeaucoup des porcs qui arrivent 

actuellement sur 
trop gras et trop pesants, aussi 
l>icn pour le commerce d’exporta­
tion de hacon que pour le marché 
Intérieur, et ces arrivages, qui vont 
toujours en augmentant, sont de 
nature h créer un gros problème 
et de grosses difficultés.

On recommande donc fortement 
aux cultivateurs de ne pas trop 
pousser l’engraissement de leurs 
porcs, et de s'arranger autant que 
possible pour 
marché avant qu’ils nient atteint 
le poids de 230 livres sur la fer­
me.

le marché sont .I la cause de grandes baisses 
marchés en contribuant A restrein­
dre la consommation.

Si le consommateur 
procurer du venu de qualité, il cr. 
achètera peut-être une fois ou 
deux, mais ensuite, n'étant 
tisfuit, il est tout naturel qu’il 
n’en demande plus A son boucher. 
Si, au contraire, la proportion des 
bons veaux de lait était de 95%, 
les bouchers en auraient suffisam­
ment !i leur disposition 
tlsfnire leur clientèle; celle-ci en 
consommerait davantage 
conséquence, la demande 
ternit dans la même proportion, ce 
qui aurait un effet salutaire 
les prix du marché.

Nous envisagerons, la semaine 
prochaine, la question sous d’autres 
aspects.

llCommentaires __ 
le marche

sur nos ZNOUS ACHETONS LESsur fiIIt! ne peut se

Billots de bois blanc
/ i

DE MEILLEURS
VEAUX!

produisons

I Wà
pus sa-

7,<
uvec plaisir que 

Service de la
ilS„us apprenons 

i, mol il'unlre, au
Ludion Animale du Ministère 

rtgrieullurc de Québec, est 
Liter 1rs cultivateurs de notre

rorince « l,r‘

MEILLEURS PRIX SUR LE 
MARCHE

Edouard Gohier (limitée)
Tel. 64

A;
'tot
Tti! les mettre sur le

Ke«a! ipour sn-j’ciic
tiiuire au moins deux %»i à

" dr lait par ferme en' u et, en 
augmen-

L>n< iriiux
m St mis applaudissons des deux 

cett,. nouvelle initiative et 
S„ulinit<>ns à veux qui l’ont 

plein succès. Nous ap- 
,routant plus cette cani­

dés lions veaux

i
nià

MEILLEURE VUEOtlt plains à 
Clins 
lancer 
percions 
pitnr l

Augmentation 
dans l’étendue

en tabac

Voyez à ce que vos enfants aient I 
un hou éclairage pour jouer, étudier ou B 
lire. Procurez-leur une lampe d’études 8 
LE.S. — excellente pour lire, étudier ou B 
simplement éclairer. Demandez des B 
renseignements à tout employé de la B 
Shawinigan. ~

tffa SCIERIE A JOUETTEsur
s'

roitii tilliqut, 25, St-Thomas,hrt
rn faveur

IIVIIIIS été témoins depuis 
ms d'iirrivnges con-

noti.s
urlciiif quin*r 

«dérailles 
nuits Moor

J. E. BISSONq dr xv,nix communs, aux CRRIISIE5 DE SEME NEE

OE CHOIX

L’étendue des plantations de 
tabac a augmenté de 20.7 pour 
cent en 1938 et la récolte s'est 
montée à 96 millions de livres, la 
plus forte que l’on ait jamais ren­
trée. C'est dans la région a tabac 
jaune de l’Ontario que l’expan­
sion a été la plus considérable; 
elle avait principalement pour but 
de renouveler les stocks de vieux 
tabac qui étaient presque épuisés 
et de pourvoir à une demande plus 
vive sur le marché du Royau­
me-Uni. Tels sont les renseigne­
ments donnés dans la Revue agri­
cole pour 1939, que vient de pu­
blier les Ministères de l'Agricul­
ture et du Commerce.

Si les exportations sur le Ro­
yaume-Uni n'augmentent pas, il 
est certain que cet accroissement 
de production en 1938 résultera 
en une accumulation de tabac 
jaune au Canada. Les exportations 
sur le Royaume-Uni ont été beau­
coup plus considérables en 1938 
qu’en 1937, mais c'est parce que le» 
stocks de tabac canadien au Ro­
yaume-Uni étaient relativement 
peu élevés à cette époque et c’est 
aussi parce qu’il y avait au Ca­
nada de gros stocks de tabacs en 
feuilles de haute qualité restant 
de la récolte de 1937 et destinés 
à l'exportation. Les stocks au Ro­
yaume-Uni sont considérables ac­
tuellement et il est peu probable 
que les grosses exportations de 
1938 se répètent en 1939.

Depuis 1930, il y a eu des chan­
gements importants dans la con­
sommation par tête des diffé­
rents types de tabac manufactu­
rés au Canada. Pendant cette pé­
riode, l’emploi de tabac en pla­
ques a diminué de 40 pour cent. 
L’emploi de cigares a diminué 
d'environ 33 pour cent de 1930 il 
1933, mais il a depuis augmenté 
d’environ 10 pour cent. La con­
sommation de tabac haché a aug­
menté constamment; elle dépassait 
de 20 pour cent le chiffre de 
1930. La consommation de ciga­
rettes par tête était de 603 en 
1937, en augmentation de 22 pour 
cent sur le chiffre ce 1930.

La récolte de tabac jaune se 
vend principalement par entente 
entre planteurs et acheteurs. Le 
prix moyen minimum négocié pour 
la récolte de 1938 était fixé A 22.5 
sous la livre, ou 2 sous au-dessous 
du prix minimum de 1937. La ré­
colte de 1937 a été actuellement 
vendue A 27.3c la livre ou 2.8c au- 
dessus du prix minimum négocié. 
Depuis 1936, 1rs prix ont eu une 
tendance A baisser en raison de 
l’augmentation rapide de produc­
tion.

et aux abattoirs, 
communs, Il faut

VOLAILLES VIVANTES 
A la

A-onia
suite d’une augmentation 

d’arrivages provenant surtout de 
la Province d’Ontario, ce marché 
fut un peu plus lent, mais peu de 
variation

ne Ihnni r<" veaux 
fiiniptrr h Plus de 11 aimée* d'expérience 

dans lo commerce de graines de 
semence et de plantes de toutes
sortes. Nouveau catalogue gra­
tuit sur demande.

kt, I,nil d’nbord les tout jeu-

MOINS D’ACCIDENTS
AinaL

Harde qui viennent de naître,cr«. i-nix
qui ont il peine à se tenir debout 

ii tout moment

tou Les accidents coûtent cher 
aux ouvriers et aux patrons. Ils sont 
souvent dus à un éclairage défectueux. 
Pour obtenir une opinion experte sur 
l'éclairage de votre usine, atelier ou gara­
ge, consultez notre Bureau d'Éclairage.

arine
Nouveau CrJofw Gratis
-------- COUPON----------

au fa» ,t qui trébuchent 
lorsqu'ils arrivent nu marché. Ils 
rat juste .irise* 'le vie pour se ren- 

A l'abattoir. Ils font pitié h 
,„ir. Ils lie ' dent pas grnnd’chose. 

ensuite in catégorie des 
ni.libres. Ils ont bien l’âge

fh rapporter clans les
Mm, prix.itima Mosslours:—

S.V.P. m'envoyer nrstuftement 
votre nouveau catalogue do so- 
men.ces, 88 pages, tout en français. 
Nom...........................

#VOLAILLES A BATTUESà le I m■ de Arrivages limités qui ne suffi­
sent qu’a répondre â la demande 
Immédiate.

de t iWzun en AdresseLes prix demeurentIl ? »
fermes.

HECTOR L DÉRY & CIE, LIÉE
SfF Grainetiers et Pépiniéristes

traux
Liulu, d""- Il plupart des cas. 
Ljj, ils ii’unt jamais eu assez de 
yt. Aussi .-.ont-ils tous minables et 
snuvrril iiiiprnprcs à In consommn- 

ji,m. .Vans ne pouvons pas com­
prendre |imirqui)i le cultivateur les 
«nie aus.i longtemps en les sou- 
nirliuil à "H jeûne aussi rigou-

SouvelU ai/reue
931, Ihrd St-lieert, MwtrU Ç9OEUFS

Montréal et Québec:— l.es prix 
(les oeufs de catégorie “A tiros" 
furent maintenus assez stables et 
une baisse a été enregistrée pour 
les oeufs de catégories inférieures.

Cependant, à la dernière heure, 
la demande était plus active et 
prévision d'une diminution d’arri­
vages, les prix avaient tendance à 
vouloir se raffermir.

VEAUX ABATTUS
Montréal et Québec. — Marché 

tranquille et prix légèrement plus 
faillies.

MEILLEUR TRAVAILA
Les employés de bureaux 

ont besoin d’un bon éclairage. Quand 
la lumière fait défaut, le travail est dou­
blement difficile. On travaille mieux, 
plus vite et avec moins de fatigue dans 
des bureaux bien éclairés.

un
X/ S-OvN?rêitr

Bons
Moyens
Communs

La pomme13 3-ti- 
lS 3- te
Il 1-lc "McIntosh"en

OEUFSil ni- peut rien gagner etrrux.
il rit preopn- assuré de perdre de 
rirgrnt lorsqu'il s'en défait. En-

A — (Gros)
A — (Moyens)
B —
POULETTES 
C —

Sur les prix ci-luiut mentionnés, 
nous retenons une commission de 
H p. e., aux expéditeurs individuels 
et .1 p. e., aux coopératives affi­
liées.
JEUNES DINDES ABATTUES

26c 
24c 
22c

22c
VIENT EN TETE19c

I Bureau d Eclairage d eciic compagnie sc specialist dans la creation de 
systèmes d'éclairage convenant pour coûtes tins — maison, atelier, bureau ou 

usine. Dcmandcz-nous des renseignements a son sujet
18eIfin. il y a une autre catégorie pnr- 

Ilirulii-re a notre province, que 
[l'un npprlle les veaux de champs. 
|(> sont ii-ux qui naissent vers la 
| (in île la saison, nu temps oh les 
|prix sont plutôt faillies, et que l'on 
|i envoyés au clos sans plus s’en 
laurier. Il- passent l'été nu pacage 
rt y trament leur vie tant bien que 
mil en attendant d’être expédiés 
in marché, à l’automne. La plupart 
irritent maigres et rapportent 
birn peu aux producteurs. J's ne 
servent qu'à avilir les prix en ve­
nin! riinuiilircr le marché, surtout 
[«liant les trois derniers mois de 
l'innée. I.'objectif de cette cnm- 
pazne, entreprise depuis quelque 
temps, e.t de produire 200,000 bons 
If aux 1-n 1939. On s’est basé pour 
établir ce nombre sur le fait qu'il 
t a au delà de 100,000 fermes sur 
lesquelles on garde des vaches dans 
notre province. Or, si chaque fer­
me produit lieux lions veaux._ Il
est bien à souhaiter que le projet 
réussisse, mais il est trop beau, 
mais semble-t-il, pour devenir line 
réalité en douze mois, surtout lors­
que l’on étudie les statistiques de 
Wis. Elles sont bien peu encoura­
geantes.

D'après une statistique récente 
relative aux ventes de pousses d'ar­
bres fruitiers pendant l’année fi­
nissant le 31 mal 1938, le pommier 
McIntosh est toujours en tête de 
toutes les autres variétés de pom­
miers; les ventes de McIntosh cons­
tituent 25 pour cent des ventes to­
tales. la? stock le plus apprécié de 
variétés hâtives de pommes est la 
Jaune Transparente, et les ventes 
de Wealthy venaient premières sur 
la liste des pommes d'automne.

18c
17c ÉCLAIREZ-VOUS MIEUX 

MÉNAGEZ VOS YEUX
THE

Shjuwiniqan.rOHCS ABATTUS 
Muni rénl cl Québec: — Marché 

stationnaire et prix assez bien sou­
tenus.

Il

WATER *. POWER COMPANYII
A
B —
C —/«POUSSINS BRAY

■ OIKS ABATTUES
Recettes éprouvéespendant bien des années avec une 

production de 7,541 livres de gras 
de beurre.

A l’âge de 17 ans. Starlight a 
encore une constitution merveil­
leuse: elle a un appétit exception­
nellement lion et n'a jamais été 
malade un seul jour. Elle a mis au 
monde dix tnurillons et cinq génis­
ses.

et îles autres infections. I.e moyen 
de se protéger est de se tenir en 
état sain et vigoureux, afin de

A 19c
i» 17c

(' 14c
pouvoir résister à la contagion. Il 
faut pour cela sc nourrir d'aliments 
qui engendrant 
surtout

COMBATTEZ le 
RHUMATISME

lWi Les recettes présentées dans ces 
pages ont été préparées et éprou­
vées par les spécialistes en écono­
mie domestique du Ministère fédé­
ral de l’Agriculture; on peut donc 
les suivre en toute confiance.

Lapins vivants,
5 Ivs et plus. I.a Ih. 

Figeons vivants,
Le couple

POULETS ABATTUS 
(Engraissés au lait) 

Spécial — G Ivs et plus 
A — G Ivs et plus 
A — 5 à 6 Ivs 
B — G Ivs et plus 
B — 5 à 6 Ivs 
B — 4 A 5 Ivs

POULETS ABATTUS 
(Sélectionnés) 

Spécial — 6 Ivs et plus 
A — 6 Ivs et plus 
A — fl h 6 1rs 
B — 6 Ivs et plus 
B — 5 h G Ivs 
Il — 4 il 5 Ivs 
C — G Ivs et plus 
C — fl A G ivs 
C — 4 à fl Ivs 
C — 3 A 4 Ivs

POULES ABATTUES 
(Sélectionnées) 

Spécial — 5 Ivs et plus 
A — 5 Ivs et plus 
A — 4 A 5 ivs 

3 A 4 Ivs 
B — 5 Ivs et plus 
B — 4 A fl Ivs 
Il — 3 A4 Ivs 
C — 5 Ivs et plus 

•C — 4 A fl Ivs 
C — 3 A 4 Ivs

(HPchu 09c
de l’énergie, et

protecteurs * ; 
comme le lait et scs produits, la ,.j
viande, les oeufs, les légumes et 
les fruits, qui protègent contre l’in­
fection parce qu’ils sont riches en 
protéine, en substance minérales et

d’alimentsINh IflCPourquoi écrire et envoyer des 
mandats? Placez votre commande 
de poussins Bray avec moi. Atten­
tion personnelle, prompte livrai­
son.

Le Rhumatisme est sauvent causé per l’acide 
urique qui se ’couve dans le sang. Cette 
impureté du sang devrait être éliminée par 
les reins. Si les reins manquent à leir 

*'c lendien et que l’excès d’acide urique persiste,
26c cela provoque l’irritation des auucles et des 

articulabsns et cause des dsuleurs atroces. 
Préparez-vous à éviter le Rhumatisme eu 
maintenant vas Reins an ben état Prenet 

-3c 1 des Pilules Dedd peur les Reins—remède 
(even depuis plus d’un demi-siècle.

28cy Les Menus pour l’hiver
DAMIEN BOUCHER, 

St-Ambroûe 
J.-A.-R. CASAUBON, 

Ste-Elisabeth
GEO. H. READ & CO. LTD, 

St-FéHx de Valou

en vitamines.L’hiver est le temps des rhumesI.a valeur brute des révoltes de 
grande culture au Canada en 1938 
est maintenant évaluée A $528,860,- 
000, en diminution de 5 pour cent 
sur le chiffre de 1937 qui était de 
$556,222,000 A cause de la réduc­
tion des prix qui a contre-balancé 
l’effet de la production plus éle­
vée.

25c
Voici des menus qui répondront 

aux besoins du corps et satisferont 
l’appétit:

24c
;

104F

Pilules Dodd pour le Rein DEJEUNER
27c
26c
25c
24c
23c
22c

\ -î -, T J Jus de tomate
Blé soufflé avec lait ou crème 

claire

À*»
iPrix du Marché 0Plaquette utile aux 

cultivateurs
Au nmrs de l’année 1938, il est 

pisse 171.872 veaux sur les deux 
marchés de Montréal et 76,739 ont 
rie expédiés directement aux mai­
sons île . liaison. Donc, 251,611 
«faux ont été vendus soit sur les 
marchés, soit aux abattoirs.

De ce nombre, la province de 
Québec

:ix|gj Bâties beurrées Miel
i Tr­ie del Café pour adultes 

Lait pour enfants
Fourni* par la Coopérative Fédé­

ré# de Québec, 130 est rue St- 
Paul, Montréal.

0.1•jmbise, ■ II-cs industries du tabac canadien 
sont divisées en deux opérations 
distinctes — les travaux prélimi­
naires qui consistent A traiter et 
A emballer la feuille brute et la 
fabrication du tabac A fumer et A 
chiquer, le tabac A priser, 1rs ci­
gares et les cigarettes. 11 y a quel­
que 100 établissements engagés dans 
l’industrie du Inline nu Canada.

21c i
FÉ

CÛ*9 DEMOLIT

*.20c I.e Service de la Publicité du mi­
nistère provincial de l’Agriculture 
distribue, en ce moment une pla­
quette de 12 pages, intitulée: 
"DEUX VEAUX DE LAIT PAR 
FERME”.

:DINER (REPAS PRINCIPAL)
) 19c

18cPRIX DE REMISE Soupe aux légumes 
Pâte de viande

Carottes nu beurre — Pommes de 
terre au four.

X Pouding au riz 
Pain de blé entier et beurre 

Lait pour les enfants.

. 1□Et
fourni 137,408 à cornp- 

b: «lu 1er janvier nu 30 novem­
bre 1938. Ici,
«b statistiques couvrant une pé­
riode de

en a
a Semaine finissant le 11 février 23oc:

nous nous servonsICSI 4v22c
21c

l es auteurs île cette brorhurette 
MM. Rosaire Proulx et François 
Fleury, donnent, en plus de quel- 

1Qc ques conseils fort pratiques pour 
18c Pr*l>nrer ^*8 8"jets de choix, des 
j^c chiffres authentiques démontrant 

que le lait en nourriture à ces jcu- 
nés animaux rapporte, en tout 
temps de l'année, même lorsque le 
cours du marché pour le venu est 
à son plus bas, plus que ce l’a­
griculteur obtient du lait livré à 
la beurre rie.

Etant donné que le veau de lait 
21 7-8c est toujours très demandé, que

iti FOULES VIVANTES Si• Oui, la constipation démolit votre 
santé et votre caractère. Vous souf­
frez, vous n'avez plus d'entrain. 
Secouez la léthargie de votre intes­
tin en prenant chaque jour une 
généreuse portion de ALL BRAN 
Cette céréale croustillante est l'en­
nemie de la constipation parce 
qu'elle aide à former dans l'intestin 
le “volume" nécessaire à une éva­
cuation “régulière. ” et qu’elle con­
tient le tonique intestinal naturel, 
la vitamine Bi. Mangez ALL-BRAN 
chaque jour, comme céréale ou sous 
forme de délicieux muffins, buvez 
beaucoup d’eau, devenez “régulier," 
c’est-à-dire plein de gaieté et de 
vitalité.

‘UT onze mois seulement, 
pu en trouver de

pins complètes. Parmi les 137,408 
tesux provenant du Québec, 6,- 
-P> seulement ont été classés bons 
f< “choix"; tandis que 86,836 ont 
dé cIusm's "communs”. Cette ca­
tegoric comprenait 
b"is jours, les veaux inaigres et 
«I''Mitres nourris à la chaudière. A 
Par> relu, il y avait 44,8261 veaux 
"b champs.

Of, G,‘-’46 bons veaux sur 187,408
«•la veut dire que 4.8% seulement 
'le notre production
loins

20cA — 8 Ivs et plus 
B — 4 à 8 Ivs 
C —— 3 à 4 Ivs 
COQS

A 20c
20c

ft ;Sons n'avons(NI) 19c
17c i

LUNCH OU SOUPER13c
:Après s'être restée assez constan­

te autour de 450,000 boisseaux, la 
production des poires au Canada a 
été portée à 512,000 boisseaux en 
1938, en raison des fortes planta­
tions de poiriers en ces dernières 
années, déclare In Bévue agricole 
de 1939.

VOLAILLES VIVANTES 
POULETS A ROTIR 

(GRIS)
A — 6 Ivs et plus 
Il — 5 à 6 Ivs 
C — 4 à 6 Ivs 
D — 3 à 4 Ivs

i *La Revue agricole de 1939 trai­
te des facteurs économiques im­
portants qui se rapportent A la 
production et A la vente de toux 
les principaux produits de la fer­
me. Cette publication est offerte 
gratuitement par le Bureau de pu­
blicité et d’extension. Ministère 
fédéral de l'agriculture, Ottawa.

X Fondue ou fromage 
(Oeuf poché pour les très jeunes i > 

enfants)
Salade de chou haché 

Pain et beurre 
Pommes cuites ou compote de 

pommes
X Biscuits A la farine d’avoine 

Thé pour les adultes 
I.ait pour les enfants

11
les veaux de 21c ;

i »!5 PRIX DE REMISE POUR 
BEURRE

Montréal et succursale de Québec 
Semaine finissant le 6 février 

BEURRE FRAIS

19c
17c[EN
14c

(ROUGES) 
A — 6 Ivs et plus 
B — 5 Ivs à 6 Ivs

411
•411 19c

I41 :No 1 Pasteurisé 
No 1 non pasteurisé 
No 2

Cas prix sont Bats, les frais de 
vente et d’entreposage ayant été 
déduits.

17c Tél. 595 Casier Postal 525 

PROTECTION COMPLETE

11
nous ne suffisons pas à fournir ce 
marché, les cultivateurs feraient 
bien d’étudier la situation à l’aide 
de cette plaquette. Ils réaliseront 
que cette production particulière 
leur rapporterait un revenu supplé­
mentaire fort appréciable.

On peut se procurer cette bro- 
churette sans frais en écrivant au 
Service de la Publicité. (Section 
des publications) Ministère de l’A­
griculture, à Québec.

21 8-8c 
20 7-8c

fit11 15cse compose de 
v,'allx susceptibles de rappor- 

prix avantageux. Tous
" "Mires, soit 131,162 
93.5% de

C — 4 A 5 Ivs 
D — 3 A 4 Ivs

N.-B. — I.cs poulets de pesan­
teurs moindres et de mauvaise qua­
lité qui n’entrent pas dans ces ca­
tégories indiquées seront payés aux 
prix qu’il nous sera possible d’ob­
tenir.

t<
13c

ENTREFILETStrr des J.-Alfred Tessier iUn peuple est fort qui respecte 
la morale humaine et la morale .■« 
chrétienne et qui, dans ses gestes, :t' 
ses productions et ses spectacles S 
s'interdit tout ce qui blesse la di- % 
gnlté d'homme et de chrétien.

Cardinal Suhnrd

• ;veaux ou
Courtier en Assurances

Représentant officiel depuis 
au-delà de 10 ans de la

SUN LIFE OF CANADA

Tnos expéditions ont été 
lrmlus “ vils prix et ont 
‘'"usé <hs pertes considérables à 
n"s videurs. Non seulement ce*
faux

Champion Jersey producteur deANIMAUX VIVANTS 
VEAUX DE LAIT

II souvent gras de beurre
10.00 à 10.50 
9.50 à 10.00
9.00 à 9.5G
6.00 à 8.00 

VEAUX DE CHAMPS
4.00 à 4.25 
3.75 à 4.00

Choix
Bon La vache Jersey de 17 ans 

“Calgarth Starlight" 17479," qui a 
été élevée par la Station expéri­
mentale fédérale de Suntmerland, 
CB, a complété sa treialème pro­
duction annuelle, établissant un re­
cord mondial de gras de beurre 
pour la face Jersey.

Elle a produit 133,642 livres de 
lait et 7,757 litres de gras de 
beurre, enlevant ainsi, en ce fal- 
aant, le titre A Sophie 19th, de 
Hood Farm, qui a tenu le record

VEAUX ABATTUS 
(Engraissés au lait)

communs ont été vendus à 
mais encore Ils ont été t

:
h"5 prix, AUTOMOBILESMoyen

Commun
\T

ELL !i:SB :96, LAJOIE, JOUETTE ?à
:: v

Ce qui fait le bonheur, ce ne * “ 
sont pas les événements les plai- '» 
sirs ni les spectacles, mais un état 6% 
d’esprit qu’il communique aux é- jg 
vénements sa propre qualité et c’est S 
de cet état, non des événements, *« 
nue nous souhaitons la durée. L

‘S
André Maurois \\

Bon
Moyen
Commun

Téléphone 42 Boite postale 70

tmu aHonneur rendu 
à un champion

à 3.503.00

J-CONRAD PERRAULT MOUTONS

tSka 5.004.50Bon
Commun hà 3.503.50

■Assurance: FEU, VIE, ACCIDENTS, GARANTIES. 
Represent mat «Us “The Crsat-We*t Lifo As*. Ce."

VACHESt C IL’ I NDIGESTION DANS LA CULTURE DES POM­
MES DE TERRE

» à 5.50 m5.00Choix 
Bonne 
Moyenne 
Commune 
Très Com.

iaA4.75 f*1pl ■ tmzèi f* ***. CSM
A 4.4.00 ■ .

Un banquet organisé par les 
chambres de commerce de Port Ar­
thur et de Fort William et par les 
principales organisations locales du 
district de Thunder Bay, a été te­
nu A Port Arthur le 34 janvier e 
l’honneur de George Elchuck de 
Murillo, Ont., un jeune cultivateur 
qui a remporté le prix du champion­
nat pour le meilleur étalage de 
pommes de terre A la dernière ex­
position royale d'hiver de Toronto. 
Une montre d’or lui a été présentée 
à ce banquet, auquel assistaient les 
personnages principaux du district 
de Thunder Bay et les représentants 
des ministères de l’Agriculture de 
l’Ontario et des EtaU-Uais.

> 3.60A3.00
%I 69- me NOTRE-DAME, JOUETTE, Que- 2.50A2.35 « IMS NOS «SONNES A LOUER MTAUREAUX
% ?i A 5.506.28Choix

Bon
Moyen
Commun

iV4.80 A 5.00
MAGASIN I4.60A4.35 V tr<A LOUER àA 8.75a»; 8.80 4» EN FACE DUX BOUVILLONS

Théâtre Passe-TempsA 8.007.75Choix 
Bon 
Moyen 
Commun 
Corn. Léger

7.507.00 A
ir ■ le 4*e sf< No 19, RUE SAINT-PAUL»A 8758.00i»

MAGASIN DE 23 x 90 PIEDS5.50A6.00A
A 4.804.00l

t°yer bee à D. H. BOISSEAU 
THEATRE PASSE-TEMPS — Tél 201 ou 869

De 3 hem à 11 km# PAL

S'iTAURES L’ETOILE OU NORDà 8588.31Choix
Bonne
Moyenne
Commune

- *v

à 8,388.00
M8A8.00

à 4.808.80

;
4363



/

L’ETOILE DU NORD, JEUDI, LE 16 FEVRIER 1939

Oeufs extra 
fraisGamache & Landreville

25 cts

Beurre de 
choix 
24 cts

Graisse pure Fromage
“Kraft”

Miel brun Steak hachéca- Lard salé- (Marque Sylvestre)(Canada approuve) 
20 livresI 2 livres pour A-Groa ...

A-Moyen ........ 26e
A-Poulettes   24c

15 cts28cTEL. 561 BOUCHERS TEL 562

17, Place Lavaltrie
Spécial, 2 livres 8 cts 25 cts$1.84 50 cts la livrela livreIn livre la livre

&

J»
m
P les précisions 

ici, faute d'espace, 
serai cet

MAISON A VENDRE <l»e je ne

quede#iëW enfamot*. la bière
BLACK HORSE"

. |mis 
Je v,,Us «drq. 

Plaisir
ncrompiigH^ u.6i

Adressr* v„trc , 
ltlnnclie'' p,. 

ouest, n,e

Ua
Bonne propriété avec magasin et 

logement privé, beau loctù pour 
maison Uc pension, en face de la 
cathédrale, A vendre à bonnes con- 

.-> adresser au So 7 5 St-

e ■naexposé 
«impie demande 
timbre de 3c.

< avec
COn

Mki

a r < ;ùitiùiis. 
Ch.N-Borrum/'c.t tre à “Cousinc

Ste-Cutlicrlnc,
Si vous voulez d'autres 
ments sur les soins vis,„ , 
'■'«ins. des cheveux. dus ° 
pieds... sur la suppression'U? " 

sur la graisse 
dantc, ou |c défaut 
maigreur excessive... 
ioppement du buste. s„r 
normal ou les

r Ici1328—1U janv. 4fs p.
•''"ntrùL

renstig«e.
HOMMES DEMANDES

Vendeurs expérimentés, préférés. 
Produits gu ru ii lis et attrayants, fa­
briqués et vendus par un pharma­
cien de lu province de Québec. Coin 
mission généreuse. Produits ICI.CA, 
.'105 rue Church, Verdun, Montréal.

VJIW Ofev.-tf.-p.

U

K T #
y

B
c teNkfollets....t tr°I» «b»». 

c°ntmire, |,
Mlr iln,.

vo‘rc hid, 
I’r°PorUos. 

griinileur, n'hùi,,,
coiinnitrc

pa<1 C ù 1 It d£
TORSQUE ce bolide humain est sur la |
M-é glace, les spectateurs ne manquent pas | 
de sensations- Excellent scorcur, grâce à | 
son lancer extrêmement rapide et précis, il | 

se place au rang des plus brillants joueurs ù 
d’aujourd’hui. I

Dès ses années d’amateurisme avec les I 
Sénateurs d’Ottawa, Paul “Polly" Drouin I 

fut reconnu comme un jeune homme d’une I 
très grande résistance physique. Quelqu'un 
lui demandant comment il sellent en forme,
Drouin répondit: "Je me suis vite aperçu ^ ^ **

que les meilleurs joueurs sont ceux qui ne f
faiblissent jamais —ceux qui s'astreignent à j* JK ^
un entrainement bien équilibré. Après tout, JÉI

l’entrainement ne doit pas être un 
travail de forçat. Je dors beaucoup 
... je mange une nourriture substan­
tielle ... et, après chaque partie, je 
prends le temps de me reposer. A ce 
moment, je prends toujours un ou 
deux verres de Bière Black Horse.
Ça calme les nerfs, ça détend les 
muscles-cl ça vous donne un appé­
tit féroce! Essayez un ou deux verres 
de Black Horse et vous serez de 
mon avis!"

éfPROPRIETE A VENDRE
Environ l arpents «le terrain, 

maison, poulailler pour liuo poules 
et autres dépendances, à '.'2 mille 
do village «le Ste-Kllsabeth. Donnes 
conditions. S'adresser il Wilfrid 
Kafard, instituteur, école du villa­
ge, Ste-Klisabetli.

P.*73—tf.-p.

mLJè& mesuresW:#
litre"elles n votre 

pus à me faire
w.n g«ï

vo$ drsinm aut«mi accompagnant 
denmniie d’un timbre 
«.•Inique feuillet désiré 
lets vous atteindront 
courrier dans

ïiü&v toujours 
«le 3c 
et ces fenii.

I>llr retour du
Une ‘‘"vebrppe

l,ns I origine. Ces 
*,as (,cs circulai, 

comported 
«lésintéres. 

sont adressés à

B} 1 #1 votre d'a
V poil% e

K > ;'v

SYSTEME POUR PLANTEURSw m&im No
Nuns faisons à lionnes conditions 

tontes les installations nécessaires 
l'unr les serres à tabac. Notre outil­
lage moderne et notre fort débit 
nous permet d'accorder des condi­
tions avantageuses A ceux qui nous 
confient leur travail. Aussi pompe 
automatique et autres instruments 
absolument indispensables aux plan- 
leurs de tabac. !•". Itatelle, ferblan­
tier-plombier, 77 St-Viatcur, Jo­
liet te.

121.1—2fljaavJ.no.

te n’en révélant 
feuillets

lient#0i ,I ne sont 
res (l’annonce. ||s

(au
| v indrI

que tics renseignements 
ses qui vousy1 amn mwr. testitregracieux, comme 
taire de ce journal.Je66 quand on m’offre .Ilü service supplétnen- prosais s*: 11I ipe I

IJiio AUBAINE!” P<
II. A

c- im-anciieM
S'-< J

purifie et enrichit te ten g... 
I*j f/iiui n#r/wus . .. r#no«-

m
le brillant avant du Cana­
dien, l'un des plus solides 
joueurs de la N.HJ-—et qui 
préfère une bière de bonne 
marque. “J"al essayé toutes 
les marques, dédire “Polly", 
et je crois préférable d’en 
adopter une seule—parce 
que c'est un plaisir que de 
se tenir en forme avec I» 
Black Horse,"

I meA h.en \ penser, il a raison. Où trouver quelque 
île eonijiarallie en nilrnr à un prix aussi minime?
(.Inique minute, jour et nuit, le telephone est prêt à vous 
servir pour nouer îles relations mondaines 
finies, ou dans les cas de nécessité urgente, 
ment vous vous êtes habitué à compter sur ce service — 
vous trouve/

La levure 
r en forcit 
relie l'énergie
7ÿoi/ik* pour la DIGESTION
La loueur piquante du Houblon aiguise 
l'appétit . . . tonifie l'estomac . . . 
accroît la técrétion des tues gastriques
/j/taft pour Ui MUSCLES

Le malt apporte des substeneat 
d'une Haute valeur alimentaire . . . 

. aide eus muscles à bénéficier le plus 
' possible des aliments

chose
is da? Programme 

de 1 Heure 
Provinciale

LOGEMENT DEMANDE
On demande pour le 1er mai, un 

grand logement, un bas de préfé- 
renrp, awe 1 chambres o coucher, 
etc S’adresser à nos bureaux.

12 janv. jno.

m WèW■ '
V

vu mnimcr-
K I'll. La(irailtivlle-

*/ ilir lit.ilü 1pml-rirr qui» v eut une mince affaire que «le 
téléphoner <1 un bout à l’autre «les «ontincuts, et par delà 
h*s mers ! Mais si vous vous lionne/ la peine «l’y r«'flt*ehir, 
nous nous rcmicz compte «pic le telephone moderne repre- 
M ule « ii Ici mes de mtn ier I* meilleur place- 
ment «pi il soit possible «b* faire.

iin<\PLOMBERIE
Nous avons un bon lot de tuyaux 

usagés in.iis encore en très bon or­
dre à vendre à des conditions ex­
ceptionnelles. Aussi éviers, cabinets 
et autres accessoires usagés «l«* 
plomberie. V. Râtelle, ferblantier- 
plombier, 77 St-Viateur, Juliette.

121:1 26jnnv.J.n.o.

iscs
l: ic

Pour le 19 février 1939
acti

la BIÈRE BLACK HORSEUnts.^5“
fAITE À LA BRASSERIE DAWES, MONTREAL

Um I."Heure provinciale, 
rectlon de

sous la di. 
M. Alfred Mignault, 

présente un programme de thea­
tre et de musique variée. Au 
de cette émission,

A iron
I r uti it tir telephone est largement 11(1/1.%/ Zoo 
parte tp.i'd est courtois, efficace. et, cepen- lu* 
ilitnt, très peu dispendieux. Ilien ne w 
rapporte autant pour le peu rpi'il truite. >

litre

nrx î? inc
couri lura» 9 F. les auditeurs 

auront le plaisir d'entendre le trio 
PRO ARTE; Gertrude

•5? CA N >5/ mat
TEL. 551

: Ouverture de livres
Auditions commerciales \

idle
Beanie,

pianiste et Surette l-'.irgucs, vio- 
loncclllstc. En outlre des

itanc
CHEVAUX A VENDRE pour 1rs contrats qu'il octroierait.

A Cir.mby, à Bedford, il Know 1- 
ton, les » et Ü décembre 1931, M. 
Duplessis a dénoncé les surplus 
truqués, la eomptabilité à compar- 
tiiueiit du gouvernement. Il décla­
re. d’après le compte-rendu d'un 
journal "que les dépenses ont aug­
mente de 155 p. c„ dans Québec 
de 1022 à 1931, contre 75 p. c., 
en Ontario; il veut une comptabili­
té de revenus et de dépenses et non 
pas une comptabilité d'encaisse­
ment et déboursés, des livres mieux 
tenus, que le true commode des dé­
penses capitales pour des dépenses 
qui n'en sont pas disparaissent, tel­
le la dépense de millions pour se­
cours directs "qui ne sont pas cal­
culés pour établir le déficit an­
nuel...”

I.e 13 août 193(1, M. Duplessis 
s'engageait à mettre fin aux scan­
dales électoraux. D’après un jour­
nal, il disait :

“Les listes électorales A Mont­
réal sont faites depuis des années, 
à base de parjures, de télégraphes. 
Elles sont faites de façon A saboter 
le droit de vote, le plus sacré qui 
existe pour les citoyens d’une dé­
mocratie. Car, en démocratie, le 
droit de vote est la base et la 
source de l’autorité. Celui qui ne 
respecte pas le droit de vote, est 
le grand destructeur du régime. Et 
quand je dis respecter le droit de 
vote, j’entends le droit de vote des 
adversaires, comme celui des n- 
mis; car tout le monde a droit A 
son opinion et a droit A ce qu’on 
la respecte du moment qu’elle est 
honnête et loyale. Vos listes élec­
torales, A Montréal, sont falsifiées 
depuis des années et des années.

D’après un journal du 8 août 
193(1, M. Duplessis tenait ce lan­
gage: “Nous allons placer l'agri­
culture au-dessus des couleurs par- 
tisnnnes. Nous allons donner aux 
cultivateurs un marché, non pas 
aux Etats-Unis, mais bien A Mont­
réal. Nous allons établir une poli­
tique de colonisation qui ne sera 
pas A base électorale. Nous allons 
faire disparaître les ponts A base 
de péage....”

Au Stade, le 13 août 193(1, M. 
Duplessis faisait un déluge de pro­
messes au sujet de la taxe. Il dé­
clarait: "que le régime Tascliereau- 
(îodbout payait les épiciers avec 
des pitons, ruinant ainsi une base 
importante du crédit populaire... 
que l’épicier devrait payer aux ban­
ques l'intérêt sur les sommes ducs 
par le gouvernement, précisément 
parce que le gouvernement refu­
sait ou négligeait de payer scs 
propres dettes".

Deux lions jeunes chevaux, pe­
santeur l,3(in lb.s, a vendre, A bon­
nes conditions. S’adresser A 1 lor- 

| I misdas Froment, Crabtree Mills. 
(258—2tév.-2f.-p.

artistesV. BARRETTEA LOUER A LOUER dramatiques interpréteront un 
sketch intitulé: “There always Ju­
liet”. L’Heure provinciale 
diodiffuséc chaque dimanche suit, 
de 8 A

sPETITES lteau liant de magasin avec 
grandes vitrines. Dans le meilleur 
centre des affaires. Chauffage 
Irai. Excellent endroit pour salon 
de coiffure, bureaux d’affaires, etc. 
S'adresser A L'Etoile du Nord.

3731—l.'ioet. J. n. o.

Comptable Public

c. c. s.
JOLIETTE, Que.

La colonne de beautéANNONCES est ».5I ccn-

dirigée par 9 heures, par les poilu 
suivants: CK AC, Montréal; C.I1IH, 
ltiinouski; CH RC, Québec, CliXC, 
New Carlisle; Cl INI., Trois-ltivié-

"SHOW CASE” A VENDRE ml /MOULINS SINGER
Mesdames, changer votre moulin. 
Profitez, de la forte allocation don­
née sur votre machine. Nous avons 
en magasin la ligne complète Sin­
ger. Si vous ne pouvez passez A 
notre magasin, téléphonez A 30!)w, 
Léo Boyer, agent exclusif Singer, 
loti St-Vinteur. 
réparations. Satisfaction garantir. 

2797- J.n.o.

| Spécialité: Verification des li-j
vres Scolaires, Municipaux. | I neuf à vendre, à conditions très

: avantageuses. S'adresser à 18 ou
............."""m"...... . Q I .>«> 1j j|\- Jf

12 U)— I f.

Cousine BlancheBeau "show-ruse” pratiquement

üipltmle de l'Université it Beauté 
it Pont

res: C11LT, Sherbrooke.Tél. Bur. 275 Résidence: 61
;éranA LOUERAntoine Fortin I —PRELUDE

Logements chauffés ou non, ma­
gasins sur la rue St-Paul, à louer 
à lionnes conditions. Pour tout ren­
seignement, s’adresser à la Succes­
sion .1 Conrad l’errault, li!» Notre- 
Dame ou !>K Manseau.

1229—2<>jnnv.J.n.o.

MendelsohnR. D. Ouellette,
O. O. D.

0Chiropraticien
Diplômé de Palmer

Gertrude Beaulne 
BONJOUR SUZON

Confier, nous vos :x-jo

L’ondulation indéfrisable n’est pas 
sans danger

mentant, devenir pour lui des cau­
ses d’irritation manifeste. De plus, 
le cuir chevelu et les cheveux qui 
y poussent reflètent l’état général 
de notre santé. De tout temps on 
a lié la luxuriance de la chevelure 
à la vigueur physique. Sans être 
absolue, comme dans le cas de 
Samson, cette relation existe.

Puisqu’une belle chevelure sera 
toujours l’objet des convoitises fé­
minines, puisqu’elle peut embellir 
la plus belle physionomie et 
gnificr la physionomie la plus in­
signifiante, toute femme soucieuse 
de bien paraître doit se 
compte du fait que l’atrophie du 
cheveu résulte d’une diminution de 
l’apport du sang du cuir chevelu. 
11 faut donc, par de fréquents 
“shampoos” et des frictions quoti­
diennes, stimuler la production de 
follicules sains en èxcitant le fonc­
tionnement du cuir chevelu.

Crcbcssic31 RUE ST-PAUL, JOUETTE Spécialiste poui 
les yeux. 

Examen de la 
vue, lu dernière 
semaine de chu 

que mois.

Ouvert tous les jours pour 
réparations de lunettes.

1, rue Richard,

b) IL NEIGEI A VENDRE
Sè

Trio PRO ARTE 
a—LA CHANSON DU 

CHASSEUR _
Gertrude Reaulne 

■1—APRES UN REVE

l u terrain de !> à In arpents de 
superficie, sur la rivière l'Assomp

v cadre. 
I.asalle, 2!> de

Vous croyez peut-être que l’on­
dulation "permanente" est une in­
vention toute moderne. Détrompez- 
vous. On exhibe actuellement ft 
Londres, l'ancêtre de la "perma­
nente" moderne. Elle date de quel­
ques trois mille ans! Cette coif­
fure indéfrisable est celle d'une 
momie découverte dans le Yemen 
par un explorateur anglais... Le 
temps n'a abîmé aucune boucle de 
cette chevelure dont la fixation da­
te de plus de trente siècles. I.c ca­
ractère éphémère des ondulations 
pseudo-permanentes actuelles, nous 
porte A croire que les coiffeuses 
modernes sont loin d’avoir atteint 
la science de celui (ou celle) qui, 
il y a 3000 ans s'occupa de la coif­
fure suprême de cette princesse 
qui aurait été, en son vivant, une 
dame d'honneur de la reine de Sa-

SERVAN TE DEMANDEE
1 *n demande une servante immé­

diatement. S'adresser au Magasin 
Steinberg.

1282—flfév.-jno.

? Gde Juliette, àlion, près 
S’adresser à JH = Tel. Bureau: 28 

! Tel. Rés. Privée: 397
B. P. 268 ;

GrnveltiLnnaudicre.
427!» ilfvv-2f. REN

J.-Bte Fontaine j
JolietleAVIS PUBLIC

Selon l.i lui dus compagnies, la 
"L«m»on General Conveyors Limi­
ted" donne par les présentes avis 
<|iiVile fera application A Vliot:. se­
crétaire di- la province pour la sus­
pension de sa charte et sa cancel­
lation A une date fixée par lui.

Juliette, ((Juéhcc), ce *J.r» jan­
vier 1 !»»!».

Gabriel FauréCourtier d'assurances 

Feu — Vie — Accidents 
Responsabilité Patronale.

: Représentant des meilleures : I | , ,;t c..q
| compagnies canadiennes, amé-1 J | 

rieaines et anglaises.

PROTEGEZ vous CHEZ Téléphone : 508 Surette Knrgucs 
Intermède dnimiitiquc 

THERE’S ALWAYS JULIET 
Auteur: John Van D reden; 
Réalisation: Marcella Butler 

6—SC ICI LI EN N E

I = 5—

COURTIERS

0' 2

I ma-
Hi
| | Dr J.-Ed Gervais!EN ASSURANCES 

Fvu, Vie, Accidents, etc.

Représentants de
Mutual Life of Canada

:$E
........... . Maria Theresa I’nrndi!

Suzctte Porgucs
7—a) MES VERS FUIRAIENT 

---------------------------- R. Hahn

I 45 rue St-Paul, Juliette | 11
QiiiiiiiiMmiiiiiiiiHmimiiiiiiiiseimiiiiiiitiiiiimiiiii g I Z

rendreS.-H. MUNRO, secrétaire.
diplômé avec distinction à 
L'Université de Montréal

yfév.—tf.
îI
jAGENTS DEMANDES

"Faite gros salaire. Soyez en af­
faires pour vous-même. Vendez thé, I | 
eu fé et 200 autres produits J1TO II 
dans territoire réservé. OFFRE "
FESSAI de 30 jours; aucun ris-1 1 37 Manseau 

que. Ecrivez pour détails complets: 1 1 ’
COMPAGNIE .11 TO LIEE, 1031 | î 
Dorchester Est, Montréal”.

4311—12 janv. 6 fs.

11 ans d’expérienceBureau: 29, St Paul—Tel. 750 
liés,:
Casier Postal: 08

b) SERENADEt
I90, Manseau—Tel. IT I 

Joliet te
1 Chirutgicn-dentiste

Trio PRO ARTE
8— Etude supplémentaire,

(La Rémol _________ F. Chopin
Gertrude Reaulne

9— a) I.ES FILLES DE
LA ROCHELLE J. Tiers»!
b) SERENADE INUTILE 
_______________ _____ J. Brahms

Pour vous garantir entière satis­
faction en fait de teinture, et 

nettoyage de vêtements.

limai
dI

Juliette 1 Jolii
Albert Mailhot

Tel. 504

LOGEMENT A LOUER
Rolls logements de 5 ipparte- 

ineuts, avee garages si désirés, il 
louer à bonnes conditions. S’adres­
ser ail No 197 Richard, coin Gas­
pard. Tel. ilHS.

42 Mi- •Jfi'v.-jiiu.

1 è surs,.mmuissimi.miiMiiiimmimmiimmisiMiiMiii
14 St-Viateur, le 1bn. L'application des produits chi­

miques cl de la chaleur il la chcvc-Le programme 
de l’Action Libé­

rale Nationale

Ainsi, il y a quelques semaines 
à peine, il Montréal, le juge II. A. 
Fortier, de la Cour Supérieure, con­
damnait le propriétaire d'un salon 
de coiffure de la métropole il payer 
une indemnité de $3<IM it une fem­
me qui en réclamait $2,390, parce 
qu'a près une ondulation "perma­
nente", ses cheveux tombèrent en 
si grande quantité que son apparen­
ce en fut sérieusement affectée.

Dans scs commentaires, le savant 
magistrat a affirmé que le coiffeur 
aurait dii prendre la précaution de 
faire l’essai des liquides fixatifs sur 
une mèche îles cheveux de sa clien­
te, afin de se rendre compte de l'ef­
fet «le ces liquides sur sa chevelu-

Il fMAISON A VENDRE
lionne maison, 1 logement, avec 

terrain de 50 x 150 pds, située au 
No 51 rue St-Tliiimus, il vendre. 
S'adresser A Mme F. X. Flamand, 
71 St-Tliomas.

4226—2tijanv.4f.p.

lurc lors de l’opération (les “per­
manentes"

TERRE A VENDRE ir le
I vi re de 95 arpents de superficie, 

bien bâtie, maison en brique, lion­
nes dépendances, sur lu route Ju­
liette Montréal, A vendre A bonnes 
conditions. S'adresser A Ovllu Beau­
doin, l’ont Beaudoin, St - Paul de 
Juliette.

a un effet asséchant 
très prononcé... or la sécheresse est 
l’ennemie d’une belle chevelure.

lesTrio PRO ARTE
10— VALSE SENTI M EXTALE

______  Tschailcowsky
Sucette Forgues

11— PREMIERE ARA HESQVE, 
  Claude Debussy

EMPLOI DEMANDE
Cuisinière d'IuMel expérimentée 

demande emploi immédiatement. 
S'adresser nu No 133, rue Princi­
pale Est, St-Félix de Valois. 

4292—9fév.2f.p.

«
del

I Doit-on pour cela renoncer A l'indé­
frisable? Mais

A lu lumière de» promesse» 
d'élection» de M. Maurice 

Duple»»i»

Ch<
non — il faut, ce­

pendant, préparer sa tête en consé-
1271—9-23 fév.-p. nequcnce au moins une semaine avant 

de se faire donner
Téléphone 139 I.e chef de l'Action Libérale Na­

tionale, M. Paul Goulu, a fait, di 
manche soir, A Radio-Canada, 
en use rie au cours de laquelle il s'est 
appliqué A démontrer que M. Mau­
rice Duplessis n’a pas respecté lu 
parole qu’il avait donnée A l'élec­
torat, A savoir: A réaliser de A 
jusqu'il Z le programme de l’Action 
Libérale Nationale. Tout le long de 
sa causerie, M. Puni Cumin a fait 
subir un examen A son ancien 
clé politique en le questionnant 
ses promesses.

Promesse faite par M. Duples­
sis, le 7 niai 1935. 
législative : “ Le
comprend un trop grand nombre 
de ministres. Il y en a douze actuel­
lement, et c’est beaucoup trop, mê­
me s’il s’agissait de douze bons mi­
nistres, A plus forte raison quand 
il s'agit des ministres du 
meut actuel. Chaque ministre en­
traîne des dépenses de salaires, vo­
yages, de personnel.
$50,000 chacun par année, 
compter les frais du personnel 
dinaire. Or, $50,000

» Gertrude Reaulneune permanente. 
Comment? Tout dépend de l’état 
de votre cuir chevelu

, leDr C.-A. RoussinS. VESSOT CIE une d
A et de vos

Ex-interne de Notre-Dame, Ste 
Justine et St-Jcnn-de-Diou.

i Médecin (les hôpitaux de liostoi

Spécialités: Maladies du 
poumon, du coeur et de 

l'appareil digestif.

cheveux. Vos cheveux sont-ils% trouvrrMLorsque
dans l’obligation de parler nu n™ 
de la raison et de la vertu, f»1- 
tes-le avec tant de douceur et d< 
modestie que vous semhliez n'arolr 
pas une haute idée de votre Pr0" 
pre opinion. — P Faber.

LIMITEE

104, Blvd Qu rbes, Joliette

vous vousI gras
ou sees et cassants? S’ils sont gras, 
la permanente, grâce A son effet 
asséchant, ne pourra que vous fai­
re du bien... pourvu qu’elle soit 
bien appliquée, 
vos cheveux sont secs, si votre tê­
te est couverte de pellicules, n'allez 
pas vous risquer chez la coiffeuse 
avant d avoir débarrassé votre cuir 
chevelu des

ilièiR*

À rnt
ten

d
iraiSCIAGE DE BILLOTS naturellement. SiAu sujet des logements salu­

bres, il disait: “M. Godhout promet 
des porcheries salubres et des oc­
trois pour le bien-être des porcs. 
Nous, nous promettons des loge­
ments salubres pour les humains, 
pour la population". Ensuite, fai­
sant allusion, A la vente des vins, 
il disait: “Il y a lieu de sc deman­
der s'il n’est pas nécessaire d'ap­
porter des modifications profondes 
dans la loi des liqueurs, pour or­
der nos épiciers".

I.e conférencier dit qu’il aurait 
voulu démontrer, dans sa 
rie, jusqu'à quel point M. Duples­
sis a renié ses promesses; il aurait 
voulu expliquer le pourquoi de 
reniement.

sixn ssii-
su rGRATIS

Set de table ou le cadeau de vo­
tre choix parmi 150 belles primes 
tels que: Montres, marmites, cou­
tellerie, draps, soie, coton, projec­
teur, musique, missel, set de toi­
lette, canif, etc. Ces primes sont 
données aux personnes qui vendent 
ou qui achètent directement chez- 
nous leurs graines de jardin au 
BAS PRIX de 5 cts le paquet.

Demande* les graines dont vous 
avez besoin ou CO paquets pour 
vendre, ou le catalogue. L’Unior. 
des Jardiniers Enrg., 1 rue Vic­
toria, Lévis, Qué.

24nov. 16 fs p.

Arbres, coussinets et roues 
d’air pour bancs de scie 

ronde.

rc, ainsi que l’effet du chauffage 
dans les appareils électriques qui 
doivent rendre les cheveux indéfri­
sables, avant de livrer toute la che­
velure

àI 59a, ST-CHS-BORROMEE TEL. 142 i
(En face du Séminaire)

J.-U. LEPINE rioda l'Assemblée
sesgouvernement peaux mortes qui em­

pêchent la croissance normale de* 
cheveux et rende* & votre chevelu­
re l’onctuosité qui lui 

I.'espace dont je dispose 

permet pas d’entrer Ici dans des 
détails... mais tout un chapitre de 

mon exposé sur les soins de la che­
velure a pour titre: “parlons des 
permanentes”. Vous

réactions chimiques 
constituant l’opération de l’ondula 
tion permanente.

aux Courtier en Assurance»MAGASIN A LOUER
Beau grand magasin, bonne place 

d’affaires, au No 72 boulevard Man­
seau, actuellement occupé comme 
magasin de poêles, A louer à bonnes 
conditions. S’adresser A 7ti Man­
seau.

*221—2fév.-3f.-p.

P<
0.BEURRIER DEMANDE

Fabricant de beurre demandé 
pour fabrication de tout le beurre 
depuis le 1er avril 1939 jusqu'il la 
fin de l’année. Compétence et cer­
tificats nécessaires. Engagement soit 
un mois ou A l'année. Le Bureau 
de Direction ne s’engage pus A 
repter ni la plus basse ni la plus 
haute soumission. Ces soumissions 
doivent être rendues au bureau du 
secrétaire avant le H mars 1939, 
jour de rengagement. Kd Plante, 
secrétaire, Stc-Béatrlx, comté de 
Juliette.

*277—3f.

aGaranties - Automobilesmanque.«
laiIl a certainement raison, le cher 

homme — mais, d’autre part, la 
cliente n'a-t-rlle pas sa large part 
de responsabilité dans l’accident 
fort désagréable qui lui est arrivé? 
Combien de femmes croient qu'el­
les peuvent impunément, sans pré­
paration aucune, livrer leur tête A 
•'opératrice (c’est ainsi qu’on 
pelle de nos jours les coiffeuses) 
qui, n peu ou pas de connaissance 
de la structure du cheveu et des 
fonctions du cuir chevelu et Ignore 
A peu près tout de l’effet des pro­
duits chimiques dont elle se sert__
il ce n'est leur propriété de fixer 
les plis de ln chevelure.

Que mes cousines qui me lisent 
sc rendent bien compte que sur la 
tête s’accumulent sans relâche, la 
sécrétion siulorale, les produits sé­
bacés et les déchets de l'épiderme. 
Non seulement ces détritus sont, 
pour le cuir chevelu, des corps é- 
trangers entravant ses fonctions, 
mais encore, Ils peuvent, en ter­

ne megmivcrnc- touFEU - VIE - ACCIDENTS

Bureau: 67, St-BertWÀI d’au moins 
sans 

nr-
par an pour 

chaque ministre, c’est l’intérêt et 
l’amortissement de $1,000,00(1, 
mes qui aideraient largement 1 oeu­
vre de la colonisation et de l'agri­
culture. Ce qu'il faut, ce 
pas des ministres, mais des officiers 
supérieurs compétents et qui ne 
font pas de politique. Nous 
par exemple, trois ministres 
portefeuille, c'est évidemment trop.. 
J'estime qu’on devrait fusionner 
les ministères de la voirie et des 
travaux publics qui ne devraient 
faire qu'un puisqu'ils ont tous deux 
le même object. On devrait aussi 
fondre les ministères de l’agricul­
ture et de la colonisation. Cela fait 
déjà deux ministères d'abolis. Le 
ministère des affaires municipales
n’est d’aucune utilité, etc__”

Le S juillet 1936, A Sherbrooke. 
M. Duplessis a promis d’abolir 1rs 
commissions Inutiles. Il s est aussi 
engagé à demander des soumissions

ivcause-
ac- ieJOUETTE

Antonio Barrette, MAL. 
Noël Lépinc

ley trouvères
tintson
levTél. 365 snni-
IniRadio-Canada, de par ses règle 

men ta, ne pouvant mettre à la dis­
position de L’Action Libérale Na 
ticr.alc qu’une dcmi-hc-ury

A VENDRE
60 arpents de bonnç terre A ta­

bac jaune approuvée, avec serre et 
séchoir, A St-I’anl. S’adresser A Al­
bert Chalut, Juliette, l'.Q. — Télé­
phone 260-1*.

♦287—9fév.-4f.-p.

np-
BARRETTE & 

LEPINE
le1ne sont

A Wfax n I.tii.in I.M.I sa* Sir--
par se­

maine, M. Gouin s’est vu forcei 
de remettre à dimanche soir pro­
chain, à la même heure et nu mê­
me poste, une partie de sn enu-

nvons,
sansCourtiers en Assurances iMarcel Marchand

TAILLEUR

cii
Feu — Vie — Accidents — 
Garanties — Automobiles

B,ALLER BT RETOUR DE JOLIE^TTEJ
InoraSBA $:o.*

POUR VOS POULETS 
Poulets sexés, $16.00 le cent, ga­

rantis 95% de poulettes. Plymouth 
Rock barrés, $17.00 le cent. Pour 
assurer entière satisfaction, nous 

.;. donnons 85 poulets gratuitement a 
i , vec chaque commande de 100 pou­

lets. Coqs. $3.00 A $7.00 le cent. 
Poulets mélangés A de» prix plus 
bas. Demandes notre liste de pris. 
Goddard Chick Hatcheries, Britan­
nia Heights, Ontario, 

me—efév.-ar.-p.

série. j
M. Goulu tient A réitérer tout de 

même le démenti formel qu’il 
porté aux calomnie» de M. Duples­
sis nu sujet des souscription* fédé­
rales A la caisse de l’Action Libé­
rale Nationale.

“Je nie, dit-il, énergiquement les 
déclarations qu'on attribue A l’hon. 
M. Duplessis.”

45 rue St-Paul, Joliette Départ de 

JOUETTE

........$6.75 U Serre....... *2

........ EU La Teqee
$7.00 Val d’O 

.... SlSO

n np-
Confections et Repentions ih

T:##4 ■<LOGEMENTS A LOUER
Bons logements de 5, 6, 7 et 8 

appartements, avec garages si dé­
sirés, A louer A bonnes conditions. 
S’adresser au No 197 Richard, coin 
Gaspard. Tél. 388.

*2*6—2fév.-jno.

U#
VENDREDI

ns66, RUE ST-VLATEUR, 
Joliette, Qué. lél

(Paul GOUIN)1
.

.

■
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RESTAURANT PENIS est champion de la ligue locale
__Il s'agit nanteoMt d établir le champion de

__ Encore trois é

i
:
V

: 1thre. Tarzan contre Dynamita 
Dunn à Montréal

■Cf fut h la troisième période, que 
le Christ-Roi se montra fort supé­
rieur à son adversaire; après avoir 
pris une avance de deux points, le 
Windsor voulut reprendre le ter­
rain perdu et, après efforts par 
dessus efforts, il

m lice. CR Gagnon (Gcndron) ...... 16.00
CR Lévesque (Marion) ......_ 18.00
CR Gagnon___

joli***. OÙ EST JOS ?19.00
Punition: CR: R. Forget: 2 m. 

Arrêts des gardiens de buts:
Barrette___ ____  28
Prllaml

. Restaurant Denis est champion. Il détient la coupe 
.. p0Ur la deuxième année consécutive. On sait que 

na pe a été donnée par les anciens locataires de l Are- 
Lavallée et Bélanger, et reste l'emblème du cham- 

* , de la ligue locale. Elle a été gagnée il y a trois ans 
I. Chevaliers de Colomb, 1 an dernier par le Restaurant 
;i et cctte année encore par cette dernière équipe.

décidé d'accorder la coupe au Restaurant 
vu sa forte avance sur tous ses adversaires pour les t régulières de la ligue locale. Denis avait gagné la 

lité de ses parties régulièrement, car les trois parties per­
vertis l'avaient été contre des équipes qui avaient 

non éligibles. La coupe a été accordée au

Gaston “Tarzan" Pdland, notre vaillant lutte» local, 
rencontrera le Bostonnais au marché St-Jacques, 

lundi soir prochain. — Excursion par autobus.
y réussit mils

seulement pour succomber A une 
pluie de 1 points avant le son de la 
cloche.

9H
H

Chez les damistese TARZAN, qui remportait une éclatante et très ra­
pide victoire contre le bouillant Jack Rémillard U 
une dizaine de jours à Montréal, rencontrera le gros 
Bostonnau, lundi soir prochain, au Marché Saint-Jac­
ques, a Montréal.

;f
L

L» l«ue a
y » I.C tournoi de la classe “U" se 

poursuit activement et l’entrain 
comme l’émulation , augmentent 
chaque jour. Quelques concurrents 
n'ont plus que quelques parties A 
jouer cependant que d’autres n'en 
ont que peu de jouées. I-c compta­
ge (les points est iléjA fort inté­
ressant comme on peut le constater 
pur le rapport suivant, en date 
du 13 février:

SOMMAIREi
I Christ-lloi:—

Ilots: Barrette, Défenses: Ga­
gnon, I.avallée, Avants: Marion,
Juliette, llétu: Subs.: Forget R.,
Fréchette, Ix-vcsque, Brissnn, Gcn- 
dron.

Windsor:—
Bots: Vellund, Défenses: Goulet, 

G. Ixiwe, Avants: Crochctière,
Guilbnult, J. L. Houle; Subs.: R. 
Forget, Jubinville, Borduas, Le 
blanc, ,L RI vest, R. I.owc.

1ère période

1

. , f'f* (** zppUudi lors de son dernier com­
bat a Montreal. Il ne fit qu’une bouchée de Rémillard, 
gagnant la première manche sur disqualification et la 
deuxieme en un peu moins de dix minutes, à la suite 
d un écrasement général. C’est dire que Tarzan est en 
bonne forme et qu’il ne négligera rien pour prendre la 
mesure du dur Dynamite Dunn. Notre joliettain promet 
d employer tous les moyens nécessaires pour coucher le 
gros Dunn et nous savons que Pelland en est capable. 
Dooue d une force extraordinaire, il est de taille à riva­
liser avec les meilleurs lutteurs de son poids.

H y &ura une grande excursion lundi soir qui partira 
de Joliette à 7.30 heures, pour Montréal. Le voyage w 
fera par autobus et le départ s’effectuera en face de 
1 hotel St-Louis, voisin de l’hôtel Victoria. Le prix du 
bill t est de $1.15 aller-retour. On peut s’en procurer en 
s adressant à M. Louis Plouffe, organisateur, tel. 700 ou 
en se rendant à l’heure du départ à l’endroit indiqué.

parh >,é des joueurs
js également pour une autre raison. Ce fut la seule équipe 

du début et qui, au moment où les listes devaient 
Bernent se fermer, était bien organisée pour rivaliser 

nd avantage avec les autres équipes de la ligue. Les 
équipes de la ligue ont été obligées de faire

cours de la saison pour pouvoir rivaliser

1

!i

;r
i gra

r-nom-lutres
d'additions au _
|e Denis. Les équipés, certaines du moins, ont été 

„ du tout au tout.

1 L.
*

J. G. N. I*. 1*.i mo- IvfeI. Bcnudry 
M lisse
F. Beaudoin 
O. Houle 
Contré 
Siiiivngcnu
J os. Furent 
\V. Hrunclle 
H. Perreault 
J. 1 .a u ri n
G. Pu radis
W. Champagne 
Plouffe 
Guilliiiiilt 
Jette
W. Perreault 
A. I.iirochellc 
J. Purent,
O. Lavallée

29 20 2 7 21
22 19 2 I 20
2+ 17 2 .7 IN
21 13 « 2 lfi 
28 11 7 10 14 Vs 
27 11 1 12 13
23 10 1 !» 12
11 10 1 3 10 Vs
23 » 2 12 10
17 0 1 7 9 Vs
31 !» 6 16 12 |
21 6 1 14 8
26 G 1 16 8
10 6 0 1 6
18 5 1 12 6 '/,
9 3 1 S3 Vs

30 2 3 25 3 Vs
6 111 3
5 113 1 Vs

Les rencontres ont lieu mi club

Sous félicitons et joueurs et directeurs du Denis pour ce 
Ljjme succès consécutif remporté dans la ligue locale. Il 
[faudra cependant gagner encore l'année prochaine pour 
Ljndre le record des Zouaves qui ont gagné le championnat 
L années de suite dans la ligue locale aux trois premières 
Lfs de I-Arena. Nous leur souhaitons bonne chance pour 
[ prochain ci croyons qu'avec Bob Pouliot, cette jeune 
L pourra encore faire des siennes dans la ligue locale, 
b pouvons lui promettre cependant au nom des autres 
keî que le championnat n’est pas gagné pour l'an prochain 
Le les autres équipes ont l'intention d’aligner de forts 
fs dans la ligue locale.

U rs
CH .Inlrttc .
CH Gagnon, (.Write, 

Lavallée ........... „

•1.00 IIs
I. CT

K
......  11.00

l’imitions: It. Goulet, Lavallée, 
Ci. Lowe: 2 ni.

ii
s-
t

2ième périodeh -I 1W Gidlbnult M 1.00
W It. Lowe ((ioulrt) ..... __ 7.00
CK Gendron .. _.

Punition: Gendron : 2 ni.
•'lièiiie période

W Juhinville (Bordons) .. 4.00 
CH Lavallée (Gendron,

Jalette)
CH Gendron ...
W Forget (Houle) ______ _. 11.00
W G. lx»we
CK Jnlettc (Gendron) ...

'JJ 4•v <r.. ._ 13.00
*3 £/

LE WINDSOR GAGNE A
DEUX SECONDES DE LA FIN

y ilrT\
y.irLE CHAMPIONNAT DE JOL1ETTE

(8.00 II U ligue a décidé d organiser un détail cependant pour 
fclir le championnat de Joliette. A date, il y a une équipe 
(minée: les Chevaliers de Colomb. S’alignant avec deux 
Les absentes, les vaillants Chevaliers ont succombé dé­
lit Christ-Roi dimanche dernier. Deux autres équipes se 
I actuellement la lutte. Ce sont le Christ-Roi et le Wind- 

Le Christ-Roi a pris une forte avance sur le Windsor à 
première partie jouée mardi soir dernier, en gagnant h 
bière par le compte de 9 à 5. A moins d'un réveil tardif 
Windsor, il est probable que le Christ-Roi sera opposé au 
jaurant Denis à la dernière série pour le détail du cham- 
jnat de Joliette. Cette finale sera disputée à partir de di- 
iche prochain à 1'Arena et devrait attirer une nombreuse 
llance tant les équipes sur "papier" sont bien balancées.

T_ # 110.00 XX \
^v.î il/Le Windsor u gagné sa derniè­

re partie dans la cédule réguliè­
re de la ligue de hockey de la 
Cité quand il remporta la victoire 
par le compte de G à 5 sur les 
Ch. de Colomb nu programme dou­
ble présenté à l’arena de Joliette 
jeudi soir dernier. Le Christ-Roi 
battait le Denis à la deuxième 
partie de ce même programme.

Ce fut une partie chaudement 
disputée et malgré le compte éle­
vé, chaque équipe ne put prendre 
plus qu’un avantage d’un point. 
Le temps règlementaire avec le 
compte égal, c'est-à-dire 3 à 3, il 
fallut jouer une période supplé­
mentaire où le Windsor réussit 
trois points tandis que les Cheva­
liers ne purent trouver le filet de 
Pelland que pour deux points.

Windsor:—
Buts: l’cllnntl. Défenses: Goulet, 

Lowe G., Avants: Guilbuult M.,
Forget, Houle; Subs.: Guilbnult S., 
Crochetière, Lowe IL, Jubinvillc, 
Borduos, Leblanc, ltlvcst.

13.00
14.00 de Dames, rue Notre-Dame.

UKG
&
•a.

LA SEMAINE PROVINCIALEi-

A PRENDRE unet
i- 1ère période

W Jubinvillc, Leblanc .. .
2ième période

CC Forget, Boisvert ............... 14.25
Punitions: Forget IL, Lévesque. 

Ulèmc période 
W Bardons, Goulet,

Jubinvillc _ _

f0
^ f* BIÈRE

Old Stock

tl 12.15
11 semble bien que le débat sur 

l’adresse en réponse au discours du 
Trône prendra fin ces jours-ci et 
que l’adresse sera adoptée. Le pre­
mier ministre a fait remarquer la 
semaine dernière que ce débat s’é­
ternisait et que certains députés de 
l’Opposition abusaient du temps de 
lu Chambre. Les discours ont pris 
jusqu’ici 28 lieu res. Sur cela, les 
ministériels ont parlé pendant 10 
heures et les orateurs de l’Opposi­
tion, au nombre de six, ont pnrlé 
durant 18 heures. Comme Va décla­
ré l’Iion. M. Duplessis, pendant ce 
temps-IA, la législation attend.

Du côté ministériel, les princi­
paux orateurs de lu semaine étaient 
Thon. M. 1I.-L. Auger, ministre de 
la Colonisation, l’hon. M. John-S. 
Bourque, ministre des Terres et Fo­
rêts qui a terminé son discours, M. 
J.-D. Bégin, député de Dorchester, 
M. Emile Boileau, député de Belle- 
chasse, et du côté de l’Opposition, 
M. René Chnloult, député de Ka- 
niouraskn, M. Mon Casgrain, dé­
puté de Rivière-du-Loup, M. Gré­
goire Bélanger, député de Dorion.

—“Je ne vois pas pourquoi de 
pareils faits peuvent se produire, 
dit l’hon. M. Duplessis, l.u poste 
relève du gouvernement fédéral. Si 
le communisme fait l’affaire d’Ot­
tawa et des autres provinces, ce 
n’est pas notre affaire A nous, 
mais nous n’endurerons pas, que 
dans lu province de Québec, on ne 
respecte pas le sentiment de lu po­
pulation. Je demande A Ottawa de 
faire cesser cette campagne".

1 r%
•4s0

t. J
X
ÎS
Û

RO MOTIONS POUR LES 
CANADIENS

Au Magasin Regent, 5c à $1.00

-----2.10
CC Lévesque, Dalphond __ .. 7.50
CC Boisvert, Stc-Mnric,

Sauvageon .. ..
W ltivcst, Houle,

Forget ......  ..

A C,1SI

LA BIERE DE BON GOUT10.30
i
i, _. 14.15

Supplémentaire
le deuil-crêpe noir nu bras gauche I Village:— Classe de M. W. Gagné, 
de la chemise scoute jusqu'à Va- | ins.: he année: Roger Champagne; 
vrnement du Nom - au 
C'est un communiqué officiel.

> W Forget ._ _
CC Ste-Ma rie, Dalphond
UC Forget, Dalphond ............ 7.30
W Borduas, Jubinvillc 
W Ri vest _ ............ ...

6.25
M. J. - E. CR EPE A 11, I.’IM VF. RI A 1,1 SM F. ET M. 

HEPBURN
6.35

SOMMAIRE 
Chevaliers de Coion b:—
Buts: Contré; Défenses: Lamar­

che, I.épine; Avants: Forget, 1,6- 
vesque. Subs.: Sauvcgcnu, Tcllier, 
l.nsalle. Va rent, Stc-Mnric, Dal­
phond, l’elhiml.

Vontife. 17c année: Fernand Ooutu; 6e an-'trant du magasin de Joliette, transféré au bureau-chef.
née: Lucien Dufresne.

Classe de Mlle Irène Boucher: 
inst : 5c année: Georges-Albert Ben­
ny; 4e année a: Jean-Robert Au­
bin; 4c année b: Paul-Emile Itnin-

. „. 7.50 
.. _ 0.08MLLE JEANNE ROBINSON,n

A la fin de son discours, qui li­
rait duré quatre heures, M. René 
Chuloult a soulevé un point im­
portant. Il a rappelé certaines pn-

i-joliettaine, très avantageusement
à la gérance du magasin local.

:connue, est promue St-Félix de ValoisArrêts des gardiens de buts:
Contré ....------
Vclland _____

t 28
Promotion avantageuse pour MAISON QUERBES:— Diman- ville._ _ 29 rôles que les dépêches attribuent A

l’hon. M. Mitchell Hepburn, actuel-1 < he soir, plus de 30 de nos chefs .
Icmcnt en vovage de repos en Ans- de famille sont partis chercher dans inst: 3c année: Guy Des rochers; -e 
tralie. D'après les agences de près- le repos et la méditation, les lu- année: Rend Desrochers; Ire un­

ie I mières nécessaires pour couler des I née: Ciilles Aubin.

t Classe de Mlle Yvonne I.cdoux,M. LS-JOSEPH CHAPUT, 
de Joliette.

REST. DENIS, 3; CHRIST-ROI, 4 sr, M. Hepburn aurait dit que
Canada est prêt à collaborer <\ la I jours plus heureux et sc preparer 1
défense de l'empire britannique. | plus facilement une place pour I Au-1 Notre-DîUTie

Félicitations au groupe si

REMERCIEMENTS: M. J.-E. Crépeau remercie bien 
sincèrement la population de Joliette et des envi­
ronst Itaeette; Avants: Lévesque, Marion 

Verrnult; Subs.: Jctté, Boisvert, 
Brandry, Cnsavant, Bonin, Fréchet­
te, Vouliot J.

Clirist-Rol:—
Buts: Barrette; Défenses: Marion 

Gagnon; Avants:, Jalettc, Forget 
Ilétu; Subs.: Fréchette, Lavallée, 
Gendron, Main, Lévesque, Raccttc, 
Brisson.

Le Christ-Roi, sous l'habile direc­
tion de M. Paul-Emile Carrier, a 
défait pour une deuxième fois cet­
te saison le Restaurant Denis dans 
une partie régulière de la ligue lo­
cale jeudi soir dernier A l’arena de 
Joliette. Ce fut une partie des plus 
rudement disputée cl ce n’est qu’à 
quelques secondes de la fin que le 
Christ-Roi put s’assurer la victoire 
quand Vroulx (Lavallée) glissa un 
lancer dans les filets de Tit Geor­
ges. I.c Christ-Roi avait pris une 
avance de deux points menant nu 
début de la dernière période par 
le compte de 3 A 1. I.c Denis avait 
réussi A égaliser les chances mais 
•enlcmcnt pour voir son adversaire 
compter le point décisif. Lévesque 
et Beaudry ont joué une grosse 
partie pour les vaincus tandis que 
Marion et Vroulx ont été les meil­
leurs clics les vainqueurs.

pour la confiance et l'encouragement reçus 
durani son séjour ici. La direction du Magasin Re­
gent. 5c à $1.00, continue de demeurer à l'entier 
service de la région.

M. Duplessis et le delà.Comme l'Iion.
premier ministre de l'Ontario ont I nombreux des nôtres qui donnent 
souvent manifesté des sentiments *m s> bel exemple d esprit et de foi.

de la Merci
OTTAWA ET LE 

COMMUNISME
d’amitié, le député de Kamournska, 
a demandé nu premier ministre de

TABLEAU D'HONNEUR:— 116-
SOIREE D’AMATEURS:— Di- sultat du concours du mois de jan-

la province de Québec ce qu’il pen-1 manche, le 19 courant, il y nurn | vjcr à l'école No 2, Notre-Dame 
sait de la déclaration de son collé- | beaucoup d activité A St-Eéllx. D a-

bord, pour l’après-mldl, on organise 
grande course de chiens qui 

—“Je n’ai pas fait le voyage a-1 pnrtii-n de Joliette A 2.30 heures.
sur la patinoire de l’é-

Au début de la semaine, le ■pre­
mier ministre a fait une déclaration 
importante au sujet du communis­
me. Il n déclaré en Chambre que 
le journal Clarté, supprimé A Mont­
réal en vertu de la loi du cadenas, 
est maintenant imprimé à Toronto 
d’où il est expédié dans notre pro­
vince, les éditeurs en adressent 
même des exemplaires au parle­
ment pour narguer les autorités 
provinciales.

S CH. DE COLOMB de la Merci, dirigée par Mlle Ma­
rie-Ange Lépine.

i
gue d’Ontario.

%une 5e ANNEE

SONT ELIMINES 85%Agathe Simard1ère période 
D Perrault, Lévesque, 

Marion 
CR Marion

3 ver M. Hepburn, dit M. Duplessis, Ensuite,
je n’ai pas non plus lu ces rlécla-1 cole, 1rs nôtres feront la lutte A 
rations dans les journaux repen­

te ANNEE
67%Agathe Vaudry :_ 1.30t équipe spécialement invitée 

la circonstance. Souhaitons
imanche dernier, commençait te 1ère période
« détail pour le championnat CR Marion (Lévesque) .. 15.0u
Joliette. Comme on le verra CR Marion (Fréchette) .. .. 19.00 
“rit le champion de la ligue Punitions: Lavallée, Lamarche, 
le Restaurant Denis, que les 2m., G. Boisvert, 2m. 

fes clubs ont
Il fallait donc jouer un détail 
r le championnat de Joliette 
t les équipes qui faisaient par- 
d* la ligue. Ce détail fut cont­
ré dimanche dernier alors que 
Chevaliers de Colomb étaient 

au Christ-Roi. Le Christ- 
M fit qu’une bouchée des 

fliers de Colomb qu’il battit 
[k comP*“ de 12 à 3. Le comp- 
? dit pas cependant ce que fut 
ni. A la première période par­
lement, les Chevaliers 
ÎL1* jnu pendant les 90 p. c. 
wmps. lis furent malchanceux 
5 des filets ennemis et 
irent dc compter au moins 6 

PO'nb Barrette fut très oo- 
; » cette période et arrêta tout.
* lut réellement à la deuxième 
10dc lue le Christ-Roi dénias- 

adversaires, comptant qua- 2 m.
P°ints pour porter le compte 

1 *• A partir de

une "3e ANNEE5.40 dnnt, si les déclarations qu'on lui 
prête sont exactes, 
l’opinion du premier ministre de In I soir, A la salle paroissiale, des nr- 
provinre et du député <lrs Trois-1 tistra locaux mettront le clou A

ipour
ce n'est P"* I beaucoup de succès aux nôtres. Le

79%Maurice VaudryCH Jnlette, Hétu ........... .... ... 11.45
Punition: Jnlette.

2lème période

2c ANNEE ii
77%Dolores Vaudry 

Eddy Simard 
Adrienne Simard 
Jacques Riopel 
Lévis Charctte

73%___ 10.45CR Marion ._
Punition: Brisson.

Rivières". cette journée si active. A la fin 
de la veillée, on distribuera des 
prix aux heureux vainqueurs. Donc, 
en foule pour encourager les nô-

04%1 reconnu comme
63%2ème période

CR Gendron (Lavallée) .. 3.0C
CR Lavallée (Gagnon, Hétu) 7.00 
CR Lavallée 
OR Gendron (Marion) .. .. 13.00 
CC Ste-Marie ( Forget) .. .. 14.00 

Punitions: 2 m.: J alette, For­
get IL, Marion (2), Boisvert G., 
Tellier, Lavallée, J alette.

Sième période 
CR Gendron (Marion,

Lavallée)
CR Gendron (Gagnon) .........  3.06
CR Gendron ...................
CR Jalette......................
CC Ste-Marie (Boisvert,

Ttilier) ....................
CR (Gagnon) ................
CC Lamarche ( Boisvert,

Lévesque) ..............
Punitions: Fréchette, Forget R.:

3ièmc période
50_ _ 4.25 

15.30
I D Beaudry _ _

D Lévesque, Marion _ —
CR Lavallée, Hétu - - - - 19.50

1ère ANNEE
1res. 91Rose lliopcl 

Marcel Riopel 
Ré jean Simard 
Germaine Simard 
Normand Charctte

1ère ANNEE B

11.00
90%Punitions: Marion, Rivest, Beau- Le Scoutisme< SOIREE INTIME:— Dimanche 

soir, M le Dr et Mme Alfred Da­
cha rme recevaient un grand nom­
bre d’amis pour un tournoi de 
bridge.

Après un goûter succulent et dé­
licatement servi, Mme Ducharme

S3*dry.SOMMAIRE 81Arrêts des gardiens de buts: 
Poullot 
Barrette

3026Restaurant Denis 
Buts: Poullot; Défenses: Rivest,

-
20

95M.-CInirr Riopel 
Mugucttc Vaudry

CLASSE ENFANTINE

.

DANS LE MONDE a90 i1.00 distribua de jolis cadeaux aux heu-1 S|mnr<i 
reux vainqueurs. M. le curé Ro- 
billard, de St-Dnmien, gagna leMAJEAÜ & FRERE ■aT.B.

me- T.B.Irène Simard 
lingues Vaudry

3.30 1T.B.4.00 iclairvoyance et la ténacité, le Sou-1 premier prix pour messieurs, tan-
dans I Bis que Mme W. Gagné eut celui 

pour dames. Mme F. Fontaine fut

EN ITALIE—
Notre chef est “rentré dans la 

maison du Père”. Comme il l’a 
souhaité II a conservé jusqu’à la 
dernière minute son extraordinai­
re activité. Quelques minutes avant 
de nous quitter, 11 avoueait: “Nous 
avons encore beaucoup à faire”. 
Dans le dernier soupir, il laissait 
comme testament suprême un mot 
d'ordre, une prière, un idéal: LA 
PAIX.

Tous les Scouts catholiques sont 
profondément éprouvés par la 
mort de ce Souverain Pontife qui 
était pour eux un Père aimant et 
un modèle parfait.

Comme nous le relations la se­
maine dernière, le Pape affection­
nait particulièrement les Scouts, 
il daigna prendre “une connaissan­
ce personnelle de leurs livres et 
de leur Loi”. Il admirait les In­
tentions pacifiques de l’Auteur du 
Mouvement, et les puissantes réa­
lisations de fraternité entre les 
membres dispersés dans tout l’Uni­
vers. Il connaissait bien ses bre­
bis, comme le bon Pasteur, et ses 
brebis lui rendirent en retour tou­
te leur admiration et leur amour.

iILE DUPASman- veruin Pontife les pratiquaMarchands de Glace5.00
ses ascensions dans les montagnes

dans la chaire de vé-|n"ssi Pnrmi les heurc,,scs' En °"'. x „ „
rité de St Pierre lire, Mme R. Roch reçut le prix I.e 3 courant, A M. et Mme Ho­

les Scouts admiraient donc ches|l'”''r n’avoir pas quitté la table race Chevalier est né un fils bnp-
d’honneur. Merci A M. et Mme Du-1 Use sous les prénoms de Joseph, 

cette soirée si bien I Michel, Nobby. Parrain et marral- 
| ne, M. Michel Mninville, Mlle Ma­

rianne Malnville, de St-Cuthbert,

6.00
tout comme IIsont à votre disposition pour un 

service prompt et qui vous donnera 
entière satisfaction durant tout l’été.

10.00 i
iI
!le Pape sa vigueur physique, son 

inlassable activité et son sèle In-1 charme pour 
surpassé au service de la chrétien-1 organisée, 
té. Tous les groupes humains ont 
été si largement partagés dans les 
attentions du Pape qu’il pourrait 
presque v avoir conflit pour sa­
voir quel titre domine dana la vie «noire de l’équipe de Notre-Dame 
du regretté Pontife. C’est le papeM® lourdes, les Canadiens de Saint- 
de la jeunesse! C’est le pape des ™l* lurent 5 foi, la rondelle te paroisse, le mariage de M Ber-
Mission,! C’est le pape des Ou- •>«", les filets de l’adversaire, tan- nard Coumoyer. fils de M et Mme
vriers. C’est le Pape des Chefs, des Mis que celui-ci enregistra un aéro. Joseph Cournoyer, de St-lgnace de 
Chefs de l’A. C. comme de. Sou- Olmanche. le 12, le Notre-Dame Loyola à Mlk Marguerite Hér.nl,
verains! C’est le Pape universel 1 doit essayer de prendre sa revan- fille dc feu M. Gilbert Hérard. Le
Ce sera le Grand Pape de l’Hls-1ehe che* nous- Bienvenue aux a-1 marié avait pour témoin M. Joseph 
. . I moteurs. Vrnet voir évoluer les Cournoyer et la mariée son grand’-
°lrr nôtres. père, M. Wilfrid de Grandpré. Nos

félicitations aux nouveaux marié*

Arrêts des gardiens de buts: 
Contré .
Barrette

j DEMANDEZ NOS CONDITIONS22 1ce moment, les 
evahcrs s'avouèrent vaincus et 
lancèrent à l'attaque risquant
tout

GOURET:— Us jeunes de St-1 oncle et tante dc l'enfant. Porteu- 
Kélix sont à l’honneur. Dans leu rise, Mme Louis Mainville, grand’mè- 
demièrc partie disputée sur la pa Ire de l’enfant. Nos félicitations.

42

pour le tout La tactique 
comme ily ne purent 

WVcr le fond du filet La troi- 
?CJÎ®rio<lc fut un vrai désastre 
le Christ-Roi ajouta 6 nouveaux 
10 ^ 500 crédit tandis que les 
Paliers en ajoutaient deux à 

comPtô à la deuxième pé-

ou
Victoire du Denisit mal

TéL 330-W •iLe 4 courant, avait lieu dans cet-
6

Le club du Restaurant Denis, de 
la ligne locale, a vaincu le club de 
Rawdon par le compte de 8 à 8 
dans une partie d’exhibition jouée 
à l'arena de Joliette. Les visiteurs 
ont retenu pendant deux périodes 
les élans du Denis qu’lie tinrent 
g à * Jusqu'au début de la troisiè­
me période. Un peu fatigués et peu 
habitués surtout à jouer sur une 
patinoire couverte, les étrangers 
ont succombé aux efforts des nô­
tres qui remportèrent facilement 
la victoire à cette période.

Lee vielleurs ^ent placeur, bon. 
joueurs de le force de use meilleurs 

......  buts est
certainement même supérieur à 
tout me que noue avoue à Joliette. 
Cast à lui surtout que les visi­
teurs doivent d’avoir résisté pen­
dant deux périodes eux joHettains.

t

LE CESMW PREND UNE 
AVANCE DE QUATRE POINTS

t
ï

■SOMMAIRE
A MONTREAL—

Jeudi soir, le 9 février, quelques 
heures avant la mort du Souverain 
Pontife, (200 scouts de la ville de 
Montréal se réunissaient pour prier 
pour le Chef universel de l'Eglise. 
L’Aumônier diocésain de Joliette 
fut le prédicateur de cette heure 
de récollection en l’honneur du Fs-

car à 7 minutes, de la fin, le Wind­
sor était encore sur un pied d’éga­
lité avec son adversaire qui réussit 
4 points avant la fin de la partie.

La première période se termina 
à l’avantage du Christ-Roi par 9 
à 0. Le Windsor se lença à Tetts- 
que au début du deuxième engage­
ment pour égaliser les chances. Le 
X-Rol prit cependant l’avantage 
d’un point que le Windsor annula 
encore une fois quend JebleviUe 
réussit un magnifique point

Le Christ-Rot s pris une avance 
de quatre points pour la série de 
deux parties dont le total des points 
doit décider du vainqueur. Cette 
première partie a été disputée 
di soir dernier à l’arena de Jollet- 
tc, devant environ 280 personnes. 
La seconde et dernière partie de la 
série doit être disputée ce soir, 
jeudi, encore à l’arena.

La partie s’est terminée par lu 
compte de I à 8. Le score ne dit 
pas cependant ce que fut la partie

DECES:— Dimanche matin est 
décédée, après quelques jours seu­
lement de maladie, Mme Régla neau 
Mousseau (Louisa Belleville. Los 
funérailles ont eu lieu mardi, à 10 
heures au milieu d’un grand con­
cours de parents et d’amis.

Lui survivent, outre son époux, 
deux fils Hermès et Réal. Nos sym­
pathies k la famille éprouvée.

paliers de Colomb:— 
uT' ^tré; Défenses: Lamar- 

• Sauvagcau R.; Avants: T* 
•Forget, Boisvert G.; Sobs.1 
«que, Dalphond U„ Ste-Marie, 

£nt’ Lesalle, Pelland.

Mlles Albina et Florida Dandoh- 
accompagnées de Mlle# M -An­

ne et Rose-Hélène Guévrcmont "de 
St-Ignace de Loyola ont passé une 
huitaine de Jours ches leurs parents 
M. Avlla Blais de Lanorale. .

nmr-

4 . Æ r 7 r • ■ - T----IfiTTfTM

Mlle Lauret te Chevalier dee B- 
tats-Unla est en visite ches ses frè­
res Horace Honorine et Horace 
Chevalier.

Ses audacieuses expériences en 
alpinisme eut toujours conquis la 
faveur dus jeune*. Le Pape aimait 

tagne, les sam-

locaux. LentBut»: Barrette
ion if : Défenses: Gu- 

n- *»non; Avants: Jnlette, 
"yorgvt, Subs.: Lavallée, Lé- 
„ ’ Condron, Fréchette, Bris-

pe.
’■k

JOLIETTE-—le nature, le
méts. L’audace et le prudence, la Tous les Scents devront, porter à l*écale du

__ü
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Radis, échalottes, carotte», 
nouvelles

GRAISSE PURE SWIFT
La livre ........................ 10c
4 livres.......................... 39c
20 livres....................$1.89

Foie de veau frais............ 30c
Coeur de boeuf 
■Rognons de porc frais ... 18c 
Jeunes dindes, fraîches ... 26c

marchBoeuf de l'Ouest de choix 
Extra spécial.
BELLE RONDE,1*4 b lbLard salé canadien

14c

Halte! Les plus 
bas prix à Joliette
PANNE TRES EPAISSE,

U livre........................9%c

AUBAINES
la 1b 15cFèves de choix 

Blé-d’lnde jaune 
Blé d'Inde blanc 
Pois vert 
Jus de tomates, grosse bte

3 boites .... 23cCitrons, la douz. ...
OH! DES COCOS Sc
Chop suey, 2 livre*..........25c
Oignons à 10 livres......... 23c
SALADE ICEBERG .... 7c

.... 25c

i
très épais ........

DEBoeuf haché frais, Beloney 
“Swift", Croupe de boeuf, 
Haut-côté, Saucisse en coiffe.
Pruneaux Santa-Clara, 64-70 

3 livres ...........

23c Rôti filet, porc frais, .... 19c
Biscuits Village, Aetna, 

la livre
Gros sel. 10 livres
Crème pour fouetter, 

la chopine
Très spécial: Bacon Diamond 

2 livres

Rôti de porc fraie 
Epaule ou soc 16*c JOLIETT8c..........  10c aFROMAGE CANADIEN 

DE CHOIX, U lb 14c
39c 
35c

Gruyère, I 2 portions, 34c
boîte de 2 Üvrci, 52»,

RIZ SOUFFLE.
la livre .......

FEVES BLANCHES, triée, 
à la main, 10 Ibs 29c

15cVeau de lait frais, épaule, 15c 25c Beurre de choix ...
Beurre de crémerie........ 22c

19c Z. DUFORT.

74 blvd Manseau
TELS. 691 — 885

Fromage Oka 
Fromage fort.

Prop.17c NETTOYEUR CLASSIC,
___ la boite

SAUCISSE FRAICHE, 
24c | la livre

Picnics Swift, Oranges Sunkist 
No 344, la doz. 11c

20c4c î=
Avec chaque achat de $1.00 

un os à soupe gratis.
Sucre blanc, 10 lbs
Sa V un ilaCIIC* T lus

53c OEUFS “B” LARGE,
25c10cMB UViiMUIC24»

iSSÜEg30% de réduction sur tous 
nos chars usagésDes milliers de personnes Examen scientifique de vos yeux

g#
i

GIN rt'S

2 < sACHETEZ DES MAINTENANT

Dodge 1936—Sedan 
Studebaker 1936—Sedan 
Lasalle 1929—Sedan 
Chrysler 1936—Sedan 
Chrysler 1936—Coupé

AUSSI: QUELQUES BONS CAMIONS

in

MELCHERS "! ^ - ptilt

s’en servent Troubles Musculaires corrigés, 
V Strabisme, avec nos TRAITE 

j?** MENTS ORTHOPTIQUES. A 
justement des yeux artificiels.

«É»Buick 1937—Sedan 
Buick 1935—Sedan 
Buick 1931—Sedan 
Ford 1937—Sedan 
Ford 1935—Sedan 
Ford 1937—Coach

I Cm
r

Liûox9o<le
26«t2j00

40oz'2BOh5|

croix d o R
brui

1 bn}l A BOISSON Lfl PLUS SAINEPour obtenir le soulagement de l’indigestion cause’,' 
par excès d'acidité, prenez le Bisma-Rex. cette poudra 
antacide qui opère de «uatre moyens à la fois.

fo/<PlUb lot* ’ | 
PLUS SAVOURF JNfID.-H. 1ANI l >IEMILE PREVOST Big

PRODUIT DE WELCH ERS DISTILLERIES LIMITED, MONTREAL „ BERTHIERVlu

PRÉVENEZ
CASSEZ- LA GRIPPE (fl r

Optométriste et Opticien McLaughlin buick - pontiac - camions g.m.c.Le BISMA-REX neutralise l'aqide, chasse les gaz. 
allège la gastralgie et soulage l'estomac.

BISMA-REX est vendu dans les pharmacies Rexall 
et à Joliette chez . . .

i unmorne un*
bonne PONCE rop*Salle d'exposition 

11, Montcalm - Tel. 812 En arrière Banque Royale
GarageJOLIETTE26, RUE ST-PAUL, lt tt

C

LES COMMISSIONS SONT FORMEES 
DANS LE NOUVEAO CONSEIL

ment (Clara), Mme Benjamin 
Bourque ( Pamélia), Mme J.-O. 
Liard (Marie), et Mme Wilfrid 
Perrault. Elle laisse également plu­
sieurs petits-fils et petites-filles 
de même que de nombreux neveux 
et nièces.

Ses funérailles eurent lieu à la 
cathédrale de Joliette lundi der­
nier, le lil février au milieu d’un 
grand concours de parents et d’a­
mis. M. le chanoine L P. Lamar­
che, curé, fit la levée du corps. M. 
l'abbé F. Mousseau chanta le ser­
vice assisté de MM. les abbés Co­
derre et Gadoury comme diacre et 
sous-diacre.

M. Maurice Brisson avait la di­
rection des funérailles.

Nos plus sincères sympathies 
aux familles éprouvées par ce deuil.

Le conseil (Off!
il« ipar l’étude de' pl'u.sicû'rs 

de routine: plaintes à i'rnrLJ 
fumée, mutations «u rôle C(J

inspecteur des mauvaise! U 
«chat d'une nouvelle cloche «J 
couvre-feu et autres questfl 
moindre importance. I.e tJ 
passe ensuite en comité. |

MASCARADEREMERCIEMENTS
Mme Odilon Vigncnult et Mlle 

I’Iiilomène Vignenult remercient 
bien sincèrement toutes les person­
nes qui lui ont témoigné de lu 
sympathie, soit par des offrandes 
île messes, bouquets spirituels, té­
légrammes ou sympathies soit par 
des visites au corps ou assistance 
aux funérailles de M 
gneault.

1353—I f.p.
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(“est mardi prochain, mardi gras, 
que sera tenu a l'arena la grande 
mascarade annuelle. Les organisa­
teurs de cette mascarade sont les 
populaires 
M M.
n'ont rien négligé pour faire de 

organisation le grand événe­
ment d'hiver à l'arena. C’est dire 
qu'il ne manquera rien. Des attrac­
tions spéciales ont été préparées 
pour intéresser le public.

Il y aura de magnifiques prix 
pour les costumes les plus riches et 
les plus originaux. Les juges se­
ront des personnes compétentes et 
donneront certainement justice à 
tous 1rs participants. Le patin se­
ra ouvert à tout le monde, costumé 
ou non.

l\OSCAR LAXDRY i»'?1
itm

locataires de l'arena. 
Tvllier et Desrorliers. Ils Lors de la courte réunion de lundi soir, le Conseil municipal 

a choisi parmi les échevins, les membres des diverses 
commissions administratives, d’après l’ordre ci-dessous.

FINANCES
M. J.-A. Boisvert, président; MM. J.-Bte Fontaine. N. Hottin, 

Ls. Mainville, A. Savignac.
VOIRIE

M. A. Forest, président; MM. J.-Bte Fontaine, N. Hottin. 
J.-A. Boisvert, N. Riopel. 
ELECTRICITE

M. N. Hottin, président; MM. J.-Bte Fontaine, F.-X. Morin, 
Dr J.-Ed Gervais, Ls. Mainville. 

URLfXNISME ET AQUEDUC 
M. N. Riopel, président; MM. J.-Bte Fontaine, F.-X. Morin, 

A. Hérard. Dr J.-Ed Gervais. 
INCENDIE ET POLICE

La pharmacie la mieux assortie du district itrff
< hiilon V i - ! Ju

Tel. 228 et 229, 51, Notre-Dame crttr

Funérailles de 
Ph. Lavi

h
SERVANTE DEMANDEE rot.On dmvandc une .servante iinmé-

nu No !• N Dîme.<li .dement 
1361)- l( pr

O OChez nous et 
autour de nous

toA ST-GABRIEL DE BRAN]SERVANTE DEMANDEE
On demande une servante immé­

diatement au No ti.'J St-Antoine, 
t.'itil

\ilt<

Choix considérable St-Giibriel vient d'être cul 

ment éprouvé par la mort jt ■ 
de ses plus vieux et vénériblal 
toyens, M. Philins Lavallée, déJ 

le 4 février à l'âge de 61 
4 mois. I

M. Lavallée était secrétaire! 
sorier pour le Conseil MunicipJ 
la paroisse de St-Gabriel de ül 

don et les Commissions ScoiÆ 
du village et de la paroisse Stl 
briei depuis plus de 25 ans, J 

avoir été successivement couse* 
maire, syndic, président des Cl 
missions Scolaires, Il a été cil 
ceux qui ont le plus contabJ 
doter St-Gabriel de son collèJ 

a été également juge de paix J 
le district de Juliette pendait J 
de 30 ans. I

Doué d’une intelligence supérl 
re et d’un coeur généreux, il J 
très estimé pour son intégrité ri 
franchise; jusqu’à sa mort, i! I 
dévoue corps et finie dans l'inil 
(le ses concitoyens. Son épouse, I 

Virginie Bnsticn, l’a précédé 1 
la tombe il y a quelques moisi 

laisse dans le deuil. 4 fils: AM 
Henri, Gabriel. Armand; * fil 
Mmes Louis Racine (Valéda),! 
mer Plante (Antonia), JosephI 

quin (Evn), Philippe Joly (Fl 
dn), Eugène Caillé (Aurore),] 

dolphe Beauparlnnt (Altai) J 
Donat Arsenault (Lea), l'a II 
Damasc Lavallée; 2 heaux-fnj 

Elzéar Bastion et Joseph l’rll* 
4 belles-soeurs, Mmes Elzéar I 
tien, Joseph Pelland, Clément I 
ril, et Joseph Bastion. Ainsi ql 

grand nombre de petits-cal* 
neveux et nièces, et ses brus, Mj 
Albert, Henri, et Armand laval 

Le convoi funèbre partit de 
demeure, précédé de la Ligue! 

Sacré-Coeur et des élèves de I 
endémie sous la direction du R.

to

• Notre grand pouvoir d’a­
chat nous permet dc vous of­
frir un assortiment considérable

AiPOUR LE CAREME
Poisson frais, gvlé ou sait-, le 

plus grand assortiment en ville, 
vonmiaiiclez pour le carême vos 
provisions de poissons vlivz H. I.a- 
fleur, marchand de fruits et legu­
mes, 30 S te-A une, tel. t>08.

13K>—-ltifév.lf.

Décès de Mlle 
Amélie Fontaine

M7?7
IhiMARIAGE A MONTREAL

Roberts a été tuéde PARDESSUS d’hiverMhe rt 1 )es rosiers, autrefois 
de St Paul, annonce pour samedi, 
ie IN frv rirr, le mariage de sa 
fille Antoinette, axer M Paul St- 
Xntour, fils de M et Mme (*\prier» 

St-Amour, tous deux de Montréal. 
I .a tiénédivtion nuptiale leur sera 
donnée dans la plus stricte intimi-

M \lombno u-
veaux modèles, et dans toutes 
les couleurs, à des prix très 
bas. Vous

Idu p
M. Ls. Mainville, président ; MM. J.-Bte Fontaine, N. Hottin. 

J.-A. Boisvert, A. Forest.
(suite de la dernière page) 

L.-P. Lamarche, curé de la cathé­
drale chanta le service assisté de 
MM. les abbés Forest et Bellero- 
se. Chantèrent des messes aux au­
tels latéraux, MM. les abbés D. 
Robert, professeur de philosophie 
au séminaire de Joliette et MM. 
les abbés V. Amyot, F. Mousseau 
et G. Coderre, vicaires. Agissaient 
comme porteurs, MM. Paul Bour­
geois, H. Lord, Eue. Bourgeois, 
Z. Fontaine, E. Déziel et H. Sa­
voie.

NmLa police e»t en face d’un meurtre 
commi» avec une étrange féro­
cité. — On détient un témoin 
important.

pouvez vous procu­
rer à notre magasin des PAR 
Dl.SSLS d hiver à des prix 
commencent à $12.95

ASSISTANCE PUBLIQUEMENAGE A VENDRE fare
Divers articles dr ménage com­

plet à vendre pour cause de mor­
talité. S'adresser au No ân St-Viu-

M. A. Savignac, président; MM. J.-Bte Fontaine, F.-X. Morin. 
Louis Mainville. A. Hérard.

w Üqui 
en mon­ taté Dans la nuit <!<• dimanche A lun­

di, un meurtre aurait été commis 
dans le soubassement dc l'école 
anglaise. Le cadavre dc la victime 
aurait rtc découvert lundi matin 
par une institutrice de i’institution 
«pii en aurait averti le secrétaire de 
la commission scolaire qui, A son 
tour, en aurait averti le chef dc 
police.

PUBLICITE ET INDUSTRIE 
M. Dr J.-Ed Gervais, président; MM. J.-Bte Fontaine, J.-A. 

Boisvert, A. Forest, N. Riopel.
HYGIENE

M. A. Hérard, président; MM. J.-Bte Fontaine, A. Savignac. 
N. Riopel, Dr J.-Ed Gervais.

MARCHES
M. F.-X. Morin, président; MM. J.-Bte Fontaine, Ls. Main­

ville. N. Riopel, Dr J.-Ed Gervais.

imw
pria?!

tant. leur
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Une montre bracelet en or vert 
pour dame a été perdue A Juliette 
le 7 ou le H février courant Ré­
compense à qui la remettra A Mme 
.1 Mmse Itellerose, St Michel des 
Saints.

4358—If.

• Aussi : grand assortiment
pour jeunes gens et enfants. 
I làtcz-vous de faire vos achats 
pour avoir le choix.

\HOMME DEMANDE
“Chance unique pour un homme 

de bonne réputation, ouvrage per­
manent. Clientèle établie. Profits 
nets de .$25.00 à $33 00 par se­
maine dans les débuts, avons ou­
verture exceptionnelle dans Juliet­
te. Pas île capital requis pour édi­
fier un commerce en propre, l-’.cri- 
vrz à la Compagnie .1 R. Watkins, 
Montréal. 1’. <}.. Dépt. <)C-J-1”.

V>»7—1 Gfév.4f.
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A son Honneur le maire de Jo­
liette et à toute sa famille, L’Etoi­
le du Nord présente ses plus sin­
cères sympathies. On sait que c’est 
le deuxième deuil qui frappe la 
famille Fontaine depuis l’été der­
nier car l’automne dernier, quel­
ques jours seulement avant son é- 
lection à la mairie, M. Fontaine 
perdait son frère, M. Alphonse 
Fontaine, manufacturier à St-Jac- 
ques.

M. Maurice Brisson avait la di­
rection des funérailles.

"6UNE VISITE EST 
SOLLICITEE

M. Ynluiore I.apierre s’estRAW DON
Kn celte puroissr, est décédée 

Mibllriiirnt le IU février, Mlle Nina 
l’rrttyman, Agée île Tl ans. l a dé­
pouille mortelle fut exposée au sa­
lon mortuaire tic M. I liblaige lie­
rons jusqu "A riieure des funérail­
les qui eurent lieu le 13 février en 
l’église anglaise du Christ A Rnw- 
don, au milieu d'un grand concours 
de parents et d’amis. Le service fut 
chanté par le H C. 11. Stone. Les 
porteurs étaient : MM T S. Cop­
ping, N. Hlagrave, X. Hums. S. 
Copping, N". Tinkler, A Itailriun, 
M I liblaige Itérons avait la di­
rection des funérailles.

La défunte laisse dans le deuil 
une soeur, Mme Janis de Drmn- 
mondville A qui nous offrons nos 
sympathies.

ten­
du sur les lieux en compagnie"1'du 
Dr Itoussin. Se croyant en face 
d'un meurtre, le chef dc police en 
avertit immédiatement le provin­
cial qui ne tarda pas à ouvrir l'en­
quête. I.e Dr Roussel de Montréal, 
s’est rendu A Joliette dès lundi 
pour faire l’autopsie du cadavre et 
constater que le meurtre avait été 
commis avec une étrange férocité 
au moyen d’une barre de fer. L'ins­
trument a été trouvé et demeure 
dans les mains de la police pour 
fin d’enquête.

Depuis lundi, le chef Lnpierre et 
la police provinciale ont interrogé 
nombre de témoins supposés con­
naître Roberts. L’n seul témoin est 
ictuellvment détenu pour fin (l’en­
quête. Aucune accusation ne pèse 
actuellement sur lui en i apport n- 
vvv le crime. On le détient scule-

co mn
llll 0'
jours 
lift u

rite la promotion qui lui échoit et 
dont s'honorent ses compagnons de 
labeur. M. Casa vaut présenta en­
suite au héros une magnifique va­
lise de voyage ainsi qu’une bour­
se en témoignage dc reconnaissan­
ce et d’estime de la part de ses 
nombreux amis.

M. Sylvestre a répondu en ter­
mes émus et bien choisis aux bons 
voeux et aux félicitations de ses 
compagnons et amis. Il les remer­
cia aussi chaleureusement pour les 
magnifiques cadeaux qui lui étaient 
offerts.

D’autres courtes allocutions fu­
rent aussi prononcées par MM. A.- 
A. Dionne, de la Banque Canadien­
ne Nationale et .1. V. Quenneville, 
de la Banque Royale.

M. Sylvestre est remplacé A Ju­
liette par M. .1. A. Benoit, ci-devant 
dc Montréal, à qui nous souhaitons 
la plus cordiale bienvenue au mi­
lieu de nous.

Incendie à
St-BarthélemiLOGEMENT A LOUER

JOLIETTE EtBeau petit logement, V pièces* 
dans un liant, planche* en bois 
f ri ne, à louer. S’adresser au No 3 
Richard

4251—2fvv4fp.

qui
ftmnO Un violent incendie a détruit, 

hier, le couvent et la chapelle des 
révérendes Soeurs des Saints-Noms 
de Jé«us et de Marie, et consi­
dérablement endommagé l'église. 
Los pertes et dommages sont 6va 
lues à environ $115,000.

L’incendie se déclara pendant la 
classe, à 9 heures 30 du matin ; ce­
pendant les 125 élèves, dont 35 pen­
sionnaires, et les 18 religieuses sont 
sorties sans encombre de l’école par 
un escalier de sauvetage qui vient 
d’ètre installé.

Le feu prit naissance dans la 
cuisine .11 aurait été causé par 
l’explosion d’un poêle chauffé au 
charbon. Le feu se propagea si 
icpidemcnt que les enfants n’eu- 
lent pas le temps de prendre leurs 
vêtements. Ceux qui se trouvaient 
au rez-de-chaussée sautèrent par 
les fenêtres; les autres s’échappè­
rent par un escalier de sauvetage 
récemment installé à la demande 
d'une compagnie d’assurance.

trom
wri’t

BUREAU A LOUER
Site idéal pour bureau de notai- 
avocal ou médecin, au centre de 

la ville, à louer à lionnes condi­
tions. S'adresser à Mme Alexandre 
ltivest, ail No#58 Manseau.

•1289—lf.

MAGASIN A LOUER
Magasin

troui
actuellement Le Conseil tient 

deux séances...

occupé
par MM Râtelle A Mis. au No 32 
me Notre-Dame, voisin de l'hôtel 
Joliette. S'adresser au troisième é-
iage.

-e.
£;

dispi
Ton

1357——Hifév.-tf. dire
(suite de la 1ère page) 

digne de lu confiance du conseil 
et de tous les citoyens dc cette 
cité. “Commander, avec bonté, d’a­
jouter notre premier magistrat en 
s’adressant directement A M. Ln­
pierre, laisser, de côté toute rudes­
se, ne fuites pas dc zèle intempes­
tif, employez des gants de velours 

une main de fer pour traiter 
tous les citoyens avec le même es­
prit de justice. Vous avez toute 
confiance et vous aurez tout mon 
support de même que celui de 
tout ce conseil”. M. le maire ter­
mine scs remarques en souhaitant 
un long terme A M. Lnpierre.

lx- vérificateur dc la ville, M. 
G.-M. Racine présente ensuite le 
bilan des opérations financières de 
la Cité jMiiir la dernière année. ILc 
conseil en remet l’adoption à la 
prochaine séance pour en permettre 
l’étude.

M. G.-M. Racine est ensuite ré­
engagé comme vérificateur avec u- 
ne légère augmentation acceptant 
« l’avance tout le travail que la 
Cité aura A faire faire pendant le 
prochain terme financier.

M. Rosaire Râtelle agira 
cette année comme greffier des <- 
vnlunteurs municipaux.

A In demande de Me C.-E. Fer- 
land, député fédéral pour le com­
té de Jolictte-I.'Assomption-Mont- 
culrn, le conseil adopte une réso­
lution recommandant la nomination 
au Sénat de M. le notaire P.-A. 
Séguin, de l'Assomption.

1-c conseil remet pour enquête 
une réclamation dc M. Pierre Pa-

SERVANTE DEMANDEE barb
SPECIAL POUR DAMES On demande immédiatement une 

-ervante d*ex|>ériencc au No 1H 
Manseau. Travail permanent.

4363— 1 f.

15)LOGEMENT A LOUER
louer nu No lit 

blvd Qtierhrs, 4 appartements et 
chambre de bain. S’adresser A S. 
Yessot & Cie, HH blvd Querbcs, 
Juliette

4359—ItifévJ.N.O

Mesdames qui crochetez des la­
pis, voici one lionne nouvelle:

rcVU de la belle guenille en 
jersey de soir, toutes les couleurs, 
spécial

ment comme témoin Important.
Roberts était Agé de 55 ans. 

C’était un vétéran de la Grande 
Guerre. Depuis deux ans, il était 
le chauffeur et gardien de l’école 
anglaise A Juliette.

La police s’attend a des décou­
vertes sensationnelles d’ici peu de 
jours.

Logement A pamnous
avons gue

coup
pour crocheter les tapis 

\ vendre ou A échanger 
tapis. Adressez-vous 
Sega II. 65 Notre-Dame.
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PATATES No 1
Belles patates Montagnes Vertes 

No I. A vendre bon marché. S’a­
dresser A C.-Aug. Maican, Rang 
Visitation. Tel. 889-J.

436 4—lf.

pour vos 
au Magasin :\

sous
Itmj

Me Robert Tellier 
perd son épouse

prieAUX ELEVEURS DE CHEVAUX ma
M. Oscar Prévillr, de St-Ambroi­

se, a encore cette année deux lions
3 ans

1 canadien, brun, vinsse 
cheval

iVoi
SERVANTE DEMANDEE

On demande une servante immé­
diatement au No 33 Saint Antoine. 

4349—lf p.

Reconnaissance à 
Fortitude

St-Gabriel de B. dechevaux reproducteurs de 
ehneun:

A”, pesanteur 1450; 
belge. café, pesanteur 1800 Ills, 
classe "A”; conditions: $6.no pour 
un poulain garanti. S’adresser au 
propriétaire pour autres renseigne­
ments.

4299—16fév 2f p.

quiLucien, Directeur.
Les porteurs étaient MM. Ou 

Pelletier, maire du village, M. 
rémie Boucher, maire de U pu 

M. J os Coutu, président A 
Commission Scolaire, MM. J. 
Laporte, commissaire, Edouird I 

rier, conseiller et J os. Plante.
Le deuil était conduit par •** 

Albert, Henri, Gabriel et Arnu 
Ses gendres Louis Racine, Oi 
Plante, Jos. I.equin, Philippe J 
Adolphe Benupnrlant et Don»! - 
senault; ses petits-fils, Lionel 
Marcel Plante, Léo et Martel 

quin, Gaston Lavallée, Ropet 
quin, Paul et Roland Jolf, A* 
et Roger Lavallée, so* (rirtl 

Ses beaua-f*

nur
(suite de ht dernière page) 

mis venus de toute part rendre un 
dernier hommage d’estime à la re­
grettée défunte et de considération
"d T ""W «■ïï'S* macl.eîleMGou?et)",

de St-Jacques, et parent de la de- une fille baptisée sous les noms de 
funte. a fait la leyee du corps, Marie. Aurore, Gertrude. Parrain 
puis chanta le service assisté de et marraine. M. et Mme Georges 
diacre et sous-diacre, cependant Itiuprl, de Crabtree Mills. Portée- 
que MM. les abbés F. Cadcury se: Mlle Berthe Marsolais.
Victor Amyot, Ferdinand Mous I
seau et Gérard Coderre, tous vi-j ,.r 12 f,-.vrirr> à M ct Mmr w„. 
caires de la cathedrae, disaient If rid Marion (Blanche Henri), une 
des messes aux autels latéraux fille baptisée sons les noms de Ma 
pour le repos de l’ame de la dé- rie, Monique, Marthe. Micheline, 
funte. _ Parrain et marraine, Alain ct Su-

Agissaient comme porteurs: M. saune Marion, frère et soeur dc 
le Dr Edmond Piette, Me Lucien1 l'enfant.
Dugas, C.R., M. le notaire A (ber*
Valois, Me Chs-Edouard Ferla»'].
M P.. M. le Dr Lionel Desrosiers 
et M. le Dr Jos. Lafortune.

M Médéric Sansregret avait la 
direction des funérailles.

A Me Robert Tellier, aux famil­
les Tcllicr ct Guilbault, “L'Etoile 
du Nord" présente l’hommage de 
ses plus sincères condoléances, et 
de sa plus profonde sympathie.

("es jours derniers, ont eu lieu les 
funérailles de M. Joseph Bastien, 
père dc l'hon. Cleo plias Bastien, 
député du comté de Bert hier A 
l'Assemblée législative. Plusieurs 
centaines de personnes y ont assis­

te
FAUSSE RUMEUR

M Roland Brisson, représentant 
Buanderie Jolleocur A Ju­

liette, tient à nier catégoriquement 
In rumeur disant qu’il n'est plus 
A 1 emploi de cette maison 
dlcnnc

ST-JACQUES itèrTrois-Rivières, Que. — “Etant 
malade depuis quatre ans, fatiguée 
et épuisée, j’ai employé plusieurs 
sortes de toniques et aucun ne me 
donnait satisfaction.

“J’étais désespérée et ne cro­
yais plus redevenir en bonne 
santé. Aussi, j'étais décidée de 
ne plus prendre de tonique. 
Mais sur l’insistance de Mon­
sieur J.-O. Faquin, agent Mont- 
phar, j'ai fait l’essai du FOR- 
TITUDO.
“Et voici qu’aujourd'hui je pu s 

déclarer franchement: je suis ren 
due à ma deuxième bouteille it 
j'ai engraissé de quatre livres. Je 
digère beaucoup mieux, je suis_plus 
forte, et puis vaquer a mes occu­
pations beaucoup plus facilemen 
que depuis.trois ou quatre ans.

“Aussi je recommande le 
FORT1TUDO aux personnes 
souffrant de faiblesse ou pau­
vreté de sang. Il me fera plai­
sir de répondre à toutes de­
mandes de renseignements."

Mme A nnùida Duchanne, 
109!,, Duple» ri»-Bouchard,
Troit-Rivières, Que.

de lu SC,Naissances:—
i

tint
lé.citnu-

française. 11 met ses clients 
; r' Ir publie ru garde contre 
racontars et il les Invite A lui 
tinner Irur patronage comme par 
le passe. I.e meilleur service A do­
micile est assuré A tous, en tout 
temps. Tél. 831, 70-72 Baby.

4350—

furLa levée du corps fut faite par 
M. le curé Médéric Xadeau. Mgr 
Pelletier, cousin du défunt, chanta 
le service funèbre, assisté dc MM. 
les abbés Donat Houle et lx'fclnre. 
Dans le choeur, on remarquait M. 
le curé dc la paroisse, l’abbé Ga­
briel Robert, les RR. FF. du Sa­
cré-Coeur et les élèves du collège.

Conduisaient le deuil: l'hon. Clé- 
oplins Bastien, MM. Edmond et 
Pbillas Bastien, fils du défunt; El- 
rénr Bastien, son frère; Annclrt 
Bastien, Albert Lavallée, Henri, 
Armand et Gabriel laivallée, Jo­
seph, Albert, Atelier, et Wilfrid 
Pcllnnd, scs neveux, et J. Guépard, 
son cousin.

Salon de Coiffure (unces
con­ dor

dorMlle A.-M. Poirier
14a, place LAVALTRIE, 

Tel. 61
encore

foil
Joliette CHEVAUX A VENDRE

Deux jeunes chevaux: pouliche
de 3 ans et poulain d’un an 
d'en Bonnes conditions, 
ser A Lionel Burette. St-Gérard de 
Ma gellu.

1348—lf.p.

dar

X rnnn-
S'iuires-

de
muse Lavallée.
Elzéar Bastien et J os. Pellu4« 

sin, Jos. Guérard; ses 
Cléophas Bastien, Ansckt, E™ 
et Philias Bastien, Atchei et .M 

Pelland, Donat I.cmlrt.
Ses filles: Valéda, Anton», 1 

Florida,'Aiirorc, Aims et LA 
petites filles: Simone Pi*»1"-” 
Lavallée, Lucille Joly. %"' 

Beaupariant, Pierrette 
ses belles-soeurs: Mmes Elito 
tien, Jos. Pelland, ses nlW * 
Donat Lemire, Atches et

Bastien, EK

Décès de Madame 
. T. Lasalle

03
P o

M A VENDRE
Bon cheval d'ouvrage avec voi­

tures (l’hiver et d'été, attelage. A 
vendre A bonnes conditions. Sa- 
dresser A 189 de l.unaudière.

(3 47—lf.p.

AVIS AUX CULTIVATEURS
Les cultivateurs qui ont acheté 

leurs engrais chimiques de Majeau 
& h rère, l’an dernier, sont priés 
de venir réclamer leur part d'octroi 

bureau de Majeau & Frère, 
St-Barthéleml. près des lignes du 
C.N.R. Tél. 330 AV.

4355—lf.
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M. Sylvestre

Sylvestre fêté
Le 10 février dernier, décédait 

à Joliette à la demeure dc 
pendre, M. Joseph Liard, 47 St- 
Antoine, Mme Pierre Lasalle née 
(Célina) Lapierre. Elle était âgée 
de 80 ans ct 11 mois. Mme Lasalle 
était originaire de St-Paul de Jo­
liette où elle comptait encore de 
nombreux parents ct amis.

Elle laisse pour pleurer sa per­
te 4 fils et 6 filles. Ce sont MM. 
Osias, Adélard, Arthur et Napo­
léon Lasalle, Mme Osias Rivest 
(Rose-Alba), Mme Stanislas Frc-

11 est ensuite décidé de remettre 
A la compagnie d'assurance une 
réclamation de M. Gérard Ricard 
de cette ville dont la voiture aurait 
été frappée par un camion du dé­
partement des Incendies. M. le mai­
re et le conseil profite de la cir­
constance pour donner quelques re­
commandations au chef de police 
en ce qui concerne la circulation 
des voitures A Incendies. Le conseil 
profite également de l’occasion 
pour informer le public que les 
voitures A incendies ont droit de 
passage sur 
publiques.

Une opinion légale de Me G 
E. I-apalme informe le conseil que 
le Baser de Joliette doit être

no/fi son
m

/% M Sylvestre Sylvestre, compta­
ble de lu Banque Provinciale du 
Canada A Juliette depuis le mois 
de juin 1932, a été l'objet d'une 
soirée-surprise A l’occasion de son 
départ pour occuper un poste su­
périeur dans la banque.

Cette soirée qui avait été orga­
nisée par quelques compagnons du 
héros de la fête, eut lieu vendredi 
soir dernier, au Château AVinilsor, 
et réunissait un groupe imposant 
d’hommes d'affaires et profession­
nels de notre cité.

Au nom des employés de la Ban­
que Provinciale, M. J.-E. Casa- 
vnnt, gérant, présenta les félicita­
tions et 1rs voeux de tous, rappe­
lant les qualités qui caractérisent 
le héros de la fête et qui lui ont mé-

Soirée de famille 1erVendu à Joliette per;
ROSARIO BOURDON

Tél. 841
toi

37b, Manseau, onLes Artisans C. F. des deux 
Succursales dc Joliette organisent 
une soirée de famille à la Salle dc 
l’Académie St-Viateur pour diman­
che, le 19 courant à 8 h. p. m., à 
l’occasion de l’installation de leurs 
officiers.

Cette soirée sera sous la pré­
sidence de M le chanoine Lamar­
che, curé de la cathédrale.

L’entrée est libre.
Les enfants ne sont pas admis.
Prière d’apporter les billets 

d’entrée.

auPermanentes de tous genres 
avec ou sans machine.

Ondulations:
A L’EAU: dernières créations 
KOMOL - PAPIER - MARCEL

Manucure, Coupe de cheveux. 
Flambage dos cheveux, Sham­

poo, Arquage des sourcils, 
Traitements à l'huile.

Spécialité:
Bouquets dc mariées ct 
Couronnes mortuaires.

rue
94

EN VISITE Pelland, Anaclct 
Aimée Boulanger.

DEMANDE A ACHETE*
On demande A acheter des

KLa R. Sr de la Visitation, de In 
Communauté des Soeurs Mission 
maires de l'Immaculée-Conception 
de retour d’un voyage de missions 
aux Iles Philippines, ct maintenant 
résidente à Vancouver, ainsi qu< 
sa soeur, R. Sr Ste-Hégésippc. des 
Dames dc la Congrégation, étaient 
de passage chez leur frère, M. C- 
R. Croteau, de la rue St-Barthé- 
lemi, au début de la semaine.

Le service » été 
le curé Nadeau, assisté *• 

Houle et Lefebvre comme 
et sous-diacre. Le choeur # 

direction de *•

les autres voiturespor­
celets âgés d'environ un mois. S’a­
dresser A Romuald Dnlphond, R. 
R , No 1, Juliette.

4354—lf.

ur
le.HEUREUSE GAGNANTE

Mlle Gabriellc Payette, coiffeuse. 
No 117 de Lanaudièrc, a été l’heu­
reuse gagnante du service dc vais­
selle offert gratuitement A ses clien­
tes par le magasin de Mlle H. Dé- 
silets A Cic, confections pour da­
mes et demoiselles, 41 Notre-Dame, 
Joliette.

m
,con­

sidéré comme un magasin à chaî­
nes. On y réclamera immédiatement 
la licence prévue.

Pour une fois encore, le conseil 
se montre clément envers ceux qui 
ont enfreint différents règlements 
ne circulation.

Pl
était sous laSERVANTE DEMANDEE

On demande immédiatement 
servante avec références. S’adres­
ser au No 20 de Lanaudièrc.
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Alphé.
A cette occasion, 1»

dc sympsw®;

unei

P
'JS 56»%- .*» *
édition.

Dame J.-Bte FORGET, 
See.-trésorièrc. P

n
fiBOEUF DE L’OUEST ANANAS TRANCHES, 3 boite.

BLE D INDE JAUNE, 3 boite.
TOMATES, 2 boites .............................
POIRES (moitié.), 3 boite. .....................
CORN FLAKES KELLOGGS (prime.), 3 bte. 
JUS DE TOMATES (gr.

........... .

POMMES MdNTOSH . la douzaine ..........
CAROTTES, 5 livre, pour 
OIGNONS ROUGES, 10 livre.

CHOUX

LUSIGNAN * PRES p..........28eHAUT-COTE (gra»-tendre)
......... ......... ......... .........

VEAU DE LAIT (quartier devant) 
JAMBON (Picnic)

POULE

13c 17e18e10e
BOUCHER8 — EPICIERS12c ...... ...... J7c T«U* 1

37, Place Bourget,28e <

28epour ......POULETS AGNEAU iboites), 3 boit 28e NAVETS CELERI Um i

1


